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BULLETIN 


l'Union Spirite Française ; 


Le Comité Directeur de l’U.S.F. 
adresse à tous les spirites du monde 
5 Pa ses vœux fraternels pour l'An Neuf. 


Assemblée Générale de lU. S. F. 


Nous informons nos adhérents que l'Assemblée générale de 
l'Union Spirite Française aura lieu à notre siège social, à lə 
« Maison des Spirites », 8, rue Copernic, Paris (46°). le DIMANCHE 
11 FEVRIER, à quatorze heures trente précises. 

` Nous prions nos adhérents de bien vouloir en prendre note et 
de venir à l’Assemblée générale, munis de leur carte de l’année, si 
toutefois, ils n'ont pu, à cette date, acquitter leur cotisation, notre 
Trésorier, avant la réunion, recevra leur versement. 


ORDRE DU JOUR : 


1°) — Lecture et approbation du procès-verbal de la dernière 
Assemblée. : 
2°) — Compte rendu actif et moral de l'Union Spirite Française 
pour 1933, par le Secrétaire général. 
\ 3°) — Comple rendu financier du Trésorier pour 1933 et prévi- 
sions du budget pour 1934. 
4°) — Rapport des Censeurs. 
5°) — Approbation des comptes. 
6°) — Réélection éventuelle des membres sortants du Comité. 
7°) — Nominalion des censeurs pour le prochain exercice. 
8°) — Bulletin mensuel, souscription pour 1934. 
) — Rapport moral et financier du Bureau de Bienfaisance. 


* 
x ë 


M. Hubert Forestier, vice-président de la Fédération Spirite Inter- 
nalionale, secrétaire général de ľU.S.F., donnera, à la suite de 
l'Assemblée générale, une conférence sur 

Les Manifestations Spirites et l’opinion religieuse 
à travers le Temps 
Nos adhérents peuvent inviter leurs parents et amis à assister à 


; cette importante conférence ; les portes seront ouvertes au public, 
vers 16 h. 30, dès que les travaux de l'Assemblée générale seront 
terminés. 


URSS SES 


L'idée palingénésique bouleverse nécessairement un grand nom- 
bre de notions réputées sacro-saintes et intangibles. 

L'idée de patrie, le nationalisme se dissocient sous le flot de 
lumière qu’apportent les connaissances nouvelles sur l’origine de 
l'être et sa destinée. 

En effet, l'individu, pour développer intégralement sa personna- 
lité, pour que se réalise en lui, de plus en plus pleinement, la 
Conscience, se réincarne successivement dans des milieux ethni- 
ques différents, pour en acquérir les qualités diverses et complé- 
mentaires. 

Tel homme illustre dont s'enorgueillit un pays, a pu être, en une 
vie antérieure, le représentant le plus pur du génie d’une autre 
nation. 

Tel grand capitaine, dont on chante quelque retentissante vic- 
toire, a combattu ou combattra, dans une autre existence, sous les 
couleurs, qu'aujourd'hui, il est si fier d’avoir vaincu. 

L’individu étroit, mesquin, pour lequel la frontière de son pays 
est la limite de ses affections, au-delà de laquelle il ne trouve qu'ob- 
jet de haine et de mépris ; qui pense que les ressortissants de sa 
patrie ont le monopole de toutes les vertus, alors que ceux qui sont 
de l’autre côté de la borne-frontière ne peuvent être que des gens 
au moins peu recommandables ; qui est convaincu que sa langue 
est la plus belle, et que sa nation a reçu de Dieu la mission de 
dominer les autres nations ; cet individu, dis-je, serait certaine- 
ment très étonné si on lui apprenait que dans une existence anté- 
rieure, il a tenu le même langage dans le pays même qu’il vilipende 


en ce moment, qu'il haïssait la patrie qu'il glorifie aujourd’hui, et 
qu’il exprimera encore son ignorance et sa haine de la même façon, 
dans tous les pays où il se réincarnera, jusqu’à ce qu’il commence 
à entrevoir que l'Humanité est une, et que la tâche des hommes 


conscients est de la faire unie. 


* 
x x 


De même que les couleurs si diverses du spectre solaire sont les 
éléments constitutifs de la lumière blanche, de même, les caracté- 
ristiques intellectuelles et morales des peuples sont des aspects 
complémentaires du génie humain. 

Il appartient aux hommes épris d'universalité d'en accomplir 


la grandiose synthèse. 
zk 


kox 


Lentement, Phumanité a évolué, et le cercle qu’embrassait le 
sentiment affectif s’est élargi : de la famille à la tribu, de la tribu à 
la horde ; du hameau à la province, de la province à la nation. 

Mais l’évolution ne s'arrêtera pas là. A mesure que se dévelop- 
pent l'expérience et l'intelligence, les individus et les collectivités 
prennent conscience de la communauté d'intérêts, de la solidarité 
de plus en plus étroite qui les unit. 

L'idée de Patrie, qui a été historiquement féconde, tant qu’elle 
s’est opposée à l’esprit de clocher, tant qu’elle n’a été qu'une étape, 
destinée à être dépassée, de l’unification du monde, est maintenant 
na facteur de division lorsqu'on prétend lopposer à l'idée d'Huma- 
nite, 
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A notre stade d'évolution matérielle, l’idée de patrie doit être 
élargie. Il ne peut en être autrement à une époque où les 
chemins de fer, les paquebots, les avions sillonnent la terre, la mer 
et le ciel en tous sens et peuvent nous transporter en quelques. 
heures sur le continent voisin ; à une époque où les échanges éco- 
nomiques et intellectuels sont de plus en plus vastes et intenses, 
où, en quelques dixièmes de seconde et à des milliers de kilomètres, 
nous transmettons notre pensée le long du câble téléphonique et 
où le haut-parleur nous fait entendre le concert que joue un or- 
chestre aux antipodes. 

La division de l'humanité en patries opposées el toujours guer- 
royantes ne se maintient plus que dans l'intérêt immédiat et aveugle 
des minorités dirigeantes. 

Mais le monde marche vers l'unité — donc vers la Paix — et un 
jour viendra où l'Humanité aura constitué la grande Réputlique 
universelle, la libre Fédération des individus et des peuples. 


JEAN T'EMPÊTE. 


La Médiumnité de Julia Brasseaud () 


Mme E. Brissonneau-Palès vient de nous donner le tome pré: 
cédemment annoncé sur la Médiumnilé de Julia Brasseaul. 

Tous les spirites de France connaissent, au moins de nom, le 
médium du Cercle Allan Kardec, de Rochefort, dont les travaux inin- 
terrompus enregistrés, publiés et commentés dans les Annales du 
Spirilisme, ont rompu définitivement la barrière de préventions 
élevée contre elle et forcé l'admiration et la reconnaissance de ceux 


qui lont vue à l’œuvre. 


Les éléments de biographie qu’on nous livre aujourd’hui accusent 
nettement les dispositions qui étaient en elle dès son enfance la plus 
tendre. A six ans, à l’état de veille, ne voit-elle pas son ange gardien 
devant elle sans en être le moins du monde effrayée ? 

Plus tard, catholique pratiquante, nous apprenons que c’est par 
un prêtre qu'elle est initiée au spiritisme. Comme il arrive en beau- 
coup de cas, c’est la maladie ou la mort dun proche — son père en 
l'occurence — qui déclanche la faculté médiumnique. ` 

Un petit groupe d’intimes se réunit bientôt autour d'elle et en 
1906 s'ouvre, en fait, sa laborieuse carrière de servante de Dieu. 

D’année en année ses dons vont se développer rapidement et s’af- 
firmer. Mlle Brasseaud sera bientôt médium voyant, intuitif, écri- 
vain, orateur ; son écriture se fera strictement automatique et la 
souplesse de son psychisme rendra possible le phénomène dit de 
l’incorporation. Ceux qui lont vue en séance savent qu’elle peut 


(1) En vente aux « Editions Jean Meyer », 8, rue Copernic, Paris. Prix : 10 fr. 
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rester quatre heures consécutives en {france et donner lieu à vingt 
ou trente incarnalions successives. Devant ces dons exceptionnels, 
on comprend l'intérêt qui s'attache à l'étude des faits auxquels ils 
ont donné lieu. 

Dans ce tome I, ce qui frappe le lecteur, à notre sens, c’est la 
sûreté des prémonitions qui se firent jour par l'organe du médium. 
Dès les mois d'avril et mai 1906, nous voyons Pesprit Régnier pro- 
phétiser 

« Le monde sera de nouveau régénéré, mais combien de mal- 
heurs pour en arriver là ! De graves événements viendront modifier 
l’évolution de cette planète. Tout sera bouleversé de fond en comble 
chez les peuples. » 


Cette prophétie est en voie de réalisation, et nous n'avons pas 


tout vu. 

Six ans après, le 15 octobre 1912, il est prédit que la guerre est 
rendue inévitable par les fautes el les imprudences des hommes. 
Il ne s’agit là que de généralités, mais le 27 juin 1943 et le 17 juin 
1914, l'esprit Sadi Carnot annonce que les calamités sont proches 
et que le devoir de chacun est d'agir « pour la gloire et l’honneu 
du pays ». x 

Durant les hostilités, les prémonitions continuent accompagnées 
de visions. 

Le médium voit les événements avant qu’ils ne se soient produits 
et avec des détails précis. C’est ainsi qu'entre autres, l'offensive du 
16 mars 1917, en Champagne, était annoncée en séance, le 2 du 
même mois ; pareillement la défaite de la garde prussienne sur la 
Somme et l’Aisne, le 31 mai 1918, avait été prédile le 19 avril pré- 
cédent.. Enfin, le 18 janvier, le «guide » avait annoncé que l'Alle- 
mand quitterait la terre de France dans Pannée. A la séance d'août 
1918, la date en était précisée. Les hostilités devaient cesser le 11 
novembre; la paix serait signée en 1919 el le Kaiser déchu. H était 
ajouté que Charles d'Autriche serait détrôné et le comte Tisza assas- 
siné vers ceite époque. Quantité de détails semblables n'ont pu être 
enregistrés dans le groupe, diminué du fait de la guerre. 

A ces faits d’un intérêt exceptionnel s'ajoute un grand nombre 
d’autres dont l'importance n’est pas moindre. è 

Il faut lire le message de Pie X enregistré du vivant de Léon 
Denis; celui de Littré, ceux d'Allan Kardec, qui nous apportent des 
vues d’une indéniable importance. Il faut lire les commentaires si 
fermes el si judicieux de Mme Brissonneau-Palès: les attestations 
des voyants éclairant et corroborant les attestations du médium : 
les cas probants, minutieusement relalés à la fin du livre, pour se 
faire une idée exacte d’un tel ouvrage. 

Signalons ici les précisions également d’un haut intérêt, données 
dans une concision voulue par M. H. Pelil-Rivaud, relativement au 
phénomène de l’incorporation. 

Que Mile Brasseaud el sa biographe, Mme Brissonneau, la dé- 
vouée Directrice des Annales, soient félicilées et remereiées pour 
la publication de ces documents dont l'authenticité garantit la portée. 


GASTON LUCE. 


Les Faibles 


Je n'ai damour au cœur que pour ceux qu'on torture, 
Les tout-petits enfants de l'immense nature 
. Qui vivent dans l'ennui, la tristesse ou l’effroi, ; 
Ceux qui n'ont pas de nid, le soir, quand il fait froid, 
Qui tremblent dans le vent et gitent sous la neige, - 

Les Faibles, ceux qu’on tue et que nul ne protège 

Et dont le bon soleil lui-même est ennemi ; 

Qui n’ont que la douceur d’avoir un peu dormi 

Quand il faut s'éveiller encor pour vivre, et vivre... 
— Aussi, lorsque l'hiver met des robes de givre 

Sur les troncs d'arbres noirs et les brins d'herbe roux, 
Je rêve d’être un dieu paternel, grave et doux, 

Qui pourrait, en faisant refleurir les pervenches, 
Elre aimé des oiseaux qui glissent sous les branches. 


Epmonp HARAUCOURT. 


Poésie inédite écrite pour la Semaine de Bonté et communiquée par 
Léon Séné à la revue « Régénération ». 


Maison des Spirites 


Les fêtes de Noël et du Premier de l'An auront bien peu ralenti 
Paetivité de læ « Maison des Spirites » dont les réunions continuent 
à être très suivies. 

M. Henri Mathouillot, a apporté une inoveüon qui a réellement 
la faveur du public: déposer sur son bureau une question concise 
sur un’sujet quelconque, psychique ou spirite. Aussi tous les ven- 
dredis, la salle est comble pour entendre notre dévoué ami dévelop- 
per ces divers sujets tantôt philosophiques, tantôt scientifiques el 
dont la variété prouve la maîtrise de M. Henri Mathouillot dans ces 

` diverses questions. 

Par ailleurs, M. Jean Booss, membre du Comité Directeur de 
 P'U.S.F. prête également sa savante documentation à ces réunions 
hebdomadaires et MM. Hubert Forestier et Henri Mathouillot reçoi- 
vent de plus en plus de demandes et audiences particulières les 
jours où ils peuvent recevoir. 


* 


* * 


Les auditeurs de la Maison des Spirites pourront aux dates ci- 
après, entendre développer les importants sujets suivants 

Le dimanche 23 Janvier, à 15 heures, « L'INFINIMENT GRAND ET 
L'INFINIMENT PETIT ». 

Le Dimanche 11 Février, à 16 h. 30, dès que les travaux de l’As- 
semblée Générale de l'Union Spirite, Française » seront terminés, 
` notre Rédacteur en Chef, M. Hubert Forestier, parlera sur : « LES 
MANIFESTATIONS SPIRITES ET L'OPINION RELIGIEUSE A TRAVERS LE TEMPS » 

Le dimanche 25 Février, à 15 heures, M. Georges Saviard, traite- 
randes 2 A SPIRITUALISTE ET SPIRITE. SON ACTION INDI- 
VIDUELLE ET SOCIALE. 

Nous souhaitons ga un important public vienne entendre ces in- 
téressantes conférences. 


* * 


Nous rappelons que les consullations et séances sont gratuites ; 
une participation de 1 franc pour les abonnés à « La Revue Spirite » 
et les membres de l'Union Spirite Française munis de leur carte ; 
et de 2 francs pour les personnes étrangères, est seulement deman- 
dée à la réunion du samedi, à 15 heures, et aux conférences des 
deuxièmes et quatrièmes dimanches. 

Seuls les Membres Bienfaileurs ou Actifs de la « Société des 
Amis de la Maison des Spirites » ont la faculté d'entrer librement 
sur présentation de leur carte spéciale justifiant de leur qualité 
d'amis de l’œuvre de Jean Meyer. 


Partie Administrative 


Procés Verbal de la Réunion du Comité de lU. S.F. 
du Samedi 7 Octobre 1933 (1) 


La séance est ouverte à 15 heures, par M. Léon Chevreuil, Pré- 
sident. 

Sont présents : Mme Démare, MM. Andry-Bourgeois, Bertin, 
Bodier, Chardon, Courquin, Hubert Forestier, Gautier, Marty, Ri- 
chard, Regnault, Rivière, Saviard et Saint-Cène. 

Sont représentés par M. Henri Regnault : M. Lemoyne ; par M. 
Hubert Forestier: Mme Ducel, MM. Jean Booss, Bourdon, Fant- 
gauthier, Fontenay, Gaston Luce, Maillard, Malosse -et Philippe. 

Le Président, après lecture, soumet au vote de l’assemblée, le 
procès-verbal de la précédente réunion. Ce procès-verbal est ap- 
prouvé. 

La parole est ensuite donnée au Secrétaire Général qui met le 
omité au courant des diverses affaires et des correspondances in- 
téressantes qui lui sont parvenues depuis l’assemblée générale. Il 
parle notamment du don fait à la « Maison des Spirites » par M. 
Léon Chevreuil, de son portrait, peint par lui-même, à l’âge de 26 
ans. M. Hubert Forestier dit toute sa satisfaction d’être le dépo- 
sitaire de celte œuvre qui lui permet de placer l’image du vénéré 
Président de l'Union Spirite Française près de celles du Maître et 
de Mme Allan Kardec, de Léon Denis, de Gabriel Delanne, de Ca- 
mille Flammarion, de William Crookes et de Jean Meyer dans le 
bureau de ce dernier, transformé en une sorte de musée pieusement 
entretenu en mémoire du fondateur de la Maison des Spirites et de 
nos devanciers dont Jean Meyer s’est si noblement efforcé de suivre 
les traces. Le Comité, à l’unanimité, félicite et remercie M. Léon 
Chevreuil du don qu'il a bien voulu faire ainsi au spiritisme, 

Au paragraphe 3, M. Jean Rivière est invité, en sa qualité de 
Secrétaire Général de la Fédération Spirite Internationale, à four- 
nir quelques nouvelles sur la dernière réunion des Comités Exécutif 
el Général de cette association, réunis à la Maison des Spirites, les 
1 et 2 septembre derniers. En un rapport très écouté, M. Jean Ri- 
vière, donne un résumé des travaux accomplis. Il fait savoir que le 
Congrès International de Barcelone se réunira dans cette ville, du 
1% au 10 septembre 1934. Il dit, en outre, qu’à l'exemple de l'Union 
Spirite Française, la Fédération Spirite Internationale a accordé 


(1) Approuvé en séance du 9 décembre 1933. 
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son patronage moral à la « Société des Amis de la Maison des Spi- 
rites ». 

Une fois l'exposé de M. Rivière terminé, M. Hubert Forestier 
demande, à propos du Congrès de Barcelone, que le Comité veuille 
bien accorder au Bureau, tous pouvoirs pour nommer, en temps 
utile, les délégués qui auront mandat de représenter l’Union Spirite 
Française, à cette importante manifestation. Après délibération, 
tous pouvoirs sont donnés. 

A la demande du Président, M. Hubert Forestier annonce comme 
prochaine la fondation de la « Société des Amis de la Maison des 
Spirites » à laquelle des centaines de nos frères spiriles ont sous- 
crit comme suite à l’appel lancé en juin écoulé. Le secrétaire gé- 
néral fait également connaître les noms des personnalités qui feront 
partie du Conseil d'administration et il annonce, qu’à sa demande, 
M. Henri Mathouiïllot a bien voulu promettre son concours quoti- 
dien à la « Maison des Spirites ». Ces diverses nouvelles sont très 
favorablement accueillies. 

Le Comité, à mains levées, donne son acceptation sur une mo- 
tion présentée par un certain nombre de Membres en vue d'avancer 
désormais PAssemblée Générale annuelle et il fixe, pour 1934, cette 
réunion au Dimanche 11 Février, donnant mandat au Secrétaire 
Général d'obtenir des groupes, en temps utile, les informations né- 
cessaires à la rédaction de son rapport. 

Aux « Questions diverses » une conversation très animée s'en- 
gage entre les Membres présents sur les moyens à appliquer pour 
la propagande du Spiritisme. 


E 
m: La séance est ensuite levée à 16 h. 20. 


Échos 


La clairvoyance chez les écrivains. 


Constancia et Light, à propos de l'imagination, nous ont rapporté -— 
en dehors du cas de Conan Doyle — ces faits : 
« Il y a le cas classique de Jung Stilling, écrivain mystique allemand, 
š qui dans un de ses livres (Nostalgie), décrivit ce qu’il croyait n'être 
qu'imagination et qui se vérifia ensuite exact, car il l'avait décrit avec 
une précision photographique. Il avait imaginé l'existence d'une « fra- 
ternité » secrète en Orient et avait raconté leurs pratiques et relaté leurs 
réunions. Un beau jour, il reçut la visite d’un inconnu qui s'approcha de 
lui avec la vénération que l’on peut avoir pour un initié, chargé de 
grands secrets d’occultisme et reçut ses félicitations pour la profondeur 
de sa science. Jung Stilling confessa qu'il avait imaginé tout le livre. Son 
i visiteur lui déclara qu'il était l’un des membres de cette fraternité orien- 
- F tale et que le livre en était la meilleure représentation. L'explication de 
Stilling ne lui parut pas exacte : «Je vous assure que tout est bien vrai, 
et pareilles choses ne s'expliquent pas par le hasard. » 

Il y a aussi le cas des deux femmes vivant dans une paisible maison 
de campagne. Une d'elles, romancière, improvise une histoire sur la mai- 
son et ses précédents occupants, de pure imagination. Le livre paru, l'é- 
crivain fut attaqué par les voisins pour avoir divulgué des faits peu re- 
luisants arrivés aux locataires d'avant. L'histoire qu'elle avait cru tirée 
de son imagination était certaine, et si certaine même que si elle avait eu 
connaissance de ces faits, elle n'aurait pas reproduit ces vies avec une 
telle fidélité. » 

Regrettons que le second exemple n'ait pas été davantage précisé par 
Light et Constancia. 


Les polémiques métapsychistes autour de Rudi Schneider. 


Il mistero (page 9), en son premier numéro, jugeait ainsi « l'affaire » 
Rudi Schneider : 

« Une mêlée peu digne de la science se produit depuis quelque temps 
autour de l'authenticité des phénomènes produits par le médium en vo- 
gue, le jeune Autrichien Rudi Schneider, porté par les uns au septième 
ciel, démoli par les autres, spectacle bien triste et peu sérieux de la part 
de hautes personnalilés scientifiques qui se sont données pour mission 
d'éclaircir le plus grand mystère qui ait assailli l'humanité, et qui, d’une 
manière incompréhensible, au lieu d'unir leurs propres efforts et leurs 
propres connaissances pour démêler impartialement le vrai du faux, s'a- 
bandonnent au contraire à un rancuneux débat, misérable signe de vanité 
et d'ambition ! Triste époque que la nôtre ! » 
~ Jadis les anti-spiriles s'acharnaient contre les médiums ; aujourd'hui 
les métapsychistes leur disputent cette gloriole et se disputent entre eux ! 


Un rêve annoncé par un esprit-guide. 


Ali del Pensiero (II, 10, p. 3i), relate le fait suivant : 

Le Professeur Ugo Matteucci, projeta lan passé d’avoir des séances 
avec le médium Valbonesi, afin de communiquer avec son fils. Un ami 
de ce dernier, au courant des intentions du père, pria ce dernier de lui 
demander ce qu'il pouvait répondre à la question qu'il lui posait chaque 
fois qu'il se rendait sur sa tombe. Sans plus. ; 

Le contact avec le fils ne s'étant pas produit, le guide du médium an- 
nonça que la réponse serait donnée au cours d'un rêve à l'ami de son fils. 
Un mois après, le jeune homme arriva, en-effet, chez le Professeur Mat- 
teuci, de bon matin : « Toutes les fois que je vais au cimetière, je vais 
sur la tombe de votre fils, lui dit-il, et je lui demande qu'il cherche ma 
mère et me mette en communication avec elle... » Et justement, cette nuit, 
il venait de rêver que grâce à Iui, il avait enfin revu sa mère, ému jus- 
qu'aux larmes. Le songe, pour lui, prenait la valeur d'une vision. 


SULYAC. 


Se rappeler... 


Se rappeler que janvier est la période du renouvellement des 
cotisations pour nos adhérents individuels et nos sociétés affiliées. 
Nous les remercions ceux, qui déjà, ont effectué leur versement 
et nous prions les retardataires de se hâter à se libérer à l’égard 
de notre Trésorerie, ainsi ils rendront plus aisé notre travail de 
secrétariat et de comptabilité. 

À tous, nous demandons de joindre au montant de leur cotisation 
aqueiques francs qui iront grossir notre modeste avoir, modeste 
hélas ! pour tout ce qui nous reste à faire pour le bien de notre 
propagande spirite. 
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_Considérations médianimiques dictées pour servir de base à la constitution 
du ‘FOYER SPIRITE” 


Vous avez, depuis longtemps, mes amis, la très légitime préoc- 
cupalion de fonder, en votre cité, une sorte de Foyer Spirite où tous 
vos (rères en croyances pourraient trouver un lieu de réunior 
s’instruire des vérités éternelles et puiser, dans une coordination de 
tous les efforts et dans la certitude d’une solidarité effective, les 
forces nécessaires à la propagation des doctrines qui vous sont 
chères. Je vous ai souvent entendu discourir des projets que vous 

-~ formiez et j'ai pu constaler, malgré l’excellence de vos intentions, 
cune lelle divergence dans les modes de réalisation préconisés par 
chacun, que je crois vous rendre un service en délaissant, pour wi 
instant, les larges horizons vers lesquels j'aime à vous entrainer, 
et où vos âmes me suivent si ardemment, pour examiner, avec vous, 

_ quelques-unes des faces du problème que vous cherchez à résoudre. 

La question est complexe et mériterait de très longs développe- 
ments pour être entièrement traitée ; je wai pas l'intention de me 
livrer à une étude aussi approfondie et veux me boïner à formuler 
quelques réflexions philosophiques el pratiques que je vous engage 
à méditer. Ces considéralions auront tout juste l'importance d’in- 
dications pouvant vous guider dans la voie où vous voulez vous 
engager, telles, sur le chemin menant à une plage parsemée de 
sables mouvants, les inscriplioris avertissant le promeneur des 
dangers que lui ferait courir une incursion sur certains points 
déterminés. 

Tout d’abord, je crains que vous ne vous exposiez à de cruelles 
déceptions en caressant l'espoir d’un concours efficace de la part de 
ceux de vos frères qui possèdent la richesse. Nous vous l'avons sou- 
vent dit en nos communications : la richesse est une des plus 
redoutables épreuves qui puissent être imposées à l’homme, el 
peu nombreux sont ceux qui sortent vainqueurs des luttes aux- 
quelles elle expose ; la fortune engendre trop souvent l’égoïsme, 
lorgueil et le vice, invraisemblable dans un milieu où l'or abonde : 
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née des besoins, toujours croissants, de 


une insatiable cupidité, SE ; 
génératrice de la 


satisfactions matérielles jamais assouvies , Ou 
dégradante avarice. : 

De cet élément social, el il est important, vous avez peu à alten- 
dre, vos œuvres wélant pas de celles où il est de bon ton de figurer : 
comme- donateur. En 

Je sais qu’il existe, cependant, parmi les riches, quelques âmes 
assez. évoluées pour être capables de s'élever au-dessus des viles 
passions terrestres, d'entendre vos appels et d'y répondre. Pour plus 
de sûreté, néanmoins, je persiste à vous conseiller d’écarter, de vos 
espérances de succès, ce facteur douteux. $ SES 

Reste l'élite, les âmes généreuses qui ont gardé le souvenir mM- 
conscient des Enseignements de l'Espace el qui se sont réincarnées 
pour donner à leurs frères de la Terre l'exemple, trop peu suivi, 
du désintéréssement, de la charité, et de leffacement de la person- 
nalité. Ceux-là vous seront acquis el, Sans que vous le sollicitiez, 
leur concours viendra, spontanément, vous apporter son aide. Mais, 
hélas ! rari nantes in gurgite vaslo, ils sont le bien petit nombre et 
leurs ressources, épuisées par l'effort constant de leur inlassable 
chärité, n’ajouteront qu'un faible appoint matériel à l'édifice que 
vous rêvez d'élever. 

A ce propos, laissez-moi vous dire, mes enfants, que votre grand 
désir de faire œuvre utile el durable vous incite peut-être à trop 
exiger d'un début qui ne perdrait rien à être plus modeste ; n’envi- 
sagez pas, comme immédiatement indispensable, la réalisation de 
l'ensemble imposant, aux proportions harmonieuses, que vous con- 
cevez, en votre zèle de néophytes. Modérez vos esprits et, quant à 
présent, ne visez qu'à l’obtention du strict nécessaire. 

Or, ce strict nécessaire, je crois que vous pourriez presque le 
réaliser avec le seul concours des quelques convaincus qui vous 
entourent et celui des petits, des humbles, de ceux qui souffrent et 
se résignent, qui possèdent peu et donnent toujours beaucoup. 

Je m'explique 

Le Foyer Spirite lel que nous le concevons (car nous sommes 
nombreux autour de vous qui nous intéressons à cette fondation), 
doit être, ainsi que son titre l'annonce, un centre d'intimité fami- 
liale, installé sans vaine préoccupation de luxe ou de bien-être el 
réservé exclusivement à ceux d’entre vous qui, ayant accepté comme 
règle de vie la sublime loi de charité et d'amour prêchée par Jésus, 
s'efforcent d’harmoniser leurs actes avec les préceptes de leurs 
croyances. L'objectif à atteindre est la constitution d'une véritable 
famille spirituelle, au sein de laquelle tous ses membres, étroite- 
ment unis par la communauté d’aspirations et de but, animés les 
uns envers les autres de sentiments sincèrement fraternels, pour- 
raient venir, à tout instant, puiser la quiétude morale, les ensei- 
gnements et la force indispensables pour supporter les épreuves 
avec résignation et répandre autour d'eux la bonne semence. 

Nous aimerions, amis, que vous soyez les premières étincelles 
de ce Foyer dont nous vous aiderons à étendre les radiations, et 
que vous lentiez de réunir autour de vous des âmes éclairées, 
désintéressées et agissantes, qui apporteraient à l’œuvre commune 
le concours de leur foi et de leur dévouement. 

Et quand nous disons « œuvre commune», mes amis, nous 
n’employons pas à la légère cette expression, car si vous avez 
longuement agité, dans vos conversations, la réalisation des pro- 
jets qui vous sont chers, nous ne sommes pas, de notre côté, restés 
étrangers à l'inspiration première qui nous en est venue et, pour être 
occulte, notre collaboration n'en a pas moins été effective. C’est 
vous dire l'intérêt que nous portons à la création du Foyer Spirite 
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et à l'œuvre de diffusion des Grandes Vérités que, grâce à celte 
organisation, vous allez pouvoir entreprendre. Ne vous le dissi- 
mulez pas, d’ailleurs, cette lâche, à laquelle tant d’autres consa- 
érent leur temps et leurs forces, est, pour tous, lourde et rude 
bien des déceptions vous attendent sur la route où vous allez vous 
engager ! Mais nous savons que cette perspective n'es! „pas faite 
pour vous décourager et qu'il nous suffira, pour déterminer volre 
résolution, de vous dire que votre devoir est là et que vous devez 
le remplir sans faiblesse, comme aussi sans ostentation, le froni 
levé vers nous, qui vous soutiendrons et vous guiderons. 

Et c’est parce que haute est la mission du groupement que vous 
allez fonder, parce quelle ne vous réserve aucun avantage malé- 
riel et ne vous offrira, comme compensation à vos efforts, que 
Paustère satisfaction du devoir accompli, que nous vous conseil- 
lons de ne faire appel qu'aux âmes fortes, pénétrées d’une foi 
inébranlable et raisonnée et capables d’un désintéressement absolu. 

A des âmes de cette catégorie, comme à vous-mêmes, mes amis, 
le cadre importe peu : un emplacement restreint el un aménage- 
ment rudimentaire suffiront amplement, pour le début tout au 
moins. C’est ce qui me faisait vous dire que vous pouviez résoudre 
le problème posé sans grande difficulté et qu’il n’était pas besoin, 
pour y parvenir, de recourir aux riches donations auxquelles vous 
aviez tout d’abord songé. 

Plus tard, si le développement de vos forces l'exige, vous pour- 
rez viser des espaces plus vastes, mais sans cesser, pour cela, de 
vous inspirer de cette pensée que la simplicité doit présider à votre 
installation, comme d’ailleurs, à tous les actes de votre existence 
terrestre. 

La simplicité ! Que ce mot soit, pour ainsi dire, avec la Charité, 
la devise du Foyer Spirite. 

Soyez simples dans vos pensées, dans vos actions, dans votre 
tenue; évitez, par suite, les complications déprimantes de la subti- 
lité, de l’argultie, l’apprêt ou l'affectation dans vos actes, l’exagéra- 
tion dans la mise extérieure qui sollicite le regard. 

Sur ce dernier point, appelez surtout l'attention de certaines 
âmes féminines qui pourraient en oublier l’observance. Sans aller 
jusqu’à leur conseiller le renoncement complet à leurs élégances 
accoutumées, faites-leur comprendre que le Foyer Spirile ne sau- 
rail être assimilé à un milieu mondain et obtenez, par la douceur 
de votre persuasion, qu'au moins elles sacrifient, à la règle géné- 
rale, leur amour, souvent immodéré, pour les fards et autres arti- 
fices du visage ; la simplicité que nous vous recommandons, s’al- 
lierait difficilement, en effet, avec l’aspect peu naturel que donne 
à leurs traits leur excès d’ornementation. ; 

Soyez simple, encore et surtout, dans la manifestation de votre 
Foi ; des affirmations calégoriques, faites sans emphase, d’un ton 
ferme et calme, ébranlent davantage que les paroles ardentes et pas- 
sionnées. Lorsqu'on possède la vérité, on doit puiser en elle-même 
le sang-froid qui donne à l’argumentation une puissance de péné- 
tration invincible. 

Puis, autres recommandalions essentielles 

Ne portez pas de jugements sur vos. semblables et écartez de 
vos discours toute parole médisante ou malveillante. Soyez indul- 
gents aux autres ; la sincérité envers vous-mêmes vous rendra ce 
sentiment facile. 

Acceptez courageusement les conséquences de toutes vos actions : 
ne vous dérobez pas aux responsabilités quelconques que vous aurez 
encourues et, sans vous en faire gloire, n’éprouvez aucune honte à 
réparer ce que votre conscience vous dira être une faute. Souvent, 


en agissant ainsi, vous heurterez les préjugés humains, si tenaces et 
si puissants, e! provoquerez des appréciations qui viendront frapper 
douloureusement vos cœurs ; n’en ayez souci. En obéissant aux voix 
intérieures qui, elles, ne trompent pas, vous aurez la salisfaction 
intime de faire ce que la morale immanente enseigne à ceux qui 

savent entendre : et cela devra toujours vous suffire. at 

Pratiquez la charité sous toutes ses formes et apportez, à la faire, 
la bonté et l’ingéniosité des âmes qui, aimant donner et y pensant 
sans cesse, réussissent toujours à secourir, sans froisser leurs sus- 
ceptibilités avivées par la douleur, ceux qui souffrent de l'âme et du 
corps. Souvenez-vous que, pour bien donner, il faut se donner en 
entier, s’effacer soi-même pour ne voir que les peines morales ou 
ies souffrances physiques des malheureux. À ces conditions seule- 
ment, on est véritablement charitable. 

Méditez, amis, les indications qui précèdent ; de vos méditations 
découleront d’autres aperçus qui vous aideront à chercher, dans ce 
sens, un perfectionnement toujours plus grand. Rappelez-vous que 
vous préparez vos vies ullérieures, que vous récolterez vous-mêmes 
le produit de vos semailles el que votre altruisme est l'acheminement 
le plus rapide vers l’évolution inéluctable. 

Maintenant que je vous ai exposé, en ces grandes lignes, ce que 
nous considérons comme devant être votre association ainsi que sa 
règle morale, nous allons examiner ce qui peut être fait pour son 
recrutement, son organisation intérieure, et son mode de fonction- 
nement. 

Ce travail achevé, nous estimerons avoir rempli notre tâche et 
vous laisserons, mes amis, tirer de nos avis le parti que vous conseil- 
leront vos consciences. 


. (à suivre. ÈRE HERY. 
e Père HERY 

Pour copie conforme 

Henri ROUSSEAU. 


Le Soleil noir... 


La vie phénomène électrique... Oui, ce pourrait être. Le champ 
des possibilités est illimité. 

Le Soleil, notre glorieux Soleil, globe noir et froid... Froides, 
illusoires ces clartés qui tombent des étoiles. Il est peut-être impru- 
dent de nier. Du moins il est permis de discuter. 

Un novaleur, M. de Vaux, ancien officier de lélégraphie mili- 
laire; un savant de renommée mondiale, le professeur Lakowski, 
d’autres encore, et non des moindres, veulent que notre soleil soit 
noir et froid. 

M. de Vaux, premier en date, dit : 

« Le soleil est un foyer magnétique qui envoie en tous sens des 
effluves impondérables, Peffluve traverse l’espace sans aucune 
émission de lumière ou de chaleur. Quand il rencontre un corps 
céleste il se produit un choc ou un arrêt de l’effluve qui se trans- 
forme en électricité et par suite en lumière et en chaleur. 

« Sur notre globe, celle transformation, faible dans les couches 
élevées de l'atmosphère, augmente à la surface du sol et atteint toute 
son intensité dans les profondeurs de la terre où l’effluve, transfor- 
mée, s'accumule vers le centre en tension maxima. » i 


(14) La France du Centre du 11 octobre 1933. 


La théorie, comme on le voit, est ingénieuse, si ingénieuse qu’elle 
supprime ce vieux noyau central, cette masse ignée, souvenir tan- 
gible d'une active vie stellaire. LS 

On ne s’embarrasse même plus de la géologie. Les formules nou- 

= velles se superposent aux formules anciennes, voilà tout. Pourtant, 
l'histoire de notre étroite boule est partout inscrite en lettres de feu. 
= De quelle manière expliquera-t-on l’action volcanique, les coulées 
prodigieuses de lave, les sources chaudes, perpétuellement chaudes ? 
Autant de points d'interrogation qui ne sont peut-être que vétilles, 
mais qu’il nous apparaît imprudent de négliger. 
= Un savant allemand — dont je regrette d’avoir oublié le nom — 
prétend, lui, apporter des preuves sur la température solaire. Ce 
savant a même construit un appareil reproduisant pour ainsi dire 
schématiquement les taches du soleil. Ayant examiné ce troublant 
phénomène des taches, il trouva et prouva que leur température se 
rapprochait sensiblement de celle de l’eau froide — cette température 
allant s’abaissant au fur et à mesure que l’on se rapproche du sol 
de l'astre. Les quelques milliers de degrés appliqués théoriquement 
à cette fournaise seraient purement et simplement une utopie... 

Cependant, amis lecteurs, souvenez-vous avec moi, rappelez-vous 

simplement vos premières, voire vos élémentaires leçons de cosmo- 

- gonie de jadis qui, jen suis sûr, vous passionnèrent… Car ces pro- 
blèmes-là ont quelque chose de poignant et vous arrachent maloré 
vous au moment que vous vivez. 

En ce temps-là donc, il était admis que la terre à l’origine fut 
une masse en ignition détachée du soleil et composée d’un noyau 
de matières en fusion entourées d’une sorte de buée, d’atmosphère 
gazeuze si vous aimez mieux. Cette atmosphère ou buée contenait 
tous les éléments volatilisés des corps existants maintenant à l’état 
solide ou liquide sur notre planète. Mais ces corps, sous l’action 
de lintense chaleur dégagée par le noyau, n'étaient pas combinés. 
Ils ne constituaient que des corps simples. 

En se refroidissant au contact de l’éther ou, si vous préférez, des 
espaces glacés, il se forma peu à peu, très lentement, une croûte de 
matière figée qui, interceplant le rayonnement interne, fit que la 
buée ambiante, l'atmosphère épaisse, se refroidit) Par ce seul fail 
du refroidissement progressif, les corps simples se combinèrent 
naturellement et selon leurs affinités. C’est de cette manière, par 
la combinaison oxygène-hydrogène, que naquit l’eau, à l’état de 
vapeur d’abord. Vapeur qui se condensa dans les plus hautes régions 

de l'atmosphère très composite d'alors, qui se condensa puis tomba 
en trombes, en cataractes hallucinantes sur le sol encore instable, 
encore pâleux, en toul cas surchauffé, Peut-être même l’eau ne par- 
venail-elle pas jusqu'au sol. Volatilisé avant que d'y parvenir, le 
nouvel élément remontait en formidables geysers de hurlantes 
vapeurs vers les hauteurs atmosphériques où, nuages compacts, 
aussi denses que l'onde, elles se recondensaient pour recommencer 
sans arrêt l’opiniâtre lutte dont elles devaient sortir triomphantes 
— lout au moins pour un temps. 
Chaque combat, nous le comprenons sans peine, équivalait pour 
= la volontaire petite étoile qu'était notre Terre, à une saignée de cha- 
leur. La lutte de Peau et du feu commençait l'épopée planétaire. 

Si, sachant linfinité de forces contraires qui se heurtent inégale- 
ment dans les nébuleuses en formation, ces embryons de monde. 

_Si connaissant les variantes que révèle le sol des diverses contrées 
terrestres; nous présumerons sans nulle crainte que ces batailles de 
Peau et du feu furent d’abord locales. Le refroidissement ce la pla- 
nèle dut être fort inégal. 4 

Sur la surface alors incandescente de la Terre — ou plutôt de 


l'étoile qui allait devenir la Terre — il se forma des taches, des 
taches absolument comparables aux taches solaires, taches qui 
n'étaient que des amas considérables de vapeurs d'eau, des nuages 
en perpétuelle agilation, en perpétuelle transformation. ie 

Il est bien évident.que si nous examinons séparément Pune de 
ces taches, sa température doit sensiblement se rapprocher de celle 
dé l’eau froide... 

Seulement, comparalivement à la masse ignée, les taches solai- 
res, qui sont pour le soleil un signe de vieillesse au même titre que 
le sont pour nous les rides ou le durcissement de nos vaisseaux, ne 
peuvent absolument pas déterminer la température de lastre, qui 
évolue logiquement vers la vie planétaire. 

Ces foyers errants que sont les étoiles el où s’élaborent toutes 
les chimies doivent également, en vertu de lagilation, du travail 
incessant de leurs éléments constitutifs, être des foyers radiants ou 
magnéliques d’une terrible activité. 7 

Si nous reprenons l'exposé de M. de Vaux, nous ne saurions nous 
élonner de la neutralité des espaces inlerstellaires ou effluves, 
lumière, chaleur voyagent pour ainsi dire incognito, sans disper- 
sion de force. 

Au demeurant, si chaleur, lumière, électricité ne sont que lex- 
pression de cette force unique et inexprimable d’où sortirent. les 
mondes et qui, en perpétuelle puissance, inonde de son rayonne- 
ment le visible comme l'invisible, cela ne saurait empêcher que 


séparément elles soient. 
PIERRE GEORGES. 


Le Silence 


Le Silence ! Quel mot magnifique portant en lui un apaisant et 
glorieux. message. 

La simple méditation de ce mot, même du seul point de vue 
intellectuel, amène une profonde sensation de repos. Et lorsque nous 
en avons découvert là puissance profonde, nous savons désormais 
qu'il est le refuge céleste où nous pouvons renouveler nos âmes 
et nos corps fatigués par la vie. 

Le monde extérieur, sans cesse agité par les passions, les plai- 
sirs ou la souffrance, laisse après lui un vide immense dans le 
Cœur. 

Le silence a été reconnu à travers les âges comme une source 
de pouvoir, mais il semblait-un mystère réservé à quelques âmes 
de choix. Les saints et les mystiques ont trouvé dans le Silence 
les plus hautes révélalions. Mais chacun de nous, à certains mo- 
ments de son existence, peut avoir entendu l'appel du silence; ii 
peut avoir senti le besoin de s'éloigner du bruit extérieur pour 
écouter la Voix venant de l'invisible. Dans de tels moments, le 
monde entier disparaissait avec ses charmes, ses appels, ses incor- 
titudes, ses inquiétudes, et nous entendions battre le Cœur immense 
de Dieu: ; ; i 

C'était parfois dans la solitude de la nature, d’autres fois dans le 
silence des sanctuaires, ou encore dans la paisible atmosphère du 
foyer. Ici ou là, tous, à une heure de notre vie, nous avens senti 
Pineffable paix qui nous inondait parce que, consciemment ou non, 
nous en étions arrivés à ne plus vouloir, à ne plus penser, à ne plus 


désirer, à n'êlre plus qu'un récipient vide où s'engouffrait le divin. 
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Emerson a dit : « Tout pouvoir prend sa source dans les mo- 
ments silencieux ».- Nous savons que toul travail de valeur a. été 
conçu dans les profondeurs paisibles du silence. Aucune æuvr#, 


durable, aucun chef-d'œuvre, aucun poème na pris naissance ail- 
leurs que dans ces heures-là. +: 

Pensez alors aux magnifiques perspeclives qui sont ouvertes, à 
ceux qui sont résolus à faire: un usage conscient et méthodique -ge 
ce pouvoir. 

Jl existe une source unique d’où découle toute sagesse, et celle 
source ne se trouve qu’au-delà du monde sensible, derrière le voile 
de l'éphémère. Ji 

Celui qui a pris contact avec le Pouvoir infini par le moyen du 
Silence a trouvé le bonheur véritable, la paix parfaite, la puissarre 
indéfectible. Non seulement cet êlre sera victorieux dans le domaine 
des choses temporelles, mais encore il aura accès au Paradis inconnu 
que cherchent en vain les hommes à travers les sentiers terrestres. 
Jésus l'a dit : « Cherchez premièrement le Royaume de Dieu et le 
reste vous sera donné par dessus ». Et nous savons que ce Royaume 
est au dedans de nous. : 

Laisser aller et attendre, se taire et écouter, telle est la méthode 
du Silence. 

Il faut encore s'efforcer de devenir réceptif. Il faut s'ouvrir en 
quelque sorte à linflux divin : « Parle Seigneur, ton serviteur 
écoute ». 

La pratique journalière du silence devient plus facile, plus 
féconde aussi lorsqu'elle est poursuivie avec persévérance et autant 
que possible aux mêmes heures de la journée. 

Dans les moments de dépression, de souffrance ou d’ennui, nous 
avons plus spécialement besoin de silence. 

Cependant à ces moments-là nous paraissons si complètement 
inharmonieux que tout effort pour élever notre âme nou: apparaît 
impossible. Il faut cependant tenter cet effort suprême qui finira par 
devenir moins pénible. D'ailleurs cet effort est un simple déclan- 
chement de la volonté. Une fois que la résolution est prise de nous 
laisser aller, nous sentons que ce n’est plus nous mais Dieu qui agil. 
A ce moment-là, le soi mortel, humain, douloureux, fait place au 
soi. divin, immortel, établi dans une paix sans fin. « Ce n’est plus 
moi qui vit, c'est Christ qui vit en moi ». 

O vous qui luttez et qui souffrez en vain, voulez-vous essayer ce 
remède divin : le Silence ? Il suffit de vous arrêter chaque jour pen- 
dant quelques instants, d'abandonner vos âmes et vos corps endo- 
loris entre les bras du Père, pous savoir que désormais vous avez 
un refuge contre les tempêtes de la vie. 


M. MAFFRE 
(L'Echo des Amis, 2-29.) 


Maison des Spirites 


Quelle émouvante manifestation que cette distribution de vêle- 
ments chauds, de légumes secs, accompagnés de quelques gâteries 
et de jouets pour les petits, faite du 26 au 29 décembre dernier à la 
«Maison des Spirites», à de nombreuses familles besogneuses 
représentant plusieurs centaines de personnes ! 

Comme la directrice du Bureau de Bienfaisance de l’'U.S.F., Mme 
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Marie Démare, était heureuse, el, avec elle, les dames de l'ouvroir, 
pour la joie procurée à tous ces humbles bien dignes de Paide de 
notre œuvre ! Aussi nous chargent-elles, ces animalrices de notre 
action charitable et fralernelle, de remercier vivement lous ceux 
qui voulurent bien les seconder par leurs dons et envois divers. Elles 
souhaitent pour la prochaine « Vente de Charité », qui sera faite 
comme toujours au profit du «Bon Samarilain », à la Mairie de 
l'Elysée, obtenir encore d'aussi nombreux concours 


* 
* * 

Par ailleurs les réunions de travail, causeries el conférences se 
tiennent avec régularité à la «Maison des Spirites», les lundi, 
mardi, mercredi, vendredi, samedi à 15 heures et jeudi à 20 h. 45. 

Les conférences de quinzaine obtiennent aussi le plus brillant 
succès. Voici les litres et dates des prochaines 

Le dimanche 25 février, à 15 heures, M. Georges Saviard trailera 
de « L'Educalion Spirilualiste et Spirite. — Son action individuelle 
el sociale ». 

Le dimanche 11 mars, à 16 h. 15, dès que seront achevés les tra- 
vaux de l'assemblée générale de la « Société des Amis de la Maison 
des Spirites », qui se réunira ce jour-là, M. René Kopp parlera sur 
« Le Spirilisme Christique, Vie spirituelle de lHumanilé >». 

Le dimanche 25 mars, à 15 heures, M. Eugène Tozza, avocat à la 
Cour de Paris, abordera un sujet d'actualité : « L'Humanité qui 
veut naîlre ». 

Nos adhérents sont priés de bien vouloir faire connaître aulour 
d'eux les dates de ces conférences, afin de nous aider dans notre 
effort de E 


Assemblées Générales 


Nous rappelons à nos Adhérents età nos Sociétés affiliées 
qu’il leur est demandé avec insistance par notre Comité 
Directeur de prendre part à l’Assemblée Générale de l’Union 


Spirite Française qui se tiendra, ainsi que déjà indiqué - 


dans notre précédent Bađłe tin (première page), le DIMANCHE 
11 FÉVRIER courant, à 14 h. 30 précises, à la ‘Maison des 
Spirites”, 8, rue Copernic, Paris (XVIe). 

Tous doivent avoir à cœur de témoigner ce jour-là, par 
leur préserce, leur sympathie fraternelle aux animateurs de 
notre Fédération Nationale. Prière donc de réserver à l’U.S.F, 
l'après-midi du Dimanche 11 Février. 


* 
* * 


D’ur autre côté, nous faisons savoir que la première 
Assemblée Générale de la ‘‘ Société des Amis de la Maison des 
Spirites” a été fixée par son Corseil d’Administratior, présidé 
par M. Robert Guétet, au DIMANCHE 11 MARS, à 14 h. 30, 
également à la ‘ Maison des Spirites”. Les membres bienfai- 
teurs et les membres actifs qui ne seraient pas joints par la 
convocation qui va être envoyée individuellement, voudront 
bien considérer la présente rote comme une invitation et 
venir prendre part aux travaux de cette importante réunion. 


Le Gérant : Léon TERRIER. Imp. des Editions Jean Meyer, Etampes (S.-et-O.) 
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Fédération Spirite Internationale 


(INTERNATIONAL SPIRITUALIST’S FEDERATION) 


mean 


COMITÉ EXECUTIF 


Président d'honneur 


: Lady CONAN DOYLE 


Windlesham-Crowborough, Sussex, England 


Président 


: Ernest W. OATEN 


Editeur de The Two Worlds, 18, Corporation Street, Manchester (England) 


Vice-Président : 


Hubert FORESTIER 


„Secrétaire Général de l'Union Spirite Française, Rédacteur en chef de la 
Revue Spirite, 8, rue Copernic, Paris (France) 


Secrétaire Général : 


Jean RIVIERE 


Maison des Spirites, 8, rue Copernic, Paris (16°) 


Trésorier : 


: Albert PAUCHARD 


Président FU de la Société d’Etudes Psychiques, 12, rue Carteret, 
Genève (Suisse) 


4" Conseiller : M. BEVERSLUIS 
Rédacteur de la Revue Spirite Hollandaise Geest en Leven, Zuidwolde (Nederland) 
2° Conseiller : M. BRUNS 
Président de la Wahrer Weg, Heïindornstr, 1-11, Hanovre (Allemagne) 


La F. S. I. se compose des grands groupements fédératifs nationaux et so- 
ciétés : ‘indépendantes de ces groupements. La cotisation annuelle se compose : 
4° D'une contribution fixe de 50 francs-or ; 
2° D'un droit de capitation de 10 centimes-or par membre et par an ; 
Des membres honoraires sont admis, la cotisation annuelle est de 25 franes-or. 


Pour tous renseignements, écrire au Secrétaire général, 8, rue Copernic, 
Paris (16°) 


Insigne 
de la Fédération Spirite 
Jnternationale 


Editions Jean Meyer (B.?.S.) 
8, rue Copernic 
Paris - XVIe 


AUUNOONOONOOOUI OOOI QU OUTONA TATEN 


Les Editions Jean MEYER 


mettent en vente l’ Insigne officiel 
de la ‘‘ Fédération Spirite Internationale ” 


au prix de G fr. 
Franco : 7 fr. 


Deux modèles : en broche ou avec bouton 


Tout Spirite doit posséder cet insigne 
qui est un moyen de reconnaissance 
près des personnes partageant nos idées 
que nous pouvons rencontrer. Ce petit 
insigne est appelé à rendre de grands 
services aux divers groupes et sociétés 
spirites. 
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DROME. — et tree alan Kardec, Mme MaLosse, Directrice, à Dieulefit 
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rue de Soubise. 
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LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 
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ORAN. — Union Spirite Oranaise, M. VIALA, Yrésident, 3, boul. Galliéni. ] 
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PARIS. — Cercle Caritas, Mme SENSIER, Présidente, 3, rue Gaillard. 
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44° Année. — N” 131 ; Mars 1934 


BULLETIN 


DE 


PUnion Spirite Française 


Assemblée Générale de PU. S.F.™® 
du 11 Février 1934 


Notre « Bulletin » de janvier mentionnait, en première page, la 
convocation et l’ordre du jour de l’Assemblée Générale annuelle ordinaire 
de PU.S.F., du dimanche 11 février, à laquelle nos groupes affiliés et nos 
membres adhérents étaient fraternellement conviés. 

Malgré les troubles du dehors — passés et ceux que l’on pouvait 
craindre encore — un bon nombre de spirites et de représentants de 
sociétés de Paris et de Province étaient présents lorsque M. Andry-Bour- 
geois, vice-président, ouvrit la séance à 14 h. 45, par une courte et spiri- 
tuelle allocution qui fut très applaudie. 

Notre jeune et toujours actif secrétaire général, M. Hubert Forestier, 
fit entendre, durant plus d’une heure, son rapport sur l’activité de lU.S.F. 


et de ses sociétés fédérées durant l’année 1933. Nous n’analyserons point 


ici ce travail, estimant préférable de le soumettre à l’appréciation de nos 
adhérents. Nous reproduisons donc, ci-après, intégralement cet important 
document; notre « Bulletin » bénéficiant, à cette occasion, d’une forte 
augmentation de pages. 

Après l’audition du rapport du secrétaire général, M. E. Saint-Cène, 


‘trésorier, soumit ses comptes et ses prévisions de budget à l’Assemblée 
Générale qui s’empressa — lecture étant faite de l'examen favorable des 


-censeurs — de donner son approbation et d'exprimer ses remerciements à 
M. Saint-Cène. 

A la demande du Bureau, les membres sortants du Comité : M=% 
Démare et Ducel; MM. Bertin, Fontenay, Malosse, Marty, Regnault et 
Jean Rivière furent, à l'unanimité, réélus; puis, des félicitations furent 


(1) Nous terminerons dans notre prochain numéro la publication des conseils de ‘ Père 
Henry ” pour la “ Constitution du Foyer Spirite ”. A notre regret, l'abondance des matières nous 
impose ce retard. (Le Comité). 
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votées à l'adresse de M" Démare, Couval, Hamon, Hérivault, Lheureux 
et Ugman pour le dévouement qu’elles déploient au sein du Bureau de 
Bienfaisance de lU.S.F. en association avec Mme et M. Victor Haute- 
feuille, les bons samaritains, si chers aux déshérités. 

Une improvisation du plus haut intérêt de M. Andry-Bourgeois, le 
savant philosophe, représentant le vénéré président de l'U.S.F., M. Léon 
Chevreuil, vint clore, comme il convenait, les travaux de l’Assemblée 
Générale. 

= Après une courte suspension de séance, qui permit au public de venir 
rejoindre dans le grand salon de la ‘ Maison des Spirites” nos membres 
adhérents, M. Andry-Bourgeois donna à nouveau la parole à M. Hubert 
Forestier. Notre secrétaire général avait bien voulu accepter de donner, à 
l'issue de l’Assemblée, une conférence à propos de laquelle M. Paul 
Courquin formule, dans un compte rendu écrit pour ‘ La Revue Spirite ” 
son appréciation en ces termes : 


Conférence opportune que celle qui traite du Spiritisme et de l'opinion des 
religieux à travers le temps, car très sa des hommes de bonne volonté sont 
empéchés de s'intéresser à nos expériences et à notre Philosophie par la crainte un 
peu superstitieuse d'un démon dont on leur a exagéré à dessein l'importance et 
la puissance et dont on a dit que le Spiritisme est son œuvre. 

Nous ne songeons pas à imposer la vérité, la vérité ne s’impose pas : on la 


découvre ; mais nous voulons assurer à ces sincères croyants dont nous parlons 
qu'ils peuvent, sans crainte de perdre leur paradis éternel, examiner rationnel- 
lement le problème de leur existence et de leur survivance. 


Nous ne nous étendrons pas davantage sur le sujet, d’une constante 
actualité, choisi par M. Hubert Forestier ; nous le remercions simplement 
en lui exprimant les encouragements sincères de PU.S.F. pour lutile 
poursuite de son effort si profitable à la cause spirite. 


Compte rendu actif et moral pour 1933 


Monsieur le Président, 


Mesdames, Messieurs, 


Lorsque, il y a un peu moins d’un an, en avril 1933, je vous soumellais mon 
rapport sur l’activité de l’Union Spirite Française au cours de l’année précédente, 
je vivais des heures de grave préoccupation el, en juin, alors que j'avais tout tenté 
pour sauver pas nos seuls moyens, la Maison des Spirites, j'étais amené à me 
rendre compte que, malgré mes efforts et les importantes compressions opérées, 
nous ne pourrions faire face aux engagements et obligations auxquels se trouve 
soumis notre organisme. Héritier d’une grande pensée, je me trouvais dans 
l'impossibilité de poursuivre, dans sa plénitude, la mission qui m'était dévolue. 
par suite des difficultés matérielles qui apparaissaient insurmontables. 

Convaineu cependant, pour lavoir de nombreuses fois expérimenté, de l'assis- 
lance des Maîtres spirituels, je me plus à demeurer confiant quand même ct, 
bientôt, devant une Situalion qui apparaissait impossible à améliorer, une espé- 
rance se fit jour. Tout naturellement ma pensée s'était tournée, dès les premières 
alarmes, vers tous ceux, par cenlaines, qui, depuis des années, admirateurs de 
son grand courage, de son abnégalion, de son exemple, avaient suivi Jean Meyer, 
humainement agissant et à la mémoire duquel ils demeuraient fidèles depuis ce 
13 avril 1931 où, ayant accompli noblement sa lâche, ses paupières se fermaient 
sur les tristesses d'ici-bas, œuvrant à son âme immortelle les perspectives de 
l’Au-delà. 2 

A mon appel, à ma prière, formulée simplement, avec lout mon cœur doulou- 
reusement inquiet, les bonnes volontés répondirent; le ciel assombri, face à l'in- 
certitude du lendemain, s'éclaircit soudain. De partout, sans limitation de fron- 
tières, de nationalité, un seul cri me répondit : « Il faut que la « Maison des 
Spiriles », l’œuvre du Jean Meyer que nous aimons avec vous, demeure vivante 
ei que, en ces temps tourmentés, elle poursuive Sa mission rédemptrice! » 

Bientôt après naissait, suivant le vœu unanime de tous, la « Société des 
Amis de la Maison des Spiriles » el des cœurs — auxquels aujourd’hui encore 
je tiens à rendre hommage pour la compréhension dont ils firent preuve devant 
le but envisagé — voulurent bien s'associer pour que, en commun, eux et moi, 
parvenions à préciser le rôle de celte « Société des Amis » face aux soucis à 
résoudre. 

La solution fut bientôt trouvée el lors de la prochaine el première Assemblée 
générale de la « Société des Amis de la Maison des Spirites » qui aura lieu dans 
quelques semaines, chacun des membres bienfaiteurs et actifs pourra connaître, 
par les rapports qui seront présentés, l'heureuse intervention réalisée et les 
espoirs que fait naître, pour l'avenir de la Maison des Spirites cette union des 
bonnes volontés spirites disséminées sur toule la surface du globe. 

N'avez-vous pas lu, en effet, dans ce « Livre d'Or du Spiritisme », que publie 
depuis quelques mois La Revue Spirite; ces émouvants extraits de lettres émanant, 
non seulement de notre pays, mais d'Angleterre, de Belgique, de Hollande, du 
Portugal, de l’Espagne, de l'Italie, de la Suisse, de l'Autriche, de la Roumanie, de 
la Turquie, de la Perse, de l'Egypte, des Amériques du Nord et du Sud, etc..., étc... P 

TI) fallait, disions-nous récemment, que l'œuvre de Jean Meyer fut menacée 
pour que tous ceux qui, silencieusement, avaient admiré el aimé cet homme de 
bien et lui gardaient après sa disparition la même reconnaissance profonde, se 
dressassent dans un même élan, près de moi, pour sauver son œuvre en péril. 

Il n'était pas possible qu'un tel trésor de bonté et de générosité se fut dépensé 
pour tous sans que chacun se sentit redevable de quelque chose. Il fallait sans 
doute la douleur de l’épreuve pour permettre à la grande famille spirite d'affirmer 
son unité et sa volonté indéfectible de sauvegarder le toit sous lequel se trouvent 
centralisés les efforts d’une multitude de militants, en apparence isolés par les 
difficultés de langage mais inséparablement reliés les uns aux autres par le 
cœur et la raison. Depuis sa fondation, ia « Maison des Spirites » est, en effet, 
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le siège de la « Fédération Spirite Internationale » et c’est à elle qu'appartienti 
l'honneur d’abriter les services tant nationaux que mondiaux du spiritisme, 
Je m'incline avec reconnaissance devant tous ceux — et certains d’entre vous 
sont du nombre — qui ont répondu à mon appel avec. empressement, sachant 
avec quelle scrupuleuse parcimonie sont utilisées les ressources mises si frater- 
nellement à la disposition de l’œuvre. Le Conseil d'administration de la « Société 
des Amis de la Maison des Spirites » a mandat, vous le savez, de vérifier ici toute 
comptabilité même commerciale. Il ne manque pas à son devoir, ce dont je is 
remercie, ayant à cœur, quant à moi, de travailler ouvertement, ne craignant 
point — pas plus qu’autrefois n'avait de crainte Allan Kardec — qu'un contrôle 
permanent soit appliqué sur des fonds dont je ne fais nul personnel usage. 


Ceci dit, je puis vous faire part de ma satisfaction pour l’heureux effort 
poursuivi à la « Maison, des Spirites ». Je sais bien qu’il reste encore beaucoup 
à faire, mais la voie dans laquelle nous sommes engagés nous permet de compter 
sur des améliorations dont l'avenir nous facilitera la réalisation. En attendant, je 
suis heureux d'avoir à mes côtés, M. Henri Mathouillot, l'actif secrétaire général 
de notre « Société d’Etudes Psychiques de Paris » qui veut bien mettre au 
service de la « Maison des Spirites » sa grande expérience de savant chercheur 
el ses convictions spiritualistes. Le rôle d'administrateur dont je l’ai investi, lui 
permet, au cours de mes nécessaires absences, de diriger les travaux et les 
réunions, de présider avec sagesse et maîtrise les séances et grandes conférences 
où se pressent de nombreux et importants auditoires. Par la Revue Spirite, vous 
pouvez suivre l’action constante de M. Henri Mathouillot et l’heureux dévelop- 
pement de la « Société d'Etudes Psychiques de Paris » à laquelle il prodigue 
sans réserve les soins les plus attentifs. Je le félicite devant vous et je forme 
le vœu que notre collaboration loyale et amicale s'affirme encore durant ces 
prochains mois. 


Ma gratitude sincère s'adresse également à tous ceux qui, groupés autour de 
nous, dans cette Maison, travaillent selon leurs connaissances, leurs possibilités 
et leurs facultés, à la diffusion des certitudes scientifiques et spirituelles pour 
l'affirmation desquelles la « Maison des Spirites » a été fondée. J'ai nommé : 
MM. Dumas, Delanoue, Dominicq, Jean Rivière, Saviard, sans oublier M. jean 
Booss, Trésorier de la « Société d'Etudes Psychiques de Paris »; les uns et les 
autres sont hautement appréciés pour les enseignements qu'ils développent avec 
lant de sincérité au cours des réunions qu’ils président. 

Mmes Detay, Mathieu, Perrot, Luce Vidi, dont les voyances si précises appor- 
tent de si troublantes justifications de la thèse spirite, Mme G..., fidèle et dévouée 
depuis la première heure et qui apporte à l’accomplissement de sa mission conso- 
latrice, la générosité d’un apôtre, méritent également d'être remerciées el 
félicitées. 

Même admirable effort chez nos conférenciers qui, chaque quinzaine, les 
deuxième et quatrième dimanches, veulent bien offrir au nombreux public qui 
s'assemble régulièrement dans ces salons, le résultat de leurs recherches, de leur 
longue expérience dans les questions qui nous occupent. Je ne nommerai per- 
sonne, adressant à chacun un merci fraternel et celui de tous ceux qui, régu- 
lièrement, viennent les applaudir et les encourager dans leur noble tâche. Du 
reste, pour leur louange, je rappellerai cette: note parue dans Les Annales du 
31 mars 1933, écrile par un rédacteur de cette importante revue, après avoir 
entendu ici-même, l’un de nos éminents collaborateurs : 


« Aussi, quant à nous, ne sourions-nous qu'avec infiniment de sympathie 
d'une croyance éminemment respectable, qui va toujours de pair avec la plus 
grande noblesse de sentiments... » 


Une telle appréciation dans le journal de Mme Yvonne Sarcey est une démons- 
tration de l’heureuse évolution qui s'opère dans certains milieux, jusqu'ici obsli- 
nément réfractaires, à l’égard de nos recherches et de la doctrine des Esprits. 

Avant d'aborder les rapports des groupes adhérents, nous rendant compte des 
travaux effectués en 1933, permettez-moi de vous rappeler que cette année nous 
aurons à Barcelone, du 1% au 10 septembre, notre Ve Congrès International, pour 
l’organisation duquel nos frères d’Espagne semblent ne rien épargner, désireux de 
mettre tout en œuvre pour le succès de celte réunion triennale des éléments actifs 
du spiritisme mondial. 

La valeureuse revue espagnole La Luz del Porvenir, a publié récemment un 
arlicle d’un grand intérêt où il est précisé, au nom du Comité d'organisation, 
l’objet des débats de ce Congrès. La question de la propagande y figurera en 


tout premier jieu pour répondre aux exigences et aux inquiétudes spirituelles. 
de l'humanité actuelle, ainsi que celle de la défense du spiritisme. te 

Mise au point, programme pratique de propagande, c'est sur le terrain des faits 
æi de la réalité que les spirites de toutes jes nations vont être appelés à: agir) 

Le Bureau de J'Union Spirite Françttise a reçu mandat de votre Comité Directeur, 
en séance du 7 octobre écoulé, de désigner les membres de la délégation franéuisec 
afin que notre fé 1 
ces assises du Spiritisme mondial. 
Barcelone et donnons, en atfendant, 
chers amis espagnols. 


dération nationale soit officiellement et dignement représentée :à 1 
Souhaitons bon suecès à notre réunion de : 
tous nos encouragements à nos: grands etid 


* 
* * 


Abordoms maintenant l'exposé des travaux de nos sociétés affiliées 


PARIS. — Suivant la coutume, je parlerai en commençant de la « Sociélé Fran- 
çaise d’Etudes des Phénomènes Psychiques », que préside avec une grande autorité 
M. Lemoyne. 

La Société Française d'Etudes des Phénomènes Psychiques vient d'entrer dans 
sa 38 année d'existence; cette durée est appréciable, car d'œuvre entreprise a été 
l’objet d’assauts mulliples, Cette société s’est donnée pour but la recherche et 
l'étude des phénomènes psychiques pour en dégager les. bases de la philosophie 
spiritualiste découlant des travaux importants réalisés par le Maître Allan Kardec 
sur le spiritisme; elle a résisté victorieusement à toutes les attaques et, à ce jour, 
sa vitalité s’est accrue. 

En effet, une. activité nouvelle l'anime; pendant les mois derniers, un fort 
courant s’est dessiné pour caractériser celte activité. C'est ainsisque les séances 
publiques ont groupé à plusieurs reprises près de deux cents adhérents et auditeurs. 
Cela constitue un sérieux encouragement pour les membres du Conseil d’admi- 
nistration. 

Par ce qui précède, il est permis de penser, nous dit M. Lemoyne, que la Société 
d'Etudes, fidèle à son passé, continuera à amener un nombre croissant de néo- 
phytes aux théories généreuses et belles du Spiritisme, théories qui forment, sans 


nul doute, la base de la philosophie de l'avenir. 
* 
* % 


Sous la direction de sa dévouée présidente, Mme Sensier, le Cercle Caritas a 
poursuivi, durant l’année 1933, ses investigations d’outre-tombe et a obtenu des 
preuves indéniables, non seulement de la survie, mais des rapports constants avec 
les Invisibles. 

L'identité des défunts s'est révélée dans des circonstances imprévues et par des 
disparus inconnus des assistants : après recherches et vérifications, les rensei- 
gnements Ont été reconnus conformes aux indications des Invisibles. 

Un docteur de l’Astral, attaché à l’œuvre du Cercle Caritas, énonce un dia- 
gnostic sur les maladies, contrôlé exact par d’ultérieures consultations chez les 
médecins terrestres. 

Divers esprits se sont associés à l’œuvre du Cercle Caritas et spécialisés, si 
l’on peut ainsi préciser leur intervention, dans 

— l'enseignement sur la vie astrale; 

— l'aide morale, matérielle, les soins psychiques, les prévisions. 

La marche évolutive des adhérents indique nettement l’appui bienfaisant de la 
doctrine spirite, elle apporte une entr'aide fraternelle entre chacun deux par 
suite de la compréhension du rôle de l’incarné : conquérir par l'épreuve un 
avancement dans le progrès individuel pour le reporter vers le progrès collectif, 
Ce sont là d’utiles leçons, nécessaires à répandre en notre triste époque ! 


* 
* k 


Les réunions du Groupe Lumen ont lieu régulièrement les lundi après-midi 
et samedi soir ; le jeudi est réservé pour l'école des médiums et les soins fluidiques. 
Un très grand nombre d'’assistants y prennent part. 

Chacun se donne avec le plus grand désintéressement et aucun des médiums 
ne fait argent de sa médiumnité. C’est extrêmement louable. 


« Dans nos grandes réunions, nous dit Mme Lefrère, nous commençons par 
une lecture spirituelle ou une petite causerie préparée par notre secrétaire. Les 
prières, pour harmoniser les fluides, puis un guide se présente, en général par 
incorporation, Les conseils et instructions din sont toujours de haute tenue 
morale. Les médiums, à l’état de veille, ne pourraient formuler de semblables 
instructions ». ) ; 

Les Esprits souffrants sont aussi accueillis avec bonté et éclairés sur « le pour- 
quoi » de cette vie terrestre si pénible et parfois misérable. 

D’autre part, les Esprits de famille apportent la consolation en démontrant 
par des détails donnés, la certitude de la survie. 

Ce sont là de beaux résultats qui méritent d’être encouragés, aussi sommes- 
nous heureux de lire l’active présidente du Groupe Lumen, Mme Lefrère. 


SURESNES. — Mme Conlant, la dévouée vice-présidente de la Société Devoir, 
Lumière et Charité, de Suresnes, nous a fait savoir que, malgré quelques difficultés, 
les travaux du Groupe sont en voie d’être repris. Sachant, par les rapports anté- 
rieurs, avec quel souci de sérieux on travaille dans ce groupement, nous sommes 5 
convaincus qu’il lui sera donné, au Xours des mois qui viennent, de développer 
son action en insiruisant ses membres selon les principes doctrinaux du spiritisme, 


* 
+ * 


Nos associalions adhérentes de province et des colonies sont loul aussi zélées. 
Chez chacune d'elles, malgré les soucis imputables à la situation malheureuse 
actuelle de notre temps, nous remarquons une bonne volonté évidente digne de 
notre reconnaissante sympathie. 


DIEULEFIT. — Tout d'abord, je dirai deux mole de notre œuvre d'enfants, ` SA 
de cette œuvre fondée par deux admirables femmes : Mmes Stephen et Dayt, en 
1904, et qui, après elles, a trouvé pour présider à son destin de non moins bonnes 
et sincères âmes toutes vouées à la cause de la souffrance. J'ai nommé Madame, 
Mademoiselle et Monsieur J. Malosse, et l’œuvre dont il s’agit est l’'Orphelinat Allan 
Kardec, actuellement installé dans une coquette maison à Dieulefit (Drôme). 

Jouissant d’un air pur, des soins attentifs de leurs parents d’adoplion, les 
sept petites filles, placées sous la protection spirituelle du Maître Allan Kardec, 
se développent et grandissent pour le bonheur de ceux qui, avec une si parfaite 
abnégation, veillent affectueusement sur elles. Plus tard, les petites poupées deve- 
nues grandes seront des mamans dont l'exemple sera utile dans les différents 
milieux où, suivant la loi du destin, elles seront appelées à vivre. En attendant 
celle heure de récompense, pour Mme, Mlle et M. Malosse aidons, nous spiriles, 
par notre contribution annuelle, à faire vivre cette œuvre bienfaisante et huma- 
nitaire; de celle manière nous aurons l'intime et profonde joie de considérer les u 
chères petites un peu comme les nôtres, en même lemps que notre cœur satisfait i 
nous donnera l'assurance d’avoir, par notre gesle, vaincu l'égoïsme naturel au 
profit de petits êtres dignes de notre tendresse. 


ROCHEFORT-SUR-MER. -— Au Cercle Allan Kardec de celte ville, Mme Bris- 
sonneau-Palès qui assume avec le plus total dévouement, la lourde charge de 
présidente du Groupe et de directrice de l’excellente revue mensuelle Les Annales 
du Spiritisme Christique, nous dit sa peine de ne pouvoir, faute de moyens, rouvrir 
le patronage spirite où, quotidiennement, un certain nombre d'enfants élaient 
recueillis dès leur sorlie de classe el gardés par des dames vigilantes jusqu’à l'heure = 

, libérés de lusine et du bureau, leurs parents reprenaient le chemin du logis 
familial, Par ailleurs, Mme Brissonneau-Palès déplore que son « Cercle » ne puisse 
également faire entendre, comme autrefois, des conférences mensuelles dans la 
grande salle de la Société, cependant si bien organisée pour ces sortes de réunions; 

il y a là un manque de moyens regrettable. 

Disons que, heureusement, les travaux du Cercle Allan Kürdec se poursuivent 
dans le domaine de l’enseignement ou la médiumnité de Mile Julia Brasseaud 
permet aux Etres Invisibles de communiquer la parole de vie à ceux qui, demeurés 
dans l'arène, souffrent du doute et de l'ignorance. } 

Signalons, en vous recommandant sa lecture, la parution du tome I du livre 
contenant les souvenirs de Mile Brasseaud sur son apostolat médiumnique. La 
Revue Spirite et le Bulletin de l’U.S.F. ont, du reste, publié sur ce document < 
présenté avec soin par Mme Brissonneau-Palès, des analyses très complètes que je 
vous invite à relire, bientôt après cet ouvrage ira rejoindre, dans votre bibliothèque, - 
vos livres préférés. 


DEPARTEMENT. DU NORD. — Dans ce département, nous avons, en bonne 
place, dans notre mouvement, la Fédération Spiritualiste du Nord. 


Devant l'importance de l'effort que ne cessent de soutenir nos amis de cetle 
région, je tiens, en ouvrant ce paragraphe qui leur est réservé, et pour les avoir 
vus à l’œuvre, à les féliciter et à les assurer de toute la sympathie de l’U.S.F. 
et de mon attachement personnel. Loyaux et actifs, ils parlicipent, en tête de 
notre pays, à lessor du spiritisme, mettant en jeu tous leurs moyens. Pour eux, 
l'intérêt général de notre mouvement est placé au delà de la question locale et 
ils le prouvent chaque jour. N'’ai-je pas rencontré, près d'eux, le plus vif élan 
lorsqu'il s'est agi, pour les spirites, d'intervenir pour sauver la « Maison des 
Spirites » ? Qu'ils soient donc, encore une fois, remerciés ! 

La Fédération Spirilualiste du Nord continue sa progression normale, el son 
bulletin mensuel, La Vie, paraît d’une façon régulière, à la satisfaction générale. 

Les Spirites du Nord sont fidèles à leur association respective, dont le nombre 
d'adhérents se maintient malgré les difficultés sociales du moment. Grâce à la 
bonne entente des délégués, une fraternelle cohésion existe entre les différents 
groupements affiliés, ce qui permet, par une aide réciproque, de faire du bon 
travail pour l’œuvre commune : le développement du Spiritisme. 


* 
* * 


Au Foyer de Spiritualisme de Douai, les travaux effectués depuis un an ont 
consisté, comme précédemment, dans l’organisation de réunions mensuelles et en 
des expériences médiumniques conduites avec le sérieux que l’on sail et suivant 
les principes de la doctrine kardéciste. A cet égard, Mme et M. André Richard, 
dont vous connaissez le zèle ardent, l'infatigable bonne volonté lorsqu'il s’agit 
d'aider autrui ou l’œuvre spirite, prodiguent à tous les précieux conseils résultat 
d'une expérience déjà longue. 

M. Marin, président, et M. Péjoine, secrétaire de l’active société douaisienne, 
contribuent inlassablement à l’œuvre de la Fédération Spiritualiste du Nord, leurs 
causeries et conférences sont écoutées toujours avec intérêt, de même que celles 
de M. Bessède, le vétéran spirite si aimé dans le Nord. En passant, je rappellerai 
le succès du meeting organisé dans la salle basse de l Hôtel de Ville de Douai, 
Je 21 mai dernier, où j’ai eu l’occasion de parler, après MM. Péjoine, Bessède el 
Richard, du « Spiritisme, sa doctrine et ses buts ». Un public très attentif de 
plusieurs centaines de personnes voulut bien par son attention, et ses applaudis- 
sements répétés, remercier les organisateurs de cette inoubliable manifestation. 

Nous ne nous étendrons pas sur les multiples preuves de survivance obtenues à 
Douai, grâce à de remarquables médiums et notamment Mme R..., dont nos amis 
parisiens, à notre dernière Assemblée générale, purent apprécier les dons très 
étendus. 


.. ARRAS. — La Fraternelle Spiritualiste d'Arras, sous l'impulsion de son pré- 
sident, M. Berthelin, et grâce au dévouement du secrétaire, M. Pecqueur, continue 
son action de propagande publique et d'initiation personnelle individuelle des 
membres, Des causeries sont faites chaque mois el, dernièrement, un meeting 
Spiritualiste a été organisé avec le concours des.conférenciers de la Fédération 
du Nord. Ce meeting eut un entier succès. Nous avons été les premiers à nous en 
réjouir. 


ROUBAIX. — Dans celle ville nous pouvons dire que, selon une formule 
populaire, « tout va bien »; le Cercle d'Etudes Psychiques et Spirites élargit sans 
cesse son centre d'action, et le nombre d’adhérents, au lieu de s'affaiblir, va 
croissant. Il est vrai que, là aussi, se trouvent des hommes animés d’une volonté 
précise. Ayant été conduits face aux réalités spirites, ils apportent à leur diffusion 
le meilleur d'eux-mêmes, en même temps qu'ils s'emploient par leur appui géné- 
reux et fraternel, à soutenir l’œuvre de la « Maison des Spirites » qui nous abrite. 
Près d'eux, je pense me rendre bientôt, afin de les entretenir de la salutaire 
action du Spiritisme. 


DUNKERQUE. — L'événement marquant de l’année, fut l’organisation, par 
l'Union Spirite de Dunkerque, d’une exposition des œuvres médiumniques de notre 
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cher peintre-mineur Augustin Lesage. Exposition qui fut très remarquée si nous 


en croyons les extraits de presse qui nous sont parvenus. Félicitons nos amis de . 


la propagande qu'ils surent faire à cette occasion et disons leur notre confiance dans 
la poursuite de leur travail. 


La Société d’Etudes Psychiques du Mans, présidée par M. Delalin; l’Union 
Spirite Roannüise, présidée par M. Louis Farabet ; la Société d’Etudes Psychiques du 
Havre, présidée par M. Souday ; la Fraternelle Spiritualiste de Lille, présidée par 
M. Flahaux; le Réveil Spirite Perpignanais, présidé par M. Borreil; la Société 
d’Etudes Psychiques et de Morale Spirite de Toulouse, présidée par M. Ternes; le 
Groupe Spirite de l’Indre, à Châteauroux, dont M, Baudoin est le secrétaire: les 
diverses sociétés bordelaises, dirigées par Mmes Agullana, Escalère et Mlle Coste; 
le Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques (groupe Fénelon), de Cambrai, 
présidé par M. Colignon, se trouvent fortement entravés dans leur marche en 
avant ; cependant, nous voulons espérer que, les temps meilleurs revenant, il sera 
donné à tous ces groupes la possibilité d'atteindre à la prospérité qu'ils ont connue. 
En attendant, nous demandons à leurs chefs et aux adhérents qui les entourent, 
de conserver la représentation du Spiritisme dans la ville où leur siège se trouve 
établi. 


CARCASSONNE. — La Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques 
cst un centre de bonne volonté où nous trouvons : Mme, M. Malgrat et M. Bergé, 
sincères amis de notre chère « Maison » et soucieux de voir son rayonnement 
s'affirmer. Ce groupe de fidèles reste attaché aw souvenir de Léon Denis, dont it 
s'efforce de diffuser la doctrine de solidarité et de bonté. Bel exemple ! 


AUVERS-SUR-OISE. — Le fondateur et animateur du Groupe Régional 
d'Etudes Psychiques, M. Joret, poursuit en toute modestie la tâche consolatrice 
qu'il s’est assignée. Si trop peu des nôtres considèrent le rôle moral du Spiritisme, 
M. Joret, lui, estime que son devoir est d'éclairer et de soutenir ceux qui chan- 
cellent sous le poids des épreuves ou de la souffrance. Puisse-t-il poursuivre son 
iravail en toute quiétude ! 


GRENOBLE. — C'est à un semblable et bienfaisant apostolal que se voue 
le président de la Société Psychique Lumière et Charité de cette ville, M. Dourille. 
Nous avons reçu les meilleures nouvelles sur son activité inlassable. La cause les 
affligés, des déshérités a besoin de tous les élans du cœur. En outre, le gronpe 
de Grenoble s'applique à diffuser l’enseignement spirite à tous ceux susceptibles 
de puiser dans nos principes force et raison d'espérer, 


BEZIERS. — Sous l'active présidence de Mme Ducel, le Foyer Spirite de 
Béziers poursuit sa bonne marche. Dans une récente leltre, Mme Ducel nous 
confiait sa joie de remarquer autour d'elle des spirites à l’âme droite et sincère 
qui n'épargnent rien lorsqu'il s’agit de l'intérêt général et de la cause spirite. 
C’est ainsi que la charité est appliquée avec bonté et simplicité à l'égard des 
misères hélas, nombreuses, qui sont signalées au « Foyer ». 

Lors du dernier anniversaire du Maître Allan Kardec, des livres, soigneusement 
choisis, ont été offerts aux enfants; parmi ces enfants, trois d’entre eux attei- 
gnaient leur vingtième année; à celte occasion solennelle, ils furent inscrits comme 
sociétaires. Le vice-président, M. Vergnes, sut à celte fête, exprimer les sentiments 
que la noblesse de son cœur lui inspirèrent aisément, dans une allocution qui fut, 
de tous, très appréciée. Par ailleurs, les travaux du groupe se poursuivent; M. Miquel 
continue à développer sa faculté de médium dessinateur, de même que nolre grand 
Lesage, il travaille avec persévérance. 

Mme Ducel ne manque pas, dans ses fraternelles missives, de nous exprimer 
l’altachement des spirites biterrois à l’œuvre de notre vénéré Jean Meyer; de tels 
témoignages nous sont un véritable réconfort. La tâche est aussi rude que belle 
et les sympathies sont utiles. 
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ANNECY. — Le Cercle d'Etudes Psychiques et Morales, dont l'excellent 
M. Peyresaubes est le président, a mené à bien son programme de travail qui a 
consisté en réunions mensuelles au cours desquelles, M. Martaux, le savant pro- 
fesseur, a continué ses intéressantes et instructives causeries sur les sciences psy- 
chiques. D'autre part, M. Gavard, membre adhérent de la Société, très documenté 
dans la partie qui nous occupe, a exposé à ses auditeurs attentifs d’uliles ensei- 
gnements suivis d’expériences. Il espère, et nous le souhaitons avec lui, parvenir 
à des résultats plus démonstratifs s’il lui est donné de découvrir un ou plusieurs 
médiums. ù 

Le Cercle d'Etudes Psychiques et Morales d'Annecy a élé parmi les premiers 
de nos sociétés affiliées qui tint à m'exprimer les plus fraternels encouragements, 
dès que lui parvint la nouvelle de nos difficultés à Paris. Je l'en remercie 
fraternellement. 


NANTES. — Depuis notre dernière Assemblée générale, nous avons eu la 
salisfaction d’enregistrer, après avis favorable de notre Comité Directeur, l'adhésion 
de la Société Nantaise d'Etudes Psychiques à PU.S.F. M. Maurice Giraudet, pré- 
sident jeune et actif, conduit avec beaucoup de maîtrise les séances de travail où 
nous remarquons de grands dévouements. De bonnes observations ont pu déjà être 
faites, nous ne doutons pas qu'avec de la persévérance et le maintien de la bonne 
harmonie existant entre les membres, les progrès soient, l’année prochaine, encore 
plus sensibles. Nous saurons, en tout cas, aider de notre mieux l’évidente volonté 
d’action de nos chers adhérents nantais. 


ANGERS. — Ma chronique dernière sur le Groupe Léon Denis de cette ville, 
rendait l'hommage suprême à l'âme immortelle de la femme excellente, de ia 
parfaite spirite que fut Mme Cottereau, présidente-fondatrice de ce Cercle où se 
rencontrent des cœurs si sincèrement épris de l'idéal qui soutint notre admirable 
Léon Denis au cours de sa dernière et si utile existence. 

Depuis que Mme Cottereau a dû, humainement, se séparer de ses frères en 
conviction, ceux-ci, fidèles à son souvenir et convaincus de son assistance spiri- 
tuelle, s'efforcent de suivre ses traces en diffusant de leur mieux l’enseignement 
spirite dont ils appliquent la douce et consolante morale, sous la direction de 
leur nouvelle présidente, Mme Chéreau. 

J'espère vivement rencontrer dans un proche avenir les dévoués amis de 
Mme Cottereau. C’est une joie pour celui qui demeure sans cesse sur la brêche que 
de pouvoir, quelquefois, éprouver les battements de cœurs francs et loyaux. 


NICE. — Suivant sa règle très ancienne, la Société d'Etudes Psychiques Niçoise 
donne chaque année, régulièrement tous les huit jours, d'importantes conférences 
auxquelles assiste un public très attentif. Les orateurs furent récemment : 
MM. Grialou, Chattey, Matray, de Fièvres, Coroze, Wheeler, Trarieux, Robert, eic., 


tous particulièrement désignés pour traiter avec compétence des questions qui, 


de près ou de loin, se rattachent à nos doctrines. 

La bibliothèque de la S.E.P.N. est toujours très visitée; elle contribue cerlui- 
nement beaucoup à la propagande de nos idées; du reste, le président, M. Grialou, 
le vice-président, M. Chattey et le secrétaire général, M. Malray, s'efforcent par 
leurs conseils, à guider dans le choix des lectures, ceux qui ont le sincère désir 
de s'instruire .Nous les en félicitons, estimant que le livre est le complément 
indispensable de la conférence. 


SAINT-ETIENNE. — Nous louions, l’année passée, ici même, l’inlassable 
bonté de Mme Cognet, président du Groupe Fraternel Psychique de cette ville. 

Depuis même activité généreuse au profit de la noble cause des déshérités, et 
ils sont nombreux, hélas ! à Saint-Etienne. Malgré des soucis de santé, Mme Cognet, 
secondée, aidée généreusement par des cœurs dignes d'elle, poursuit sa croisade 
contre la misère, le chômage, générateurs de désespoir dans les âmes des humbles, 
des petits, de ceux pour qui la vie est une longue série d'épreuves, adoucie seu- 
lement par les forces de l'affection, que les leurs peuvent leur témoigner. Trop 
peu parmi ces indigents ont en effet, pour les secourir, une croyance, c'es! dire 
la profondeur de leur accablement, aussi l’œuvre que le Groupe Fraternel Psychique 
accomplit est-elle noble et utile puisque, en soignant le corps, elle apaise les 
tourments de l'esprit, en apportant la consolante certitude contenue dans l’ensei- 


gnement spirite. Belle action, en vérilé, digne de la protection spirituelle du 
fondateur du Spirilisme, qui nous a assuré que : « Hors la Charité il n’y a point 
de salut! » 


TOULON. — Malgré que nous n’ayons pas, dans celle ville, de société affilite, 
nous avons le devoir de vous signaler l’activité remarquable d’une spirite sincère 
et désintéressée, Mme Baux, qui, depuis de nombreux mois, s'efforce, en des confé- 
rences fortement documentées et très remarquées, de répandre la philosophie du 
Spirilisme, telle qu'elle résulte de l'observation des faits si concluants enregistrés 
depuis 1850 par des observateurs attentifs et sur tous les points du monde. L'Union 
Spirile Française se doit de féliciter sincèrement Mme Baux et lui adresser tous 
ses encouragements; je le fais avec plaisir, devant vous, en exprimant à l'aimable 
propagandiste, nos sentiments de fraternelle gratitude, 


LYON. — Le récent bulletin de la Fédération Spirite Lyonnaise contient, sur 
celte importante association, sur La Fraternelle, la Société d’Etudes Psychiques et 
Spirites et le Groupe Jeanne-d'Arc, d'utiles nouvelles qui nous renseignent sur 
l'état du Spiritisme lyonnais. Quoiqu'il soit difficile d'analyser les efforts parti- 
culiers de tous ceux qui « œuvrent » sans cesse dans ces différents groupements, 
félicitons sincèrement tous nos amis qui travaillent vraiment et n’épargnent rien 
pour assurer le succès de notre idéal dans le Rhône, 

Je formais le souhait, l'année dernière, devant vous, de pouvoir, au nom de 
l'Union Spirite Française, apporter à nos frères lyonnais, une aide plus grande. 
Ce vœu vient de se réaliser. A la demande de la Fédération Spirite Lyonnaise, 
j'ai eu le plaisir très vif de donner, à la salle Michelet, le 28 janvier dernier, 
devant un auditoire de plusieurs centaines de personnes, très attentif et extrè- 
mement généreux en applaudissements, une conférence sur l’œuvre imposante de 
l'Esprit Symbole. J'ai promis, vous le savez, de vouer une partie de mon temps, 
cependant si limité par les multiples charges qui m'incombent, à la propagande 
directe par la conférence 

Une coïncidence digne d’être remarquée, a fail que ce soit à Lyon, dans cette 
rue Sala où naquit, le 3 octobre 1804, Allan Kardec, que débute mon effort de 
vulgarisateur ; je souhaite sincèrement que ce soit de bon augure pour la pour- 
suite de ma nouvelle entreprise. En effet, d'ici au mois de juin, je dois donner 
diverses conférences en France, et même à l'étranger pour lesquelles les dates sont 
déjà retenues. Ainsi nos amis qui, de toute part, nous apportent leur appui moral 
et matériel, seront, je l'espère, satisfaits. Modestement, peut-être, mais sincère- 
ment, je vais donc avoir l’occasion, soutenu par eux, les absents, par vous, 
Mesdames, Messieurs, d'affirmer, de démontrer la réalité scientifique du « fait 
spirite » et de développer l’enseignement philosophique tel qu'il ressort de l’œuvre 
de nos Maîtres : Allan Kardec, Léon Denis, Gabriel Delanne. Je remercie nos 
frères lyonnais du chaleureux accueil qu'ils ont bien voulu me réserver lors de 
mon court séjour près d'eux et j'espère, plus tard, répondre à la nouvelle invita- 
lion qu'ils ont bien voulu m'adresser de revenir dans leur bonne et belle ville. 

Maintenant, laissez-moi vous dire l'excellente impression rapportée de mon 
contact, de mes entretiens avec les animateurs de la Fédération Spirite Lyonnaise, 
de la Fraternelle, de la Société d'Etudes Psychiques et Spiriles, du Groupe Jeanne- 
d'Arc, La ville natale d'Allan Kardec doit se maintenir en tête du mouvement spi- 
rite provincial, elle ne le peut que par l’union de tous les cœurs, de toutes les 
bonnes volontés conscientes du rôle et de l'importance du Spirilisme face aux pré- 
occupalions de l'heure. Que nos amis lyonnais soient donc unis, réunis dans le 
souvenir de leur illustre concitoyen dont ils s'efforcent, avec une persévérance 
digne d'éloges, de suivre les traces. 


ALGER. — Le Groupe Lumière et Charité d'Alger a repris, sous la prési- 
dence autorisée de M. Taïb, assisté de Mile Jaïs, ses séances de travail, en octobre” 
dernier. f 

De nombreux et nouveaux adhérents s’empressent à ces réunions, où il leur est 
donné d'entendre la bonne parole, les vérités spirituelles, christiques, telles qu’elles 
découlent de la doctrine des Esprits. Attentifs et soucieux de faire effort dans la 
voie morale qui s'ouvre devant eux. les membres de la Société Algéroise méritent 
nos plus sincères encouragements. 


SIDI-BEL-ABBES. — Malgré de suppliantes missives, notre Secrétariat a le 
regret de vous dire qu'il ne reçoit plus rien de la Société Spirite La Charité. Néan- 
moins, son fondateur M. Henri Ferrandès dont nous avons pu, du reste, au Con- 
grès Spirite International de Paris, en 1925, apprécier le haut attachement à notre 
Cause, continue à apporter son aide à notre œuvre par des gestes réguliers pour 
lesquels, devant vous, je liens à le remercier fraternellement, 


ORAN. — L'Union Spirite Oranaise continue sa tâche admirable de propagande 
et de charité. Nombreux sont ceux qui, mal prévenus à l'égard du Spiritisme, sont 
dans l'obligation de modifier leur point de vue après avoir été admis aux réunions 
gue préside, avec son autorité el sa noble simplicité, notre cher ami; M. Louis 
Viala. 

En ce moment, M. Louis Viala donne aux œuvres qu’il a créées avec le con- 
cours de quelques amis ardentis au bien, comme lui, le meilleur de son cœur, et 
c'est émouvant de lire les bonnes nouvelles qui nous parviennent sur les « Soupes 
populaires » et l'Association des Aveugles de l’Oranie. Pour ces œuvres si dignes 
d'intérêt, et pour lesquelles les pouvoirs publics ont des attentions évidemment 
bien méritées, M. Viala se dispose à faire ériger, sur un terrain accordé par la Ville 
d'Oran, un vaste immeuble pour la construction duquel il fait appel à la générosité 
de tous. Convaincu de la grandeur de ces institutions, le Président de l'Union Spi- 
rite Orandise est intimement assuré, à la manière des courageux animaleurs de 


. l'Armée du Salut, que les moyens lui seront apportés jusqu'à concurrence des 
i v 


250.000 francs jugés indispensables pour la réalisation de ce beau projet. 

Disons, en outre, que M. Louis Viala et ses amis se disposent à organiser, pour 
Pâques, le Congrès des Aveugles, de même qu'une exposition des œuvres de notre 
bon Augustin Lesage, le peintre-médium, dont vous pouvez admirer les toiles 
appliquées aux murs de ces salons. A l'occasion de cetle dernière manifestation, 
des conférences seront faites et, à cet égard, M. Louis Viala apportera le témoi- 
gnage de ses profondes connaissances dans les questions spirites et psychiques. 

-Tous nos vœux vont vers nos frères oranais, dont nous apprécicns la fermeté 
de caractère et la générosité de cœur. 


CASABLANCA. — Dans celle ville de notre Maroc, se groupent actuellement. 
sous la direction de l’un des membres agissants de la « Société des Amis de la 
Maison des Spirites », M. Galula, des sympathisants de notre doctrine, Puissent-ils 
bientôt se constituer en société et s'unir à l’Union Spirite Française. Ils seront très 
cordialement accueillis. 

Par” 

Ayant ainsi achevé cette longue promenade à travers la France el les colonies, 
je poursuis ce rapport en vous disant : au sujet de l'intérêt témoigné dans le camp 
profane envers les questions qui nous sont chères, il vous a suffi, comme à moi- 
même, d'accorder attention, en simple lecteur, aux journaux el périodiques d’opi- 
nions diverses pour remarquer, malgré les réticences de certains, l'obligation dans 
laquelle se trouve maintenant la presse, de manifester plus de bienveillance à 
l'égard du spiritualisme expérimental. Je ne m'étendrai pas Sur ce point, cependant 
deux enquêtes particulièrement marquantes ont été entreprises et conduites l’année 
écoulée, avec bonne foi; elles méritent d'être rappelées. Ce fut d'abord M. Jean 
Labadié qui, dans Science et Monde, a pass en revue les manifestations supra- 
normales de tous ordres, depuis les origines jusqu'à nos jours, et a rappelé notam- 
ment les sensationnelles observations faites de 1895 à 1907 avec la célèbre Eusapia 
Paladino, par d'éminents savants français tels que d’Arsonval, Bergson, Curie. 
Après quoi, il n’a pu se retenir de formuler cette protestation : 

Il est incroyable que certains esprits tendent d'annuler d'aussi vastes acquisitions 
expérimentales par ce seul mot : prestidigilation ! car aucun Dickson, Bénévol et 
autres Pickman n’a jamais produit rien d’approchant. Il faudrait, en outre, que 
le roi des prestidigilateurs, quel qu'il soit, consentît à laisser son attirail profes- 
sionnel à la porte. Nu sous la robe que lui prêterait le médium. le prestidigitateur 
serait paralysé. 

Voilà, de la part d'un chercheur indépendant, une opinion qui a sa valeur 
et que nos adversaires de toutes catégories, les professionels de l’anti-spiritisme, se 
garderont bien de répandre au cours des ridicules séances qu'ils organisent et où 
ils s'emploient, à l'aide d’affirmations mensongères el de tours de passe-passe 
d’une grossièreté ridicule, à tromper le public au détriment de la vérité positive, 

M. Jean Labadié ne s’en est pas tenu là. Ayani été au fond du problème, il 
arrive, en concluant, à déclarer avec la même franchise 


L'interprétation spirite des phénomènes supranormauxz par l'intervention d'es- 
prits « désincarnés », demeure parfaitement légitime. D'essence évidemment reli- 
gieuse (j'ouvre une parenthèse pour assurer que c'est là une lopinion qui n'est point 
la nôtre) — cette interprétation vient d’ailleurs rejoindre ce ique M. Henri Bergson 
nous a permis d'envisager touchant la survie de l’âme, dans les conclusions de son 
dernier ouvrage : Les deux sources de la morale et de ka religion. La science psychi- 
que nous invite à croire à l’Au-Delà… . 


Et plus loin, M. Jean Labadié termine : 

… Malgré la sensation d'étrangelé et même de malaise que loul esprit pondéré 
ne manque pas d'éprouver lors de ces initiations, ils conviendront avec nous que 
notre époque, passablement désaæée dans son économie physique, ne pourrait que 
trouver un repos moral appréciable à celte certitude : « Notre Esprit est une réa- 
hté de beaucoup plus importante que notre corps. » 

Ce langage, qui honore de tels auteurs; est celui dont se sert également 
Mme Marcelle Capy, dans l’enquèle menée, avec son courage habituel, dans le 
quotidien La République; écoutez, en effet, les dernières lignes de son article du 
18 octobre dernier : ` 

Les faits apportent toujours une leçon. Or, la leçon, ici, est grave. Car ces 
enlités parlent : elles enseignent. Elles disent avoir été des êtres humains vivants 
comme nous, de pauvres êtres humains souffrant et doulant comme nous. Elles 
nous apportent, disent-elles, un message... 

Ce message est celui de la survie. Et, tout d'un coup, la mort ne donne plus 
entrée sur un trou noir, mais sur une arche de lumière. Ce passage redouté devient 
une grande espérance. Nous avons bâti notre responsabilité ici et nous continuons 
là-bas à recueillir les effets de nos actes et à étendre notre conscience. 

Voilà la leçon des faits. 

Elle est grave et belle; car elle éclaire notre vie, en profondeur. Un sens nou- 
veau de responsabilité s'éveille devant de telles perspectives. 

Et puis Vamour prend ici une résonnance que nous ne lui connaissions point. 
La divine lyre joue, comme dans les poèmes de Dante, de la terre jusqu'au ciel. 
Image? Oui, image certes. Mais aussi Symbole profond d’une immense commu- 
nion des vivants et des morts, symbole d’une grandiose montée de l'humanité, 
symbole d’une magnifique espérance. 

Et nous nous sentons moins seuls maintenant... 


C'est là, Mesdames, Messieurs, une déduction logique, Mme Marcelle Capy a su 
la formuler avec le lyrisme d'un Léon Denis. Pour elle, comme pour nous, la con- 
clusion spirite s'impose devant l'évidence contraignante des faits : Félicitons cha- 
leureusement Mme Marcelle Capy pour sa compréhension des buts du spiritisme. 

Croyez bien qu’à la lecture des lignes que je vous ai rappelées à l'instant, 
plus d’un lecteur de La République se sera laissé aller à la réflexion. « La leçon 
des faits... » C’est bien l'heure de la mettre en évidence, cette leçon qui découle 
des manifestations des morts, de ceux qui, avant nous, lullèrent sur ce plan avec 
dignité, persévérance, qualités vis-à-vis desquelles l'humanité d'aujourd'hui ne 
semble guère vouloir entretenir de familiarité. 


* 
* * 


. 

A celle même place, l’année dernière, je déplorais devant vous un état de choses 
qui n’a fait, hélas ! que s'aggraver, Où va le monde, où allons-nous ? se demande- 
t-on, chaque jour, avec inquiétude. . 

Shakespeare fait dire au héros de l’une des plus célèbres de ses tragédies : 
Hamlet, cette parole douloureuse : « ... il y a quelque chose de pourri dans le 
royaume de Danemark ! » Sans risque de nous tromper, nous pouvons assurer que 
le mal, aujourd'hui, est plus grave, plus profond, plus difficilement guérissable 
que lorsque une nation ou même des nations sont atteintes dans leur économie 
ou leur constitution politique; de nos jours, c’est le cœur de l’homme qui est en 
décomposition. L’humanité est touchée dans ses forces vives. « Les défaillances, les 
faiblesses que nous constatons dans trop de domaines, disait récemment d'Ormes- 
son, relèvent d’un problème de vie intérieure. Il y a moins de tenue parce qu'il 
y a moins de conscience, moins d’'honnéteté, moins de scrupules el moins de 
sérieuæ. » C’est la vérité ! 

Et je reconnais combien est raisonnable le sentiment de M. Emile Henriot lors- 
qu'il déclare, suivant en cela René Boylesve, qui prévoyait dès 1920 notre actuelle 


h 
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détresse, « que le progrès des idées et de la morale est la seule chose qui importe; 
et que le progrès tout court, le Progrès avec un grand P, qui plonge M. Homais 
dans l'hypnose de l'admiration, ne fabrique jamais que des machines, ce qui est 
bien; et que des hommes qui finiront par ressembler à des machines, ce qui serait 
affreux. Une humanité d’automates, le Robot-Dieu!... Si le progrès est indéfini- 
ment perfectible, comme le croyait Condorcet, qu’il nous fasse alors des Socrate, 
des Shakespeare, des Vincent de Paul et des Pasteur: alors, oui, nous croirons en 
lui comme en une source de bienfaits et d'honneur pour l'humanité. Mais il n'en 
prend pas le chemin, car il ne travaille pas pour l'âme! » 


Et voilà donc les penseurs d'accord : le progrès a, peu à peu, imposé, fortifié 
l'erreur maltérialiste; alors que nous comptions dominer, nous sommes asservis ; 
ies hautes qualités du cœur, les élans de générosité, le sentiment de l’honneur, la 
volonté dans l'effort, ont sombré dans ce corps à corps de l'intelligence avec Ta 
jouissance, Désaxé, désorienté, l’homme n’a plus de « formule de vie ». 

H faut vraiment que le mal soit apparent et que sa gravité ne permette aucun 
mensonge pour que des journalistes comme M. Louis Marsolleau aillent déclarer 
dans l'Ordre, parlant du Spiritisme : 

J'estime qu’il ne serait sans doute pas mauvais que l’on y crût... Cette 
croyance, à défaut de religion, constituerait une sorte de frein moral. Justement 
parce que ce serait une « croyance », c’est-à-dire une foi en quelque chose de sur- 
naturel... 

Face aux périls qui nous menacent et dont le plus inquiétant est un « péri! 
de l'esprit », il est certåin que la philosophie spirite apporte à l'humanité le 
moyen de se ressaisir, de redevenir elle-mème. 

Ainsi, notre devoir se précise, je crois que nous ne devons pas nous y Sous- 
traire; d’ailleurs, je considère que c'est autant aux spirites, qu’à tout homme de 
bonne volonté, que s'adresse le récent message de Wladimir d'Ormesson, lorsque, 
dans son essai sur « Les Forces Spirituelles Françaises », il termine en lançant cette 
vibrante exhortation . 

Il existe en France une grande quantité d'associations, d'unions, de ligues, 
qui toutes ont des mobiles et des fins d'ordre spirituel. Il y en a à droite comme 
ù gauche. Il y en a qui n'ont aucune couleur politique. Les unes sont animées de 
préoccupations religieuses. Les autres restent en dehors de toutes préoccupations 
conjessionnelles, Toutes, elles ont cet idéal commun : La plus grande perfection, 
la plus grande dignité nalionale et humaine. Eh bien, qu’elles se rejoignent, 
qu'elles forment entre elles le cartel des forces spirituelles françaises... 


L'appel est lancé, qui donc y répondra autre que nous? Qui donc, parmi les 
serviteurs d’un idéal religieux, daignera, par exemple, associer son effort au 
nôtre ? personne ! el personne d’entre ceux-là ne se groupera même. Chacun pour- 
suivra sa roule, n'osant pas considérer les responsabilités qu'encourent à chaque 
heure du jour autant les partisans que les chefs de religions, de groupements ou 
d'écoles, dont le but est cependant le relèvement mor al et la spiritualisation de 
l'humanité. 

Mesdames, Messieurs, ne restons pas inactifs. A celle heure, notre responsa- 
bilité est grande, nous nous devons aux autres, à tous ceux qui, ne sachant pas, 
ont au cœur, sans les discerner souvent, des besoins que la vie d'aujourd'hui ne 
saurait satisfaire. 

Quelques années avant sa libération, le Maître Léon Denis exprimait, dans la 
Revue Spirite, sa sympathie pour la pensée de Jean Jaurès. Il espérait en l’avène- 
ment d’une doctrine politique honnête, libre de toute compromission, soucieuse de 
l'intérêt général, qui parviendrait à assurer à tous une part de bien-être propor- 
tionnelle à la tâche accomplie et aux services rendus dans l’œuvre sociale, à rendre 
accessible à toute âme humaine les enseignements, les consolations, les lumières 
que procure le culle du bien et du beau sous ses formes diverses : art, littérature, 
poésie, tout ce qui constitue un moyen d'élévation, de moralisalion el de perfec- 


lionnement, tout ce qui efface dans l’âme les souillures dw passé, lout ce qui pré- 


pare l'être à ses destinées réelles. En un mot, un idéal politique s'efforçant, dans 
ie domaine des réalités et dans celui de 1 ‘esprit, de procurer à tout être humain ce 
qu'il est venu demander à l'existence, c'est-à-dire, selon la loi d'évolulion, un 
marchepied pour monter plus haut dans la hiérarchie des êtres par le développe- 


ment des qualités de l’âme et du cœur ! 


= Hätons, par notre effort de tous les instants, par notre velonté tendue contre 
les forces déstructives du mal, contre les forces de l'ignorance el de l’égoïsme, 
hâtons la naissance de cette ère nouvelle si ardemment “cohaïtée par BOn Denis, 
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P Réagissons conlre ce « he pet », — pour employer une définilion ré- 
i cente du Président Doumergue celte décadence morale qui, en dimi- 


nuant l'individu, atteint l'humanité tout entière. 


Ayons conscience de la gravité de l'heure et de l'ordre que nous adressent 
nos Maîtres spirituels. A nous de répandre la parole de vie et d'espoir; nous dé- 
montrerons au monde, en le secourant, què le spiritisme ne se résume pas à l'ob- 
servalion des phénomènes élémentaires des tables tournantes; comme philosophic, 
il contient l’enseignement le plus acceptable pore la raison el pour le cœur. Face 

‘à l'inquiétude des “hommes, il s'offre en doctrine ce salut ! 


Huserr FORESTIER. 


Échos 


La Voix de Jésus en Argentine. 


Hacia la Igualdad.... (Barcelone, n° 100, p. 10), signale la publication à 
HR: Cordoba (Argentine) d'une nouvelle revue spirite sans collaborateurs vi- 
RE sibles, « son unique but étant de répandre la doctrine enseignée par Jé- 
ua sus en l'ouvrage : Vie de Jésus dictée par lui-même, le meilleur moyen 
r de répandre cette doctrine étant de se reporter aux paroles mêmes de 
i : Jésus. » D'où le titre de la revue : La Voix de Jésus. 
: Hacia la Igualdad... rappelle sa campagne contre la Vie de Jésus d'Ovi- 
| 


E didio Rebaudi, attribuée à Jésus. Celte année même, à Barcelone, une 
E « Vie de Jésus dictée par lui-même », vient de paraître ! Après tant d'au- 
rA tres ! Nous n'aurons pas la cruauté de relever-ici — comme le fait H. L I. 
; — les « drôleries » de Jésus et de la Sainte Vierge, reçues par médium, 
mais nous croyons franchement que ce genre de spiritisme pourrait bien 
un jour, sous la plume d’un humoriste, amuser les foules et ridiculiser 
ce genre de spirites ! 
Si l’on confrontait, en effet, toules ces Vies de Jésus et de la Sainte 
Vierge ? 


Le baiser d’une mourante éloignée. 


Mo Berthe Mutschlechner, dans Wahres Leben (p. 107), relate le fait 
suivant : 

En 1887, sa mère était en visite chez elle à Woergl, et lui fit part d'un 
événement qui lui était survenu dans son Badl : Elle était couchée depuis 
environ 3 heures, quand elle s’éveilla soudain avec la sensation d’un vent 
froid qui lui passait sur le visage. Elle sentit ensuite l'haleine tiède d'un 
vivant qui se penchait sur elle et l'embrassait tendrement. En même 
temps, elle pensa que c'était là le baiser d’un adieu, et son âme s’embua 
de mélancolie. Elle se leva, fit la lumière. Elle ne réussit plus à se ren- 
dormir : Il était environ une heure. La sensation du baiser était si vive 
qu'elle répéta tout le matin : « Ça, c'est quelque chose de grave ! Tu 
verras que c'est l’adieu de ma sœur Mali, elle est âgée, je dois constam- 
ment m'attendre à apprendre sa mort ! » 

Plusieurs jours passèrent sans aucune nouvelle. Huit jours après, un 
message annonçait qu'une autre sœur était décédée, au moment (la com- 
paraison des dates permit de le constater) où se produisait la scène du 
baiser d’adieu. 


Charles Richet et Sir Oliver Lodge se heurtent. 


Le Général J. Peter rapporte dans Zeitschrift für Seelenteben (p. 87), 
une discussion entre Charles Richet et Sir Oliver Lodge sur les faits 
psychiques, parue dans le Journal de la S. P. R. américaine (1922). l 
n'est pas mauvais d'en résumer l'essentiel : 

Pour Charles Richet, le fait psychique s'explique toujours ainsi: clair- 
voyance ou subconscience du médium — Pas de mémoire sans cerveau — 
les médiums « personnifient » des morts, c’est un rôle qu'ils se donnent 
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la théorie spirite est extraordinairement fragile : ni prouvée, ni proba- 
ble ! 6 

Pour Sir Oliver Lodge, le fait psychique peut s'interpréter ainsi 
certaines identifications spiriles ne sont pas explicables par la subcons- 
cience, ni par la clairvoyance — le réservoir cosmique où le médium lu- 
cide puiserait, n’est qu'un mot — le parallélisme psycho-physique est 
inexistant en ce sens que c’est Pesprit qui domine la matière. L'élher ren- 
forcerait encore la position spirite. s 

En somme, c'est la vieille lutte entre lanimisme et le spiritisme, 
Panimisme ayant rajeuni ses thèmes en puisant au jardin des racines 
grecques en se présentant à nous sous le nom de métapsychique. 


z 


Les dernières expériences de Rudi à Londres. 


Pendant les trois derniers mois de 1932. 

Quelques expérimentateurs : Le grand Savant Lord Rayleigh ; le Pro- 
fesseur Fraser-Harris, l'éminent physiologiste ; le Professeur Pollard 
le Professeur Gregory, de l'Universilé de Londres ; Lord Charles Hope 
etc., etc. 

Les phénomènes obtenus : 275 « oceultations » des rayons infra-rou- 
ges par la « substance » ; 84 déplacements sans contact ; 83 avertisse- 
ments par truchement acoustique ; 4 visions paranormales ; 45 souffles 
froids perçus ; 15 attouchements invisibles ; soit environ 506 phénomè- 
nes médiumniques en 27 séances, avec contrôle aulo-mécanique (appa- 
reil Rayleigh, en particulier). 

Le compte rendu de la S. P. R. de Londres (75 pages) apporte une fois 
de plus aux sceptiques et aux folliculaires de quoi troubler leur somme 
en leurs villas de la Côte d'Azur. 

Qui arrêtera la Vérité en marche ? 


Les savants de Copenhague et le spiritisme. 


The two Worlds, Constancia, ete. ont publié un remarquanle articie. 
Le monde des esprits, par Shaw Desmond. Nous en exlrayons quelques li- 
gnes bien significatives : 

«Ilya quelques semainés, à Copenhague, je fus invilé à parler de- 
vant une trentaine d'hommes de science sur la possibilité des communi- 
cations des vivants avec les morts. Il y avait là le Professeur Elis Stron- 
grem, l’Astronome de la Société Royale de Copenhague, le Professeur Jo- 
hansen, le plus grand biologue vivant, Steensby, le géographe célèbre, ete. 
Je demandai à chacun : « Croyez-vous que l'on puisse communiquer avee 
les morts ? » Tous me répondirent : Non ! A quoi je répliquai : « Avez- 
vous tenté l'expérience ? » 

« De cette trentaine d’ « ignoramus », un seul, je crois, avail tenté 
d'expérimenter une chose en laquelle il ne croyail pas, Ainsi (ous élaieni 
affirmatifs dans leur prétention enfantine et anti-scientifique ». 


Un esprit qui veut prouver sa survie. 


Les « Communications » (N° 1, pp. 11 sq) de la Société d'Etudes Psy- 
chiques de Berlin, publient un cas d'identification spirite qui mérite 
d'être relevé : 

. Le 16 mai 1930, à Wesermuende- Lehe, M. Gontard-Schuck oblint en 
séance spirite le nom d’un esprit : Georges de S. (cinq ar Mais irois 
fois l'esprit protesta el réclama un changement : Georges de S. (neuf let- 
tres). Rectification faite, le nom du lieu fut obtenu : ö lettres, dont cinq 
consonnes ! Tous les expérimentateurs se récrièrent : Assurément il n'y 
a pas de ville ayant un pareil nom ! L'esprit protesta : Si, si ! Et d'au- 
tres indications furent données : 

Georges de S., du château de R., par Z. (Basse-Aulriche), co-fonda- 
teur de l’Associftion des Allemands émigrés, décédé en août 1921 (les 
circonstances furent indiquées). Ecrivez aux miens pour vous convain- 
cre. . ` 
Après qu'on eut vérifié l'existence de la ville de Z., en Basse-Autri- 
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che, M. A., se chargea d'écrire à l'adresse donnée. Aucune réponse ne vint. 
l'enveloppe portant l'adresse de l'expéditeur, garantissait que l'envoi 
avait touché les survivants. Le 23 mai 1930, Georges de S., se commu- 
nigua pour signaler que la lettre avait bien touché sa famille, mais qus 
celle-ci ne voulait pas croire à une manifestation spirite. Après entente 
avec l'esprit de G. de S..., il fut décidé d'écrire à l'Etat-Civil du lieu. Le 5 
juin 1930, M. Gontard se trouvant avec-le médium du cercle, celle-ci dé- 
clara qu'elle était harcelée par un esprit qui ne la quittait plus. Elle prit 
un crayon, du papier, et par écriture automatique M. Gontard se vit rap- 
peler à l’ordre : Vas-tu écrire ? G. de S. 
Avant enfin écrit à l'Etat-Civil, M. Gontard reçut de l'Hôtel de Ville, 
en réponse à ses questions : « Le château de R., se trouve à 8 km. de Z. 
H était la propriété de M. G. de S. Ses enfants l’occupent maintenant. M. 
G. de S. était co-fondateur de l'Association des Allemands émigrés, il est 
mori, en août 1921 ». 
(Signature du maire et sceau de Z.. 


Le détail des noms se trouve à l'Institut Métapsychique de Berlin (Di- 
iecteur : Professeur Chr. Schræder). 


SULYAC. 


Le 65™ Anniversaire d'Allan Kardec 


Nous nous empressons de faire savoir aux adkérents de 
P’ U. S. F. et à tous les spirites, que la célébration du 65%: anni- 
versaire de la désircarnation du Maître Allar Kardec aura 
lieu cette année le DIMANCHE 8 AVRIL PROCHAIN. Nous espé- 
rons que les spirites se rencontrerort nombreux ce jour-là 
devant le dolmen du fondateur du Spiritisme, au Cimetière 
du Père-Lackaise, à Paris, (44° division), à 14 h. 45. De nom- 
breux discours serort prononcés notamment par les représen- 
tants de l’UNION SPIRITE FRANÇAISE et de la « Société Fran- 
çaise d’Etudes des Phénomènes Psychiques. » 

Nous rappelons que, suivartla décision prise par le Comité 
directeur de l’U. S., F., le 12 avril 1930, toute persorne, man- 
datée ou nor, qui désirerait prendre la parole ce jour-là, doit, 
SANS RETARD, en aviser le Secrétariat Général de PĽPUNION 
SPIRITE FRANÇAISE, 8 rue Copernic, Paris (XVI°) en joignant 
le texte de sor discours. Aucune exception ne sera faite à ce 
règlement. 


Le Gérant : Léon TERRIER. Imp. des Editions Jean Meyer, Etampes (S.-et-O.) 
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Vice-Président : Hubert FORESTIER 
Secrétaire Général de l'Union Spirite Française, Rédacteur en chef de la 
Revue Spirite, 8, rue Copernic, Paris (France) 
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La F. S. I. se compose des grands groupements fédératifs nationaux et so- 
ciétés indépendantes de ces groupements. La cotisation annuelle se compose : 

4° D'une contribution fixe de 50 francs-or : 

2° D'un droit de capitation de 10 centimes-or par membre et par an ; 

Des membres honoraires sont admis, la cotisation annuelle est de 25 franes-or. 


Pour tous renseignements, écrire au Secrétaire général, 8, rue Copernic, 
Paris (16°) 


uaan Les Editions Jean MEYER 


Insigne mettent en vente l’/nsigne officiel 
D la Fédécrion Spirite de la ‘‘ Fédération Spirite Internationale ” 
Internationale au prix de 6 fr. 
— Franco : 7 fr. 
AN D lèl broch 
EN eux modèles : en broche ou avec bout 
on 
x Tout Spirite doit posséder cet insigne 


qui est un moyen de reconnaissance 
près des personnes partageant nos idées 
que nous pouvons rencontrer. Ce petit 
insigne est appelé à rendre de grands 


AUOOOOIAUOOUO OUUU OUNTO il) $877ES 2ux divers groupes et sociétés 


spirites. 


Editions Jean Meyer (B. P.S.) 
8, rue Copernic 
Paris - XVIe 


sr be s 


v 


Sociétés Adhérentes à l’Union Spirite Française 


ANGERS. — Groupe Léon Denis, Mme CHEREAU, Présidente, 17, place Ste-Croix. 

ARRAS. — Fraternelle Spiritualiste d’Arras, M. Emile PECQUEUR, Secrétaire, 25, rue 
Florent-Evrard. ; $ 

ALGER. — Groupe « Lumière et Charité », M. Tars L. Ch., Président, chez M. 
ATHON, Secrétaire général, 7, place du Gouvernement. 

ANNECY. — Cercle d’Etudes Psychiques et Morales, M. A. PEYRESAUBES, Pré- 
sident, 5, rue de la Préfecture. 

AUVERS-SUR-OISE. — Groupe Régional d’Etudes Psychiques, M. JORET, Prési- 
dent, 25, rue Alphonse-Callé. 

BEZIERS. — Fos SRI de Béziers, Mme Ducer, Présidente, 14, avenue de 

elfort. 
BORDEAUX. — Cercle Agullana, Mme AGULLANA, Présidente, rue Ravez, 20. 
E Groupe “ Jean de la Brède », Mme ESCALÈRE, Présidente, 79, 

rue Camille-Godard. 


— Les Amis Réunis, Mlle Cosrr, Présidente, Le Sphinx, avenue de 
la Préservation. 


CAMBRAI. — Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques, Groupe Fénelon, M. 


CoLIGNON, Président, 67, Vieux-Chemin du Cateau.' 

CARCASSONNE. — Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques, 
Secrétaire, M. BERGÉ, 54, rue Barbès. 

CHATEAUROUX. — Groupe Spirite de l’Indre, M. G. BAUDOIN, Secrétaire, 51, 
Route de Châtellerault. 

DOUAI. — Foyer de Spiritualisme, M. MARIN, Président, 53, rue du Canteleux. 

DROME. — at Alan Kardec, Mme MALOSSsE, Directrice, à Dieulefit 

Drôme). 

DUNKERQUE. — Union Spirite de Dunkerque, Président : M. J. BARRON, 38, 
rue de Soubise. 

GRENOBLE. — Société Psychique “ Lumière et Charité », A. DOURILLE, Prési- 

È dent, 15, rue Bayard. 

LE HAVRE. — rue d’Etudes Psychiques, M. Soupay, Président, 95, rue 
Thiers. 

LE MANS. — Société d’Etudes Psychiques, M. DELALIN, Président, 6, rue Tascher. 

LILLE. — Fraternelle Spiritualiste, M. FLAHAUX, Président, 48, rue Ratisbonne. 


LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 


7, rue Terraille. 


== Société d'Etudes Spirites et Psychiques, M. FANTGAUTHIER, Président, 
10, rue Longue. 
NANTES. — Société Nantaise d’Etudes Psychiques M. GiRAUDET, Président, 
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E Société Francaise d’Etudes des Phénomènes Psychiques, M. LEMOYNE, 
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Martin (40°). 
— La Phalange, M. Henri REGNAULT. Président, 12, rue Pomard, Paris-12*. 
ROANNE. — Union Spirite Roannaïise, M. Louis FARABET, Président, 7, rue Geor- 
-ges-Ducarre. > 
ROCHEFORT-SUR-MER. — Cercle « Allan Kardec », Mme BRISSONNEAU, Prési- 
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ROUBAIX. — Cercle d’Etudes Psychiques et Spirites, M. TAELMAN, Président, 40, 
rue des Trente. 
SAINT-ETIENNE. — Groupe Fraternel psychique, Mme CocneT, Présidente, 11, 
rue Brossard. 
SURESNES. — Société Devoir, Lumière et Charité, Mme ConTANT, Vice-Prési- 
dente, 36, rue Emile-Zola. : 


TOULOUSE. — Société d’Etudes Psychiques et de Morale Spirite, M. TERNES 


Président, 10, rue Traversière St-Joseph. 
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BULLETIN 


DE 


l'Union Spirite Française 


Foyer Spirite ” 


Considérations médianimiques dictées pour servir de base 
à la constitution du « Foyer Spirite > 


ORGANISATION ET FONCTIONNEMENT 


Nous vous proposons d'adopter, comme type d'organisation et de 
fonctionnement intérieurs de votre association, la marche suivie 
par votre groupe depuis sa constitution et vous conseillons de vous 
en inspirer pour répartir vos adhérents en autant de petites familles, 
semblables à la vôtre, qu’il y aura de fois dix membres, chiffre qui 


_ne devra pas être dépassé, mais qui pourra n'être pas atteint. Aus- 


sitôt constituée, la famille élira un chef, directeur de ses travaux ; 
élection qui sera soumise à la ratification de son Entité-guide, dès 
que celle-ci pourra se manifester. Si cette Entité, meilleure appré- 
ciatrice que vous des conditions fluidiques, le trouve nécessaire, elle 
désignera un autre chef à la place de celui primitivement nommé ; 
en même temps, elle saura indiquer les médiums à utiliser, le mode 
de communication à employer et fixer les jour et heure des séances. 

Dans les premiers temps, et jusqu’au moment où un avis con- 
traire vous en sera donné, votre groupe, dont l’ancienne et forte 
constitution nous permet de transmettre, presque sans erreur, nos 
paroles, contrôlera les décisions prononcées dans chacune des 
familles par l’Entité-guide ; il se pourrait, en effet, que, jusqu’à 
l’harmonisation complète des fluides de ces formations nouvelles, 
notre pensée ne vous y parvienne qu'incomplètement ou inexacte- 
ment reproduite. Au sujet des inexactitudes possibles qui, surtout 
dans les débuts, pourraient se glisser dans les communications, 
rappelez-vous que vous ne devez jamais abdiquer votre droit à la 
critique de ce qui choquerait votre raison, et que, dans tous les cas 
où ce sera possible sans nuire à la production des phénomènes, vous 
devez exercer le plus rigoureux contrôle, matériel et moral, afin 
d'éviter la duperie ou lerreur. Nous voulons que vous soyiez des 
croyants, mais que vous vous gardiez d’être des crédules. 

Les travaux à poursuivre devront avoir uniquement pour but 
votre instruction spirituelle et intellectuelle. Aucune question d'ordre 
matériel ne devra être posée au cours des séances; si nous le trou- 
vons utile, nous serons les premiers à vous apporter, dans les 


(1) Voir « Bulletin » de février 1934. 
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moments de trouble et d'angoisse, le réconfort de conseils et-de 
consolations qui vous seraient nécessaires. Soyez persuadés que nous 
serons les bons juges de l'opportunité de notre intervention eu o 
matières et que nolre grande affection pour les humains en général 
et pour les membres du Foyer Spirile en particulier, inspirera ex- 
clusivement notre conduite. =: 

Nous vous conseillons, pour mieux unifier vos pensées, de faire 
précéder chaque séance d'une lecture de quelques pages choisies 
dans un ouvrage de morale spirite : en procédant de la sorie, vous 
ferez toujours une excellente préparation à la venue parmi vous 
des Entités éducatrices dont vous devez rechercher les enseigne- 
ments. Dès que cette lecture sera terminée, attendez, dans le silence 
el le recueillement, la communication des Invisibles. 
jamais de questions sans y avoir été préalablement invités par 
l'Entité qui se manifeslera et souvenez-vous que, lorsque cette auto- 
risation vous sera donnée, toutes les questions devront passer par 
l'intermédiaire du chef de famille. Toutefois, si, au cours d’une 
séance, une Entité, parente terrestre d’un des membres, se présen- 
{ait pour lui parler, les questions pourraient, exceplionnellement, 
et si Entité en exprimait le désir, être posées directement par l’inté- 
ressé; mais ce, brièvement, et toujours sous le contrôle du chef. 

Les familles auront deux sortes de séances : séances privées, 
exclusivement réservées aux membres du groupe, et séances ouver- 
tes auxquelles des visiteurs devront être conviés. Les guides fixeront 
le nombre des étrangers qui pourront être admis, à titre temporaire, 
dans chaque famille. Les jours des séances ouvertes, les visiteurs, 
qu'il faudra, au préalable, avoir soin de mettre au courant de cette 
réglementation, devront écrire leurs questions et les remettre au 
chef de la famille pour qu'il les pose en leur nom. Un secrétaire 
tiendra, de chaque séance, un procès-verbal qui sera signé, par le 
chef de famille seulement, pour les séances fermées, et par les 
assistants étrangers, les jours de séances ouvertes. 

Entre temps, organisez le plus fréquemment possible, des réu- 
nions générales pour assembler toutes les familles et les faire se 
connaître entre elles, afin de les fondre en une communion t«ujours 
plus intime. Pour parachever l’œuvre si désirable de l’harmonisa- 
lion de vos esprits, efforcez-vous, tous, mes amis, de vous oublier 
constamment vous-mêmes au profit de vos frères; cherchez toujours, 
en venant au Foyer Spirile, à imposer silence à vos préoccupations 
personnelles et à apporter, dans vos rapports avec les autres mem- 
bres, cette aménité, cette cordialité fraternelle qui, engendrant 
l'affection et la confiance mutuelles, laisseront dans le cœur de 
chacun de vous, au sortir de vos réunions, le regret de la séparation 
et le désir d'un revoir prochain. 

Dès que vos ressources matérielles vous le permettront, procu- 
rez-vous les instruments à l’aide desquels vous pourrez faire inter- 
préter, au cours de vos assemblées, les œuvres de grands maîtres 
de la musique, œuvres dont les vibrations harmonieuses élèveront 
et uniront vos âmes. Attirez aussi à vous les conférenciers et les 
grands orateurs Spiritualistes ; leurs enseignements fortifieront vos 
âmes et orneront votre esprit. Pour répandre au dehors les bienfaits 
de votre Foi entraînez-vous vous-mêmes à l'art de la parole, mais 
armez auparavant vos intelligences de l’érudition nécessaire par 
la lecture et la méditation de tous les ouvrages, critiques ou favo- 
rables, traitant des questions psychiques. Constituez une biblio- 
thèque de ces livres : conseillez et facilitez-en la lecture à tous. 

Que les âmes féminines de vos familles recherchent les infor- 
lunes à soulager, les douleurs à consoler; leur délicatesse native 
inspirera à leur cœur les paroles adoucissantes qui pansent les 
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plaies les plus irritées. Qu’elles s’informent des désincarnations 
dont certains de vos journaux publient les listes et qu’elles aillent 
vers ceux qui pleurent et se désespèrent pour leur apporter le rayon 
de lumière qui éclairera leurs âmes enténébrées. Qu’elles ne se 
rebutent pas de l'accueil qui sera souvent réservé à leurs efforts ; 
le germe n'apparaît jamais en même temps que la semaille. Il faut 
savoir attendre la gloire des moissons abondantes. 4 

Puis, tous, agissez dans vos milieux par les moyens qui vous 
sembleront les plus efficaces pour faire connaître la vérité; ne dou- 
tez pas de vous-mêmes; songez que notre pensée vous accompagne 
et que notre influence occulte donne à vos paroles une puissante 
force de persuasion. Soyez tolérants et courtois dans vos discussions; 
donnez à vos interlocuteurs limpression d'une unanimité qui 
oblige les plus hostiles à réfléchir, et à rechercher l’origine et la 
source de votre état d’âme. 

Confiez les destinées humaines de votre association à la direc- 
tion éclairée d’un membre que tous désigneront, mais attendez, pour 
faire ce choix, que le Foyer Spirile réunisse, en son sein, au moins 
cinq familles constituées selon nos indications. L’élu gouvernera 
alors votre petit monde, comme un bon père de famille ses enfants, 
avec le concours de toutes les bonnes volontés, les conseils des chefs 
de famille qui s’assembleront à sa prière, et sous notre inspiration 
protectrice. 

D'ici là, les chefs de famille réunis, pourvoiront, lorsque ce sera 
nécessaire, aux soins de la marche quotidienne. 

Pour le surplus, l’expérience et nos conseils vous éclaireront. 


RECRUTEMENT DES ADHÉRENTS 


Tout ce qui précède doit vous édifier sur lės conditions requises 
pour faire partie du Foyer Spirile. Nous savons, d’ailleurs, que vous 
avez compris la nécessité absolue de l’union préalable dans les 
esprits et dans les cœurs, pour arriver à constituer un ensemble qui 
doit être aussi parfait qu’il est possible de le réaliser sur votre 
terre. Il faut donc qu’il y ait unité de croyances entre vous et qu’il 
ne puisse jamais s'élever de discussion sur ces vérités primordiales: 

Existence de Dieu; 2 

Survivance de l’âme et son évolution à l’aide des vies successives; 

Possibilité de communication entre votre monde matériel et les 
âmes désincarnées ; 

De là l'obligation de procéder à une sélection préalable et de 
prendre des mesures qui la rendent efficace. Nous vous conseillons 
en conséquence, d’édicter que 

Aucun candidat ne sera reçu parmi vous s’il n’est au début, 
présenté par un des membres de votre groupe qui s’en portera 
garant. Chaque nouvel admis aura lui-même, ensuite, le droit de 
présenter de nouveaux adeptes. 

Les admissions ne seront définitives qu'après la ratification qui 
en sera donnée, en séance, par le Guide de la famille dans laquelle 
le nouveau venu devra entrer, ratification contrôlée comme il a déjà 
été indiqué. 

Pour qu'on ne se méprenne pas sur la signification d'un refus 
d'admission de notre part, il faut qu'on sache bien que nous ne 
serons guidés, dans nos choix, que par notre désir d’harmoniser vos 
fluides entre eux et que, cette considération primant toutes les 
autres, nous serons peut-être amenés à éliminer des âmes de droi- 
ture et de bonté, uniquement parce que leurs capacités fluidiques, 
en plus ou en moins, seraient trop différentes des vôtres. 


bé nan 


Nous espérons, grâce à ces précautions, réduire au minimum 
- les chances d'erreur d'appréciation et arriver à constituer un ensem- 
ble d’une homogénéité presque absolue. ; > 

Ne comptez pas être le Nombre; mais vous serez, ce qui n'existe 
pas à l'heure actuelle et ce qu’il était nécessaire de créer: une cohé- 
sion de dévoués et de désintéressés, unis par une foi et un idéal 
communs et puissants de toute la force d’une discipline librement 
acceptée, Avec notre aide et le concours de vos énergies, le Foyer 
Spirite s’'irradiera d’un éclat toujours plus intense; le bien que vous | 
ferez autour de vous récompensera amplement vos âmes des efforts 
que nous leur demandons de faire, dans l'intérêt général ei pour 
leur profit particulier. 

A l’œuvre, mes amis, faites votre devoir et comptez que notre : 
secours spirituel ne vous fera jamais défaut. 


Pour copie conforme 
HENRI ROUSSEAU. 
Père HENRY. 


Anniversaires 


Les spirites ont le culle du souvenir ; dans leur cœur, ils entre- 
tiennent la mémoire de leurs grands disparus, libérés de ce monde 
et vivants, agissants par-delà le voile de la mort. 

Chaque année, les pensées des multitudes spirites s'élèvent vers 
les âmes des Maîtres. Tour à tour, Allan Kardec. Léon Denis, 
Gabriel Delanne, Jean Meyer reçoivent le témoignage d’impéris- 
sable gratitude de tous ceux, par milliers qui, ayant été éclairés, 
transformés, élevés par l’enseignement spirite et les observations 
scientifiques qui découlent des manifestations des morts, s'efforcent 
de suivre les traces de leurs illustres devanciers. 

Après la cérémonie du Cimetière du Père-Lachaise, où tant de 
fronts se sont inclinés, le 8 avril, devant le dolmen du fondateur du 
spiritisme, notre Secfélaire général va faire paraître, dans « La 
Revue Spirite » de ce mois un article consacré à Jean Meyer. Dans 
cet article, M. Hubert Forestier nous précise l'appel que nous lance, 
du domaine de paix où il demeure, le créateur de l'Union Spirite- 
Française et de la « Maison des Spirites ». Tous les spirites doivent 
lire cette page émouvante et à tous nos adhérents qui ne reçoivent 
pas « La Revue Spirite », le numéro d’Avril leur sera adressé, à leur 
demande, contre la petite somme de un franc. i 

Demeurons unis dans le souvenir de nos instructeurs et pour 
nous, l'actuelle obscurité qui pèse sur le monde sera toujours tra- 
versée par de consolantes lueurs. i 


USSE: 


Partie Administrative 


PROCES-VERBAL DE LA REUNION DU COMITE DE L'US.F. 
DU SAMEDI 9 DECEMBRE 1933 (1) 


M. Eugène Philippe, vice-président, ouvre la séance à .14 h. 40, en présence 
de: Mme Démare, MM. Andry-Bourgeois, Bodier, Bourdon, Chardon, Forestier, 
Gautier, Lemoyne, Marty et Saviard. 

M. Hubert Forestier représente : MM. Jean Booss, Léon Chevreuil, Courquin, 
Fontenay, Gaston Luce, J. Malosse, Maillard, André Richard, Jean Rivière, Saint- 
Cène et Mme Ducel. 

M. Paul Bodier représente M. Fantgauthier. 

Sont absents : MM. Bertin et Regnault. 

Le procès-verbal de la réunion du samedi 7 octobre est, à l'unanimité 
approuvé et le Secrétaire Général, représentant le Trésorier excusé, donne, en son 
nom, un aperçu sur la situation financière. Il fait savoir que, comme chaque 
année, il verse, au nom ide la Caisse de souscription pour la propagande de la 
Revue Spirite, la somme de fr. 500, pour aider à la parution idu Bulletin mensuel. 

On passe à la rédaction de l’ordre du jour de l’Assemblée Générale annuelle 
ordinaire, fixée au dimanche 11 février. Il est convenu qu’à la suite de cette réunion 
M. Hubert Forestier donnera une conférence sur : « Les Manifestations Spirites et 
l’opinion religieuse à travers le temps ». 

Le soixante-cinquième anniversaire de la désincarnation du Maître Allan 
Kardec étant proche, les Membres du Comité s’entretiennent avec M. Lemoyne, 
Président de la « Société Française d'Etudes des Phénomènes Psychiques »;, au 
sujet de la date à prendre pour la célébration de cette cérémonie du souvenir. La 
décision, à cet égard, est reportée à la prochaine réunion. 

Mme Démare présente ensuite un rapport très édifiant sur l’œuvre du Bureau 
de Bienfaisance de l'Union Spirite Française et elle souligne le précieux concours 
que nous apporte, dans cette action contre la misère, M. Hautefeuille, directeur du 
« Bon Samaritain ». Le Comité, désireux de faciliter la distribution annuelle, à 
l’occasion de Noël, des secours habituels à un certain nomibre de familles intéressantes, 
vote un crédit de 500 francs que voudront certainement augmenter quelques mem- 
bres de I'U.S.F., toujours sensibles à la cause des déshérités. j 

Au paragraphe 6, M. Hubert Forestier, fondateur de la « Société des Amis de 
la Maison des Spirites », fait savoir la bonne marche de cette nouvelle institution, 
au sein de laquelle se groupent plusieurs centaines de nos frères spirites, sincèrement 
liés à l'effort de l'U.S.F., et désireux de voir la « Maison des Spirites >» poursuivre 
la mission pour laquelle elle a été créée par M. Jean Meyer. Le Comité dit sa satis- 
faction au sujet des nouvelles concernant la S.A.M.S. et à l'unanimité, forme des 
vœux bien vifs pour sa prospérité, indispensable au maintien de notre mouvement 
national et même international. 

Aux questions diverses, M. Bourdon rappelle son vœu de création d’un Musée 
à la « Maison des Spirites », où figureraient les portraits des Maîtres et de ceux, 
tels que Léon Chevreuil, qui suivirent leurs traces. En réponse, M. Hubert Forestier 
fait savoir que ce Musée existe déjà, puisque le (bureau de M. Jean Meyer, situé au 
premier étage ide la « Maison des Spirites », est orné des images de tous nos 
grands devanciers auxquels s’ajouteront petit à petit, les souvenirs que nous pourrons 
retrouver chez divers dépositaires des choses ayant appartenu soit à Allan Kardec, 
à Léon Denis et à Gabriel Delanne. LS 

La parole est donnée à M. Saviard, qui soumet un rapport sur la définition 
du Spiritisme. Un échange d'idées a lieu entre les membres présents. 

Enfin, avant que le Président lève la séance, le Comité vote, sur la proposition 
de M. Hubert Forestier, une lparticipation de l’Union Spirite Française de fr, : 300, 


(1) Approuvé en séance du samedi 10 février 1934. 
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à la souscription ouverte en faveur de l'édification à Lyon, d'un modeste monument 
qui consacrera la mémoire de M. Alphonse Bouvier, sur la tombe où repose la 
dépouille de cet éminent pionnier. 

Avant de se séparer, les membres Idu Comité formulent des souhaits très ardents 
pour le rétablissement de la santé de M. L'Azou, qui fut, durant de longues 
années, à Brest, l'animateur d'un groupe extrêmement florissant, groupe dont les 
travaux sont interrompus depuis que M. L'Azou et les siens passent par les pénibles 
épreuves de la maladie. 

L'ordre du jour étant terminé et les questions diverses épuisées, le Président 
lève la séance à 16 h. 25. 


PROCES-VERBAL DE LA REUNION DU COMITE DE L'U.S.F. 
DU SAMEDI 10 FEVRIER 1934 (1) 


La séance est ouverte à 14 h. 50, par M. Anldry-Bourgeois, vice-président. 

Sont présents : Mme Démare; MM. Bodier, Bourdon, Chardon, Fontenay, 
Forestier, Gautier, Lemoyne, Marty, Philippe, Rivière, Saint-Cène et Saviard. 

Sont représentés par M. Hubert Forestier: Mme Ducel: MM. Jean Boss, 
Paul Courquin, Léon Chevreuil, Gaston Luce, Malosse, Maillard et Richard. 

Par M. Paul Bodier : M. Fantgauthier. 

Par M. Lemoyne: M. Henri Regnault. 

Est absent: M. Bertin. 

Le Secrétaire général donne lecture du procès-verbal de la précédente séance 
du Comité du 9 décembre. Ce procès-verbal est approuvé, de même que le rapport 
actif et moral qui présente, sous une forme développée, la situation du spiritisme 
français, pour l'année 1933. 

Le Trésorier soumet son rapport sur la situation financière et les prévisions 
du budget pour 1934. Ces rapports sont, naturellement acceptés et des remerciements 
sont exprimés à M. Saint-Cène pour son précieux concours. 

Le Comité examine ensuite la question du paiement de la cotisation de 
l'U.S.F. à la Fédération Spirite Internationale et donne des instructions au trésorier 
pour que la somme de mille francs soit attribuée comme montant de cette cotisation 
pour 1934. 

Au (paragraphe 5, le Comité, ayant reçu l'assentiment des intéressés, décide de 
soumettre à l'Assemblée Générale, la réélection des membres sortants. Ce sont: 
Mmes Démare et Ducel; MM. Bertin, Fontenay, Malosse, Marty, Regnault et Jean 
Rivière. 

Après entente avec M. Lemoyne, Président de la « Société Française d'Etudes 
des Phénomènes Psychiques », représentanit cette Société au sein de notre fédération 
nationale, il est convenu à l'unanimité que la cérémonie du soixante-cinquième 
anniversaire de la désincarnation du Maître Allan Kardec se déroulera comme de 
coutume, au Père-Lachaise, à la date du dimanche 8 avril. 

La parole est donnée à M. Hubert Forestier, secrétaire général et à M. Saint- 
Cène, trésorier, qui présentent les rapports moral et financier du Bureau de Bien- 
faisance. Ces rapports sont agréés par le Comité et des remerciements très vifs sont 
adressés aux animateurs de cette branche si utile de l'U.S.ÆF. 

Aux questions diverses, le Comité, répondant à un vœu de M. Gaston Luce, 
touchant l'ouverture d’une souscription en vue de l'érection d’un modeste monu- 
ment sur le coin de terre tourangelle où repose la dépouille du Maître Léon Denis, 
estime l’époque peu propice pour le lancement d’un tel appel et, tout en retenanit 
la suggestion de M. Luce, demande qu’on attende des jours meilleurs pour réaliser 
ce projet qui aidera à [perpétuer le souvenir de l’auteur d’Après le Mort, dont la, 
mémoire reste néanmoins immortalisée par son œuvre magistrale. 

Le Comité convient que le « Bulletin » de mars devra contenir le double de 
pages habituelles. Le rapport du Secrétaire général devant y être inséré. 

M. Hubert Forestier fait ensuite part à ses collègues de la satisfaction rapportée 


(1) Approuvé en séance du 12 mars 1934. 
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de son passage à Lyon, où, le 28 janvier, il a donné une conférence publique, sous 
les auspices de la « Fédération Spirite Lyonnaise ». Des encouragements sont expri- 
més à M. Hubert Forestier pour la poursuite de son action propagandiste. 

Le Président, après avoir fait appel aux membres présents, pour la rédaction 
de rapports à soumettre devant le Congrès Spirite International de Barcelone, lève 
la séance à 17 heures. 


PROCES-VERBAL DE L’'ASSEMBLEE GENERALE DE L'US.F. 
DU DIMANCHE 11 FEVRIER 1934 


Comme suite à la convocation contenue dans le « Bulletin » de Janvier 1934, 
l'Assemblée Générale de l'Union Spirite Française s'est tenue, sous la {présidence de 
M. Andry-Bourgeois, vice-président, au siège : 8, rue Copernic, à 15 heures, le 
dimanche 11 février. 

La formalité d'approbation du procès-verbal de la réunion antérieure de 1933 
accomplie, M. Hubert Forestier, secrétaire général, donne connaissance de son très 
important rapport sur les travaux de l'Union Spirite Française et de ses sociétés 
adhérentes, au cours des précédents mois. Cet exposé, écouté dans le plus grand 
silence, est fortement applaudi. 

M. Saint-Cène, trésorier, expose ensuite la situation financière et fait part de 
ses prévisions de budget pour 1934. Les censeurs, par la voix de l'un d'eux, 
M. Bugnon, ayant exprimé leur satisfaction pour la tenue des comptes, l’Assemblée 
vote aussitôt son approbation et donne, par la voie de son Président, ses remer- 
ciements à M. Saint-Cène. 

MM. Bugnon et Dubé sont sollicités pour remplir le mandat ke censeurs 
l’année prochaine. Ces messieurs s'empressent 1de donner leur assentiment et remer- 
cient l'Assemblée pour la confiance qu’elle leur témoigne. 

Se reportant à l'avis favorable du Comité, réuni la veille, l'Assemiblée générale 
accepte la réélection des membres sortants du Comité : Mmes Démare et Ducel!: 
MM. Bertin, Fontenay, Maïlosse, Marty, Regnault et Jean Rivière. 

La question de la fusion du « Bulletin > de l'U.S.F. avec la Revue Spirite 
qui, à la précédente Assemblée Générale, avait fait l'objet d'un examen attentif, est 
à nouveau reprise, mais définitivement abandonnée, l'enquête ouverte parmi les 
membres adhérents ayant démontré que le plus grand) nombre d'entre les membres 
de province, isolés du grand centre parisien, tiennent absolument à recevoir leur 
petit périodique mensuel. 

Après l'audition des Rapports moral et financier du Bureau de Bienfaisance, 
présentés par MM. Hubert Forestier et Saint-Cène, l'assemblée, donnant son agré- 
ment, souhaite que dans les temps difficiles que nous traversons, le rôle du Bureau 
de Bienfaisance s’élargisse, grâce au concours de tous les cœurs de bonne volonté. 

L'ordre du jour étant épuisé, le Présitlent lève la séance à 16 h. 15. 

Le public est ensuite introduit pour entendre, aux côtés des membres de 
lJ'U.S.R., la conférence si fortement documentée du Secrétaire général, M. Hubert 
Forestier, sur « Les Manifestations spirites et l'opinion religieuse à travers le 
temps ». Ce long développement a suscité chez les auditeurs le plus grand intérêt. 


Maison des Spirites 


Les fêtes de Pâques ont permis à un grand nombre de spirites 
de province de visiter leur « Maison des Spirites ». Ils y sont tou- 
jours accueillis avec joie et tous partent heureux de connaître, 
enfin, le grand centre créé par le Vénéré Jean Meyer. 

Les réunions des lundi, mardi, mereredi, vendredi, à 15 heures, 


jeudi, à 21 heures, se poursuivent avec régularité: toutefois, durant 


(1) Approuvé en séance du 12 mars 1934. 
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la période dë printemps, la séance du samedi de Mme Luce Vidi 
aura lieu chaque quinzaine seulement et aux dates ci-après. Au 
cours de ces réunions, M. Fernand Delanoue fera les causeries dont 


les titres suivent / 
44 avril : Une vision d Apollonius de Thyane. 

28 avril : Saint Augustin el la Prescience. 

12 mai : La bataille de Pharsale et la vie à distance. 

26 mai : Louis XIV, Saint-Simon et la visionnaire de Salon. 


X 


Nous prions nos lecteurs de noter que les prochaines grandes 
conférences de quinzaine auront lieu aux dales ci-après, sur les 
sujets indiqués 

Le dimanche 8 avril, à 15 heures, M. Henri Mathouillot, admi- 
nistrateur de la « Maison des Spirites » : « Dans le tourbillor des 
forces ircorrues. » 

Le dimanche 22 avril, à 15 heures, M. Andry-Bourgeois : « Le 
grand besoin de la Vie.» 

Le dimanche 13 mai, à 15 heures, M. Jean Booss : « Le Spiri- 
tualisme devant le mariage.» 

Nous demandons à nos adhérents de bien vouloir faire connaître 
ces réunions aux personnes sympathisantes. 


X 


Nous rappelons que les consultations el séances sont gratuites 
une participation de un franc pour les abonnés à « La Revue Spi- 
rite » et les membres de l’Union Spirite Française, munis de leur 
carte et de 2 francs pour les personnes étrangères, est seulement 
demandée à la réunion du samedi, à 15 heures, et aux conférences 
des deuxièmes et quatrièmes dimanches. 

Seuls, les Membres Bienfaileurs ou Actifs de la « Société des 
Amis de la Maison des Spirites » ont la faculté d'entrer librement 
sur présentation de leur carte spéciale, justifiant de leur qualité 
d'amis de l’œuvre de Jean Meyer. 


L'Insigne Spirite 


Nous rappelons que, selon le vœu de ia “Fédération Spirite 
Internationale “~, les EDITIONS JEAN MEYER, 8, rue Copernic, Paris 
(16°), ont édité, en métal doré et émaillé, au prix modeste de 6 fr. 
(franco 7 fr.) l’insigne spirite officiel, ən deux modèles : broche et 
bouton. Nous invitons tous nos adhérents, tous les membres 
des sociétés affiliées à l’U.S.F. à arborer cet insigne. Il leur per- 
mettra de se reconnaître entre eux et, ainsi, à s’entr'aider 
mutuellement. 

Le port de cet insigne révéiera en outre, au public, Ia puis- 
sance de notre mouvement et son extension crcissante. 

Amis spirites, pensez-y ! 


Le Gérant : Léon TERRIER. Imp. des Editions Jean Meyer, Etampes (S.-et-O.) 
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Fédération Spirite Internationale 


(INTERNATIONAL SPIRITUALIST’S FEDERATION) 


COMITÉ EXECUTIF 
Président d'honneur : Lady CONAN DOYLE 
Windlesham-Crowborough, Sussex, England 


Président : Ernest W. OATEN 
Editeur de The Two Worlds, 18, Corporation Street, Manchester (England) 
Vice-Président : Hubert FORESTIER 
Secrétaire Général de l'Union Spirite Française, Rédacteur en chef de la 
Revue Spirite, 8, rue Copernic, Paris (France) 
Secrétaire Général : Jean RIVIERE 
Maison des Spirites, 8, rue Copernic, Paris (16°) 


Trésorier : Albert PAUCHARD 
Président d'honneur de la Société d'Etudes Psychiques, 12, rue Carteret, 
Genève (Suisse) 


4e Conseiller : M. BEVERSLUIS > 
Rédacteur de la Revue Spirite Hollandaise Geest en Leven, Zuidwolde (Nederland) 


2° Conseiller : M. BRUNS 
Président de la Wahrer Weg, Heindornstr, 1-11, Hanovre (Allemagne) 


La F. S. I. se compose des grands groupements fédératifs nationaux et so- 
ciétés indépendantes de ces groupements. La cotisation annuelle se compose : 

1° D'une contribution fixe de 50 francs-or ; 

2° D'un droit de capitation de 10 centimes-or par membre et par an ; 

Des membres honoraires sont admis, la cotisation annuelle est de 25 franes-or 


Pour tous renseignements, écrire au Secrétaire général, 8, rue Copernic, 
Paris (16°) 
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Insigne mettent en vente P Znsigne officiel | 

della, Fédération Shirite de la ‘‘ Fédération Spirite Internationale ” | 
Internationale au prix de 6 fr. 

Franco : 7 fr. 


& 


Deux modèles : en broche ou avec bouton | 


ED 


Tout Spirite doit posséder cet insigne 
qui est un moyen de reconnaissance 
près des personnes partageant nos idées 
que nous pouvons rencontrer. Ce petit 
insigne est appelé à rendre de grands 
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Editions Jean Meyer (B.?. S.) 
8, rue Copernic 
Paris -XVIe 
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Sociétés Adhérentes à l’Union Spirite Française 


ANGERS. — Groupe Léon Denis, Mme CHEREAU, Présidente, 17, place Ste-Croix. 

ARRAS. — Fraternelle Spiritualiste d'Arras, M. Emile PEGQUEUR, Secrétaire, 25, rue 
Florent-Evrard. 

ALGER. — Groupe « Lumière et Charité », M. TaB L. Ch., Président, chez M. 
ATHON, Secrétaire général, 7, place du Gouvernement. 

ANNECY. — Cercle d’Etudes Psychiques et Morales, M. A. PEYRESAUBES, Pré- 
sident, 5, rue de la Préfecture. $ 

AUVERS-SUR-OISE. — Groupe Régional d’Etudes Psychiques, M. JORET, Prési- 
dent, 25, rue Alphonse-Calle, 

BEZIERS. — Ra ne de Béziers, Mme Ducer, Présidente, 14, avenue de 

elfort. 
BORDEAUX. — Cercle Agullana, Mme AGULLANA, Présidente, rue Ravez, 20. 
== Groupe “ Jean de la Brède », Mme EscaLÈRe, Présidente, 79, 
rue Camilie-Godard. 
— Les Amis Réunis, Mlle Coste, Présidente, Le Sphinx, avenue de 

la Préservation. 

CAMBRAI. — Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques, Groupe Fénelon, M. 
COLIGNON, Président, 67, Vieux-Chemin du Cateau. 

CARCASSONNE. — Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques, 
Secrétaire, M. BERGÉ, 54, rue Barbès: 

CHATEAUROUX. — Groupe Spirite de l’Indre, M. G. BAUDOIN, Secrétaire, 51, 
Route de Uhâtellerauit. 


DOUAI. — Foyer de Spiritualisme, M. MARIN, Président, 53, rue du Canteleux. 
DROME. — Orpaeinat Alan Kardec, Mme MALOSSsE, Directrice, à Saint-Donat 
(Drôme). 


DUNKERQUE. — Union Spirite de Dunkerque, Président : M. J. BARRON, 38, 
rue de Soubise. 
GRENOBLE. — Société Psychique « Lumière et Charité », A. DOURILLE, Prési- 
dent, 15, rue Bayard. 
LE HAVRE. — ro d’Etudes Psychiques, M. Soupay, Président, 95, rue 
iers. 
LE MANS. — Société d’Etudes Psychiques, M. DELALIN, Président, 6, rue Tascher. 
LILLE. — Fraternelle Spiritualiste, M. FLAHAUX, Président, 48, rue Ratishonne. 
LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 
7, rue Terraille. 
ES Société d'Etudes Spirites et Psychiques, M. FANTGAUTHIER. Président, 
10, rue Longue. 
NANTES. — Société Nantaise d’Etudes Psychiques M. GIRAUDET, tent, 
86, route de Paris. 
NICE. — Société d’Etudes Psychiques, M. A. MATRAY, Secrétaire, 2, r d’AI- 
sace-Lorraine. 
NORD (Département). — Fédération Spiritualiste du Nord, M. André RICHARD, 
trésorier, 53, rue du Canteleux, Douai. 
ORAN. — Union Spirite Oranaise, M. VIALA, résident, 3, boul. Galliéni. 
PERPIGNAN. — Le Réveil Spirite Perpignanais, M. Auguste BORREIL, Président, 
7, rue du Théâtre. 
PARIS. — Cercle Caritas, Mme SENSIER, Présidente, 3, rue Gaillard. 
— Société Française d’Etudes des Phénomènes Psychiques, M. LEMOYNE, 
Président, 1, rue des Gâtines. 
Sii Groupe Lumen, Mme LEFRÈRE, Présidente, 91, Faubourg Saint- 
Martin (40°). , 
— La Phalange, M. Henri REGNAULT, Président, 12, rue Pomard, Paris-12°. 
ROANNE. — Union Spirite Roannaïse, M. Louis FARABET, Président, 7, rue Geor- 
ges-Ducarre. 
ROCHEFORT-SUR-MER. — Cercle « Allan Kardec », Mme BRISSONNEAU, Prési- 
dente, 32, rue Guesdon. 


ROUBAIX. — Cercle d’Etudes Psychiques et Spirites, M. TAELMAN, Président, 40, . 


rue des Trente. 

SAINT-ETIENNE. — Groupe Fraternel psychique, Mme COoGNET, Présidente, 11, 
rue Brossard. 

SURESNES. — Société Devoir, Lumière et Charité, Mme CoNTANT, Vice-Prési- 
dente, 36, rue Emile-Zola. 

TOULOUSE. — Société d’Etudes Psychiques et de Morale Spirite, M TERNES 
Président, 10, rue Traversière St-Joseph. 
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DE 


l’Union Spirite Française 


La première Assemblée Générale 


de la 


“ Société des Amis de la Maison des Spirites’ 


Elle s’est tenue comme il convenait, à la « Maison des Spirites », 
le 11 mars écoulé. Les membres bienfaiteurs. et les membres actifs 
avaient répondu avec empressement à la convocation qui leur avait 
‘été adressée. SN 

En ouvrant la séance, M. Robert Guétet, président, a tenu:à 
dire, dans une allocution qui fut très appréciée, sa satisfaction de 
présider cette première assemblée et les heureux résultats obtenus, 
grâce à l’effort de tous. 

Lecture fut ensuite donnée de limportant et très intéressant 
rapport de M. Paul Courquin, secrétaire général, rapport que « La 
Revue Spirite » de Mai publiera intégralement et dont nous recom- 
mandons la lecture attentive à tous les adhérents de lP'U.S.F. C'est 
toute l’histoire de la S.A.M.S. complétée de considérations philo- 
sophiques sur la question spirite et la force de l’enseignement que 
nous nous efforçons de répandre pour éclairer ceux qui souffrent 
et ceux qui doutent. 

Dès que les applaudissements qui saluèrent la péroraison de 
M. Paul Courquin se furent apaisés, M. Georges Saviard, trésorier, 
fit un exposé clair et précis de la situation financière et des solu- 
tions mises en œuvre pour venir en aide à la « Maison des Spi- 
rites ». 

Ajoutons que ce 11 mars 1934 marquera une date dans les 
Annales du Spiritisme. Pour la première fois, en effet, ce fut la 
réunion de l’Assemblée Générale des « Amis » de l’œuvre de Jean 
Meyer el pour la vie de laquelle Hubert Forestier a lutté et continue 
à lutter. 

Après avoir vécu des heures d'inquiétude intraduisible, s'être 
heurté aux embüches de toutes sortes, avoir souffert des insultes, 
de la jalousie, il était. douloureux de n’avoir pour perspective que 


la misère, l'obligation de mettre en complet sommeil la « Maison - 
des Spirites. ». Hélas ! la brutalité des chiffres ne trompe point ! Il. 
fallait de largent ou mettre fin au quotidien. et si salutaire effori.: 


Certainement la pensée, l’idée du spiritisme auraient vécu quand 
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même, sans la « Maison des Spirites », mais où se seraient-ils 
adressés ceux qui, chaque jour plus nombreux, viennent demander 
une lueur d’espoir, un témoignage sincère de Au-delà, pour lutter 
encore, vaincre les affres du désespoir et poursuivre leur pénible 
chemin ? 

Une idée vint alors : Pourquoi ne pas fonder une société ? 
pourquoi ne pas demander à tous l’aide indispensable ? M. Hubert 
Forestier, dominant une fois encore sa fatigue morale et physique, 
s’'appliqua à écrire aux membres de l’U.S.F., aux abonnés de la 
« Revue Spirite » et bientôt après, la S.A.M.S. était officiellement 
fondée. Les premiers et nécessaires moyens étaient enfin trouvés. 
On conviendra que, dans un moment de crise mondiale, ce résultait 
tient du miracle ; si nous avions besoin de preuve de l’aide des 
Invisibles, nous trouverions dans ce nouveau fait un témoignage 
remarquable. 

Quand il à été constaté que tout danger était écarté, que l’œuvre 
de Jean Meyer pouvait poursuivre sa mission salutaire et attendre 
d’autres secours, celui qui avait aidé à l'atteinte de tels résultats, 
par son courage et par son travail acharné, Hubert Forestier, est 
tombé, terrassé, épuisé par l'effort, heureux cependant par les ré- 
ponses qui lui parvenaient de toutes parts. Deux mois durant, ceux 
qui entourèrent notre Secrétaire Général, furent très inquiets, mais 
les soins et les prières de tous aidèrent à son rétablissement. Et, 
en ce 11 mars, nous avons compris sa joie — qu’il sut exprimer, 
d’ailleurs, en une vibrante improvisation — et nous l’avons parta- 
gée ; que ceux qui étaient absents trouvent dans ces lignes lassu- 
rance de sa vive reconnaissance, de la nôtre, de la mienne. Les 
mots ne pourront jamais assez exprimer la sincérité de ce senti- 
ment, mais leurs cœurs en apprécieront la profondeur, puisque, 
déjà, ils ont compris la grandeur et la beauté morale de l’œuvre 
de la Maison des Spirites, à laquelle, si fraternellement, ils on 
apporté et continueront d'apporter leur appui. 

MARIE DEMARE. 


Le 65° anniversaire d'Allan Kardec 
célébré à Paris à 


En grand nombre les spiriles sont venus s'incliner devant le 
dolmen du Maître Allan Kardec, le dimanche 8 avril, et entendre les 
discours prononcés par M. Paul Bodier, représentant l'Union Spirite 
Française, MM. Lemoyne et Henri Regnault, Président et Vice-Prési- 
dent de la « Société Française d'Etude des Phénomènes Psychiques » 
de Paris. . 

Nous avons le plaisir de reproduire ci-après l’éloquent hommage 
adressé par M. Paul Bodier à l’âme immortelle du fondateur du 


Spiritisme. 


Mesdames, Messieurs, 


Le. pèlerinage annuel au tombeau d’Allan Kardec est plus qu’un 
hommage rendu à la mémoire d’un apôtre de la vérité, c’est aussi 
un devoir sacré dont il importe de comprendre toute l'étendue et 
la répercussion bienfaisantes: 
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Nous venons, en effet, dans. la paix auguste et sereine d’une 
nécropole, pour parler à la fois aux vivants et aux morts et affirmer 
solennellement que la Vie est éternelle, mais qu’elle comporte des 
modalités diverses, selon les plans sur lesquels elle est appelée à 
manifester son activité. 

Il faut que nous proclamions ici qu'il y a quelque chose de 
divin qui relie, sur la Terre entière, tous les hommes de bonne 
volonté ; il faut que nous répétions que la philosophie spirite karuüé- 
ciste bien comprise est un frein puissant pour empêcher les folie: 
homicides de meurtrir le monde terrestre. 

Allan Kardec a été un admirable messager de paix. Il a remis 
en honneur la vieille philosophie christique oubliée, délaissée, 


honnie, dénaturée par ceux-là mêmes qui auraient dû la sauve-. 


garder, l'enseigner et agrandir glorieusement son idéal de toute la 
science si péniblement découverte, au cours des siècles et qui reste 
à notre époque troublée, mal étayée par une spiritualité faible, con- 
fuse, tremblante et indécise, de cette science qui n’a pu progresser 
que dans la matérialité, tandis que les individus broyés, meurtris, 
accablés, sont entrés dans le règne effroyable de légoisme criminel 
et démoralisateur. 

On se plaît à reconnaître la qualité de savant à Allan Kardec 
et c’est justice, mais on oublie trop de dire que sa science très pure, 
très élevée, ne s’est jamais séparée de la Foi, une Foi sincère, rai- 
_ sonnable; agissante et éminemment propre à l’action bienfaisante, 

une Foi qui est, par excellence, le mode supérieur d'expression du 
divin sur le plan terrestre, parce qu'elle fait les âmes courageuses, les 
consciences droites, les cœurs ouverts à l'affection. F 

Allan Kardec doit être honoré pour cette dualité merveilleuse 
qui réunit si parfaitement la Foi et la Science ; il doit être admiré 
pour avoir donné à lune et à l’autre les assises solides sur lesquelles 
il nous est encore permis de continuer à bâtir, si nous avons le 
sincère désir de reconnaître l'éternelle sagesse d’un Dieu créateur 
qui se manifeste toujours d’une façon constante et inlassable à 
travers le monde physique. 

Et aujourd'hui, c’est une prière que nous devons adresser du 
fond de notre cœur à celui qui fut un initiateur divin, un sage, un 
apôtre, un continuateur du Christ, afin de tracer aux autres hommes 
une tâche grandiose de fraternité et damour. 

La philosophie kardéciste ne peut troubler aucune religion, parce 
qu'elle est une philosophie qui rapproche tous les êtres quels qu’ils 
soient et parce qu’elle respecte, dans la mesure du bon sens et de 
la raison, toutes les croyances. Elle les illumine seulement d’un 
rayon divin et grâce à elle, tout s'éclaire, la Foi resplendit sans 
heurt, sans crainte, dans la gloire majestueuse d’une apothéose 
sublime et magnifique qui permet à tous les êtres humains d'entrer 
dès cette vie, dans la paix et la joie rééllement divines. 


L'œuvre d'Allan Kardec est une œuvre merveilleuse et le recul. 


des années semble encore grandir et amplifier son rayonnement 
toujours croissant. Elle est celle qui peut résister facilement à l'usure 
du temps et aux forces maléfiques de l'ignorance et de la calomnie. 

Nous pouvons remercier chaleureusement Allan Kardec de nous 
lavoir donnée. Elle est le guide sûr qui nous permet de ne pas nous 
égarer dans une magie burlesque, funeste et ridicule ou dans un 
mysticisme maladroit, extravagant et égoïste. Elle contient l’ensei- 
gnement parfait et proportionné à nos connaissances déjà acquises. 
Elle est enfin la confirmation éloquente et positive des enseigne- 
ments christiques qu’elle vient expliquer, commenter et faire rayon- 
ner sur le Monde. E 


Ras une sûreté, une aeris incomparables, ‘Allan Kardec 
enitrevu, dès l'origine, loutes les variélés de manifestations de 
l'âme humaine, soit pendant la vie terrestre, soit après la mort d 
corps physique. 

Au point de vue scientifique, son œuvre contient des révélations 
de premier ordre que la Science véritable vérifie et accepte de plus 


i en plus. 


Le Spiritisme kardéciste est a aux hommes droits et tolé- Le 


. rants, à tous ceux qui se plaisent à chercher Dieu dans la simpli- 
cilé du cœur, sans haines religieuses, sans esprit de proscription, 
avec ia large devise de liberté, de solidarité fraternelle, de l'amour 
de Dieu et ‘du genre humain. 

Lorsque son enseignement sera mieux connu, Allan Kardec 
šera considéré comme un des bienfaiteurs de l'humanité, parce qu'il 
a vraiment tracé pour elle un nouveau sillon lumineux dans la 
Voie de la Vérité. 

: Mais, en l’honorant, nous devons nous souvenir aussi de ses- 
disciples, disparus eux aussi, et qui, sur la Terre, ont continué son 
- œuvre : Léon Denis, Gabriel Delanne et avec eux une pléiade de 
penseurs illustres et de bienfaiteurs qui les ont aidés dans leur 
- apostolat. 

Saluons-les tous comme des pionniers de la Vérité. Associons 


leur exemple si noble. 

Au nom de toutes les sociétés qui forment l'Union Spirite Fran- 
çaise, au nom de la Fédération Spirite Internationale, nous apporz 
tons à Allan Kardec et à ceux qui ont diffusé son œuvre admirable, 


rhommage respectueux de tous les hommes de bonne volonté qui se 


tiennent prêts à faire briller sur la Terre angoissée, l'étoile au tripie 
scinlillement de Foi, d'Espérance et de Charité. 

Nous adjurons toùs ceux qui souffrent, lous ceux qui doutent, 
de venir en toute confiance vers les disciples réels d’Allan Kardec. 
Nous demandons à celui-ci de les aider pour leur éviter d'aller vers 
les mauvais bergers, vers les magiciens trompeurs, qui défigurent 
la Verité et profanent les choses sacrées pour le plus grand malheur 
. de ceux qui les consultent et suivent leurs directives. 

C'est avec confiance que nous formulons cette humble et fer- 
vente prière, parce que nous savons qu'elle sera exaucée et que 
les découvertes ultérieures de la Science vérilable confirmeront ce 
que le Spiritisme rénové par Allan Kardec et ses disciples nous a 
appris sur nous-mêmes el sur l’Au-delà. 


La tombe de Gabriel Delanne, toute proche de celle du Maitre, 
reçut également la visite de loutes les personnes venues à la cérémo- 
nie cl les mêmes oraleurs prononcèrent quelques paroles pour rap- 
peler Fœuvre de Gabriel Delanne et de Léon Denis, disciples et conti- 
nualeurs d'Alian Kardec. 

Belle el émouvante manifestation dont chacun gardera, comme 
toujours, un profond souvenir. 


Ue S F: 


B 
leur gloire très pure à celle du Maître et efforçons-nous de suivre x 


: ` Assemblée Générale de L'U. S. F. du 11 Février 1934 
RAPPORT FINANCIER DU TRESORIER, M. T SAINT-CENE | 


Mesdames, Maitre > ; 1e 
- J'ai l'honneur de vous soumettre le rapport Re de l'Union Spirite 


A pour l'exercice 1933. 
a 1° — RECETTES x 3 
Cotisations des membres titulaires à 5 5 4.924,50 


— — bienfaiteurs MERDE N 800.— 
— “— > 1.500.—. 


— des groupes 1.122.— 
| 8.346,50 


Bulletin mensuel 5.221,35: 
_ Impressions a DA 2260) 
Frais de postes 3 EES ; S 444,15, 


Frais de secrétariat : 50,50 
Divers +20 32590745 


9.498,30 
Soit un déficit de : Frs 1.151,80. 
“Avoir de l'Union Spirite Française, au 31 décembre 1933: ; 


Avoir au 31 décembre 1932 - 19.073,80 
- Déficit 1933 : 1.151,80 


ooa 


Intérêts .... i Le 499,70 


.18-421;70 
Aie au compte chèques postaux .... 2.710,70 
Régisseur 3 100.— ` 
| Caisse d'Epargne E RBD 
Aux mains du Trésorier ahe 2.499,90 


18.421,70 


PREVISIONS POUR L'ANNEE 1934 


RECETTES 
Avoir disponible 
Cotisations titulaires 
; —  Bienfaiteurs 
— Groupes 


Loyer, chauffage, éclairage 
Bulletin mensuel 
Propagande 

Fournitures bureau 

Frais de postes . .: 

. Impressions ` 
Secrétariat . 


Vous remarquerez que cette année, bien que le nombre des adhérents nouveaux 
soit en augmentation sur ceux de l’année 1932, le montant de nos recettes ebt 
inférieur à celui des dépenses. 

Cela tient à la difficulté des rentrées ; beaucoup de nos adhérents n’ont pas 
acquitté leur cotisation de 1933 ; nous espérons qu'ils le feront en même: temps 
qu'ils verseront celle de 1934 et je profite de l’occasion pour prier ceux qui ne se 
sont pas encore acquittés, de vouloir bien le faire, malgré la rigueur des temps: 
difficiles que nous traversons. 

Nous avons besoin du concours de tous nos amis ; notre Maison de la rue 
Copernic est le centre du mouvement spirite et le point de ralliement de tous les 
groupes de la France entière. 

Tous nos efforts doivent tendre à développer ce mouvement et votre concours 
nous est précieux ; nous espérons que notre appel sera entendu et nous vous en 
remercions d'avance. 

E. SAINT-CÈNE. 


RAPPORT DES CENSEURS 


Les comptes du trésorier, M. Saint-Cène, ont été examinés par les Censeurs. 
Ils sont exacts. 
Nous demandons à l Assemblée Générale d'approuver les comptes de l'exercice 
écoulé et de voter à M. Saint-Cène nos remerciements et toutes nos félicitations. 
Paris, le 9 février 1934. 
L'un des Censeurs : R. BUGNON. 


Maison des Spirites 


En dehors de l’activité que poursuit notre Secrétaire Général, M. Hu- 
bert Forestier, par ses conférences en province, dont il nous est difficile 
de parler ici par suite du manque de place, disons qu'en outre des séances 
quotidiennes données à la Maison des Spirites, les grandes conférences 
des 2° et 4° dimanches de chaque mois, sont suivies par un nombreux 
public très attentif. Voici les prochaines 

Dimanche 13 mai, à 15 heures, M. Jean Booss : « Le Spiritualiste 
devarit le mariage ». 

Dimanche 27 mai, à 15 heures, M. René Kopp : « Le Rêve ». 

Dimanche 10 juin, à 15 heures, M. André Richard, fondateur du Foyer 
de Spiritualisme de Douai : « Spiritisme expérimental, Les relations 
avec l’invisible ». Cette conférence sera suivie d'expériences médium- 
niques, grâce au bienveillant concours de Mme R... 

Dimanche 24 juin, à 15 heures, M. René Kopp, clôturera la série des 
conférences pour la période 1933-1934, en venant entretenir nos visiteurs 
de : « Victor Hugo spirite ». 


Belles réunions en perspective ! 


Madame Malgrat 


Des paupières viennent de se clore, tandis que l’âme de l’une 
des plus sincères amies de la Revue Spirite et de l'U.S.F. reprenait 
possession de son véritable élément: Espace. Mme Malgrat, fut, en 
effet, ici-bas, au premier rang de ceux qui, toujours, comprirent que 
le spiritisme avait, face à l'inquiétude des hommes, une mission ré- 
demptrice à remplir, aussi ne pouvons-nous nous retenir de déplorer 
son départ d'un plan où il reste encore tant à faire devant le petit 
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nombre des bonnes volontés résolues à agir pour le seul bien des 
autres. 

Désormais libérée des attaches charnelles, celle qui fut parmi 
nous une grande spirite en même temps qu'une femme de bien, 
va poursuivre sa majestueuse ascension vers la lumière spirituelle 
sans toutefois abandonner les affections si chères laissées en ce 
pauvre monde. Ayant tout donné d’elle-même, Madame Malgrat sait 
qu’elle se doit encore à ceux qui pleurent et, soutenue par les Etres 
qui l’accueillirent au seuil de l’Invisible, elle se penche vers ses 
terrestres affections, ne voulant point les laisser seules, face à l’hu- 
maine et douloureuse solitude. Déjà, avant que son noble cœur cesse 
de battre, elle a su à tous, à son très cher compagnon de route, 
prodiguer ses conseils, ses encouragements demandant à chacun 
d'être fort et de puiser dans la certitude du revoir la sérénité néces- 
saire, seule digne des convaincus de la doctrine spirite. 

Avec Madame Malgrat, le spiritisme régional a connu une belle 
activité. Elle fut, à Carcassonne, le porte-drapeau dont la vaillance 
admirée fut souvent récompensée par les félicitations reconnaissan- 
tes de Léon Denis et de Jean Meyer. Son œuvre, confiée à de pieuses 
mains, mérite d’être continuée, aussi faisons-nous appel, en son 
nom autant qu'au nôtre, aux spirites de la région de l’Aude pour 
qu'ils apportent à la « Société de Culture Morale et de Recherches 
Psychiques » l’appui de leur loyal et fraternel concours. En suivant 
les traces de celle qui fut l’animatrice de ce groupe, ils accompliront 
un grand devoir et permettront à l’enseignement des Esprits de se 
répandre pour le plus grand bien de ceux qu’accablent les épreuves 
et qui, à travers la pénombre de l'ignorance, s'efforcent de pénétrer 
les raisons et les buts de la vie. 

En nous inclinant avec émotion devant cette âme immortelle, 
dont la dernière existence fut si bien remplie, nous pouvons dire 
que, digne de la protection des Maîtres qui lui prodiguèrent leur 
précieuse assistance, Madame Malgrat a bien mérité du spiritisme. 


Huserr FORESTIER. 


Réflexions 


La Conscience est dans l’homme, une preuve de Dieu, 
Qui veut Le supprimer... la retrouve en tout lieu. 

Si l’homme s'améliore et s’il cherche le Bien, 
Découvre ce qu'il est en jetant bas le masque, 


Quand la conscience a dit : « Tu nes qu’un comédien ! » 
Foin des détours subtils d’un esprit trop fantasque. 


Le corps, c’est l'ennemi ! cette épaisse cuirasse 
Dont il s’est protégé pour te livrer combat 

Est faite d’égoïsme, alors, quoi que l’on fasse 
Hors humaine douleur, vois-tu, rien ne labat ! 


Homme : les sentiments sont ta seule matière 
Crois-moi, bons ou mauvais, les dissèque sans cesse, 
Point ne pétriras trop cette substance altière 
De ton orgueil maudit, cassant, et que tout blesse ! 


> 


1000 3 ; 
Entre les êtres, s’il est question de distance, 
N’en est-il pas moins vrai que l'âme soit liée 
Aux autres âmes sans la moindre résistance 
Et sous la grande Loi sera toujours pliée ! 


Le Bien, le Mal, enfant, ne sont que différence 

‘Sur cette immense échelle de l’Evolution ; 

Par des degrés nombreux, cachés sous l'apparence 
La souffrance nous mène à sa contribution. 


La vie est un étage et la mort un palier 

D'où nous nous élançons vers une autre existence 
Jusqu'à ce qu'enfin, Dieu termine l'escalier ! 

Là, seulement alors, prend fin la pénitence. 


Oui, c’est par la Douleur que les hommes sont frères 
La Charité fournit l'exemple à propager 

Demain viendra mon tour ! Bénissons nos misères : 
Si tous étaient heureux, quels maux à soulager ? 


BRIÈRE. 


Elévation pour la Paix 


Toute pensée se traduit tôt ou tard par l’Action. 

Si les hommes cultivaient des pensées d'Amour et de Paix, la 
guerre deviendrait impossible. 

Vous tous qui désirez ardemment la Paix, vous pouvez hâter sa 
réalisation en vous joignant, chaque jour à vos semblables qui, dans 
tous les pays du monde répètent à midi, cette prière pour la Paix, 
demandée par un grand nombre de nos adhérents : 

« O vie cachée de Dieu, en dehors de laquelle rien ne peut exis- 
ter. Aidez-nous à vous voir dans nos ennemis et à vous aimer en 
eux. 

« Ainsi votre Paix se répandra sur notre monde et Votre Volonté 
sera enfin faite sur la Terre comme au Ciel ». 


Le Gérant : Léon TERRIER. Imp. des Editions Jean Meyer, Etampes (S:-et-O.) 
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Sociétés Adhérentes à l’Union Spirite Française 


ANGERS. — Groupe Léon Denis, Mme CHEREAU, Présidente, 17, place Ste-Croix. 
ARRAS. — Fraternelle Spiritualiste d’Arras, M. Emile PECQUEUR, Secrétaire, 25, rue 
- Florent-Evrard. 
ALGER. — Groupe « Lumière et Charité », M. Targ L. Ch., Président, chez M. 
ATHON, Secrétaire général, 7, place du Gouvernement. 
ANNECY. — Cercle d’Etudes Psychiques et Morales, M. A. PEYRESAUBES, Pré- 
sident, 5, rue de la Préfecture. 
AUVERS-SUR-OISE. — Groupe Régional d’Etudes Psychiques, M. JORET, Prési- 
dent, 25, rue Alphonse-Callé. 
BEZIERS. — Foy ADiENe de Béziers, Mme DucEL, Présidente, 14, avenue de 
elfort. 
BORDEAUX. — Cercle Agullana, Mme AGULLANA, Présidente, rue Ravez, 20. 
= Groupe “ Jean de la Brède », Mme ESCALÈRE, Présidente, 79, 
rue Camille-Godard. 
Des Les Amis Réunis, Mlle Coste, Présidente, Le Sphinx, avenue de 
la Préservation. 
CAMBRAI. — Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques, Groupe Fénelon, M. 
CoLIGNoN, Président, 67, Vieux-Chemin du Cateau. 
CARCASSONNE. — Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques, 
Secrétaire, M. BERGÉ, 54, rue Barbès. 
CHATEAUROUX. — Groupe Spirite de l’Indre, M. G. BAUDOIN, Secrétaire, 51, 
Route de Châtellerault. 
DOUAI. — Foyer de Spiritualisme, M. MARIN, Président, 53, rue du Canteleux. 
DROME. — Orphelinat Allan Kardec, Mme MALOSSE, Directrice, à Saint-Donat 
(Drôme). : 
DUNKERQUE. — Union Spirite de Dunkerque, Président : M. J. BARRON, 38, 
x rue de Soubise. 
GRENOBLE. — Société Psychique « Lumière et Charité », A. DOURILLE, Prési- 
dent, 15, rue Bayard. 
LE HAVRE. — Soniere d’Etudes Psychiques, M. Soupay, Président, 95, rue 
iers. 
LE MANS. — Société d’Etudes Psychiques, M. DELALIN, Président, 6, rue Tascher. 
LILLE. — Fraternelle Spiritualiste, M. FLAHAUX, Président, 48, rue Ratisbonne. 
LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 
| 7, rue Terraille. 
== Société d'Etudes Spirites et Psychiques, M. FANTGAUTHIER, Président, 
1n, rue Longue. 
NANTES. — Société Nantaise d’Etudes Psychiques M. GIRAUDET, Président, 
| 86, route de Paris. 
NICE. — Société d’Etudes Psychiques, M. A. Marray, Secrétaire, 22, rue d'Al- 
sace-Lorraine. 
NORD (Département). — Fédération Spiritualiste du Nord, M. André RICHARD, 
: trésorier, 53, rue du Canteleux, Douai. 
OMAN. — Union Spirite Oranaïise. M. VaLa, résident, 3, boul. Galliéni. 
PERPIGNAN. — Le Réveil Spirite Perpignanais, M. Auguste BORREIL, Président, 
7, rue du Théâtre. 
PARIS. — Cercle Caritas, Mme SENSIER, Présidente, 3, rue Gaillard. 
i — Société Française d’Etudes des Phénomènes Psychiques, M. LEMOYNE, 
Président, 1, rue des Gâtines. 
— Groupe Lumen, Mme LEFRÈRE, Présidente, 91, Faubourg Saint- 
Martin (40°). > 
— La Phalange, M. Henri REGNAULT, Président, 12, rue Pomard, Paris-12°. 
ROANNE. — Union Spirite Roannaise, M. Louis FARABET, Président, 7, rue Geor- 
1 ges-Ducarre. 
FOCHEFORT-SUR-MER. — Cercle « Allan Kardec », Mme BRISSONNEAU, Prési- 
dente, 32, rue. Guesdon. ù 
E OUBAIX. — Cercle d’Etudes Psychiques et Spirites, M. TAELMAN, Président, 40, 
rue des Trente. 
AINT-ETIENNE. — Groupe Fraternel psychique, Mme COGNET, Présidente, 11, 
rue Brossard. 
SURESNES. — Société Devoir, Lumière et Charité, Mme CoNTANT, Vice-Prési- 
dente, 36, rue Emile-Zola. 
‘OULOUSE, — Société d’Etudes Psychiques et de Morale Spirite, M. TERNES 
i Président, 10, rue Traversière St-Joseph, 
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à BULLETIN 


Le, DE 


l’Union Spirite Française 


Le Congrès Spirite International 


de Barcelone 
(du 1* au 10 Septembre 1934) 


L'époque de la prochaine réunion internationale des spiriles de 
tous les pays, à Barcelone, approche rapidement. Les membres de 3 
PU.S.F. ne doivent pas oublier qu'ils sont cordialement invités à par- 
ticiper aux travaux. Puissent-ils venir nombreux, accompagnant la | 
délegation officielle française que notre vice-président, M. Andry- 

Bourgeois, ingénieur des Mines et de Ecole Supérieure d’Electricité, | 
acceptera cerlainement de présider. 

Voici un article paru dans « La Luz del Porvenir » (mars) que 
nous estimons devoir publier ; s’il a été écrit par nos frères d'Espagne 
il s'adresse à tous nos amis en certitude 

Il est impossible, faute de place de rendre compte de tout ce que 
publie la presse spirile étrangère relativement au Congrès de sep- 
si tembre prochain. Nous pouvons assurer qu'il n'existe pas seulement 
un cow'ant de grande sympathie pour lui, mais en certains pays un: 
réel enthousiasme. Si les circonstances économiques du monde en- 
lier n'étaient si tragiques, nous serions sûrs que dans les premiers; 
dix jours de septembre des centaines et des centaines de délégués 
étrangers représentant l'ensemble des nations du monde se seraient 
rencontrés à Barcelone. 

Tous les organes du spiritisme mondial, et spécialement latin, 
consacrent sans cesse de larges colonnes en leurs pages à notre Con- 
grès el à son importance. 

Trois des plus importants, La Revue Spirite, fondée à Paris par 
le Maître Allan Kardec, Constancia, organe de la société du méme 
nom à Buenos-Ayres, Reformator, organe de la « Fédération Spirite 
Brésilienne », la plus gigantesque association spirite du monde, ont 
consacré d'uliles el larges articles à l’organisation du grand rassem- 
blement prochain. Il ne passe pas un numéro de La Revue Spirite 
sans que ne soit démontrée la nécessité de collaboration de tous les 
spiriles pour assurer au Congrès de 1934 le plus franc succès. Cons- 
tancia dont la haute valeur morale augmente de jour en jour, a pu- 
RE blié un article de notre rédacteur et secrétaire général du Congrèss 

M. H. Esteva-Grau, écrit spécialement pour la grande revue argen- 
line, el qui constitue une description de ce que sera l'évènement que 
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la « Fédération Spirite Espagnole » prépare au nom de la « Fédéy 
ration Spirite Internationale » et un vibrant appel à la collaboration 
et à Vaide de tous les spiriles kardécistes. Quant à Reformador, conli- 
nuellement, soit par nowvelles brèves, soit par articles, il nous prête 
son vaillant appui et son souffle de fraternité arrive jusqu'à nous, 
emportés que nous sommes par cet enthousiasme el celte foi dans 
les destinées du spiritisme qui caractérisent le spirilisme brésilien. 

En dehors de ces revues, rares sont les autres organes du spiri- 
tisme mondial qui ne font pas valoir l'imporlance spéciale du Con- 
grès qui se prépare el qui ne nous apportent aussi leur fraternelle, 
collaboration (Rosendo, Ecos do Alem, O Clarim, elc.). 

Dans les numéros suivants nous publierons des extraits des re- 
vues sœurs qui s'occupent de notre Congrès, lequel, nous ne nous las- 
serons pas de le redire, doit marquer un point culminant dans lhis- 
toire du spirilisme. ; 

Etre membre du « Congrès Spirite International de Barcelone » 
ne coûle que 10 pesetas. Cest une somme que lout spirile peut don- 
ner, car il & eu el il a encore le temps de l’économiser. Il apporte ainsi 


son aide matérielle et sa collaboration personnelle, car l'importance 


d'un Congrès aux yeux de lopinion se chiffre par le nombre des con- 
gressistes inscrits. 

Ces 10 pesetas lui donnent de plus le droit d'assister à toutes les 
réunions et manifestations qui auront lieu au cours du Congrès, de 
caractère doctrinal ou de propagande. Il recevra sa carte de Congres- 
siste que tout bon spirite désirera conserver en souvenir de l’une des 
plus importantes assemblées célébrées par les associations spirites 
du monde entier. 

Le. Livre du Congrès contenant d'amples informations sur son 
activité, une histoire du spiritisme el une infinité de faits des plus 
intéressants, en plus des mémoires el des rapports les plus import 
lants qui auront élé éludiés el des conclusions adoptées, sera vendu 
aux Congressistes à un prix qui compensera en grande partie le prix 
de la carte. 

Les spirites espagnols ont le devoir d'aider au succès du Congrès. 
Un des moyens les plus simples et les plus pratiques, à portée de 
tous, est de s'inscrire comme membre du Congrès soil individuelle- 
ment, soit avec leur groupe. Nul n'a d’excuse s'il se dérobe. 

Pour l'honneur du spiritisme espagnol, spiriles espagnols, inscri- 
vez-vous comme membres du Congrès Spirite International de 1934. 

Le Secrétariat général rappelle à tous ceux, sociétés et individus, 
qui s'intéressent à notre Congrès qu'il se mel à leur entière disposi- 
lion pour leur fournir lous renseignements qui leur seraient utiles : 

Ce que doit étre le Congrès. Comment il fonctionnera. Problèmes 
à éludier spécialement. Conditions de logement à Barcelone, de voya- 
ge jusqu'à Barcelone. Possibililé de groupement entre congressistes 
de même origine. 

Un projet est à l'étude de voyage circulaire à travers la péninsule 
avec visiles aux sociétés spiriles les plus importantes de l'Espagne. 
Tous ceux, groupes ou personnes, qu'intéresserait un tel voyage, de- 
vront s'adresser au Secrétariat général du Congrès, Diputacion, 95, 
principal, Barcelone, pour faciliter la préparation dudit voyage el 
obtenir tous renseignements uliles. 

L'exposition spirite projetée, aura un caractère franchement his- 
torique. 

Nous faisons appel à tous les spirites et groupements spiriles qui 
possèdent des objets ayant appartenu à d'illustres spiriles, ou qui 
rappellent des actes ou des moments impontants de l'histoire du spi- 
itisme, les priant de bien vouloir nous envoyer dans le plus bref 
délai la liste de ces choses avec possibilité de démontrer leur authen- 
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licité par documents ou d'autre façon. Les photographies el les au- 
lographes sont particulièrement sollicités. 18 

La partie réservée à la presse el à la littérature spiriles promet, 
d'étre très importante. Nous demandons qu'on nous envoie (dons ou 
préts) des collections et des numéros de revues anciennes, des œuvres 
el des éditions épuisées, en n'importe quelle langue. 

Il est nécessaire aussi de réunir, de rassembler le plus possible 
de documents statistiques relatifs aux sociélés, publications, travaux 
de propagande, etc. à 

Le programme définitif du Congrès est à l'étude. IL sera définiti- 
vement arrêté el publié avec profusion en français, anglais el espa- 
gnol, les trois langues officielles du Congrès. 

France, Angleterre, Belgique, Allemagne, Hollande, Suisse, Ar- 
gentine, Brésil, Etats-Unis, Inde, Portugal s'apprélent à nous en- 
voyer des délégations, certaines particulièrement nombreuses, dau- 
tres, peut-être moins nombreuses, ne le cédant pas pour la qualité 
de leurs unilés. Beaucoup de dames arriveront de divers pays, ce qui 
ne manquera pas de donner plus d'éclat encore aux assises de sep- 
tembre prochain. 

Nous pourrons sous peu donner la composition exacle du Comité 
d'Honneur du Congrès. Nous pouvons indiquer déjà que la Prési- 
dence en a été offerte à Lady Conan Doyle, veuve du grand écrivain 
et propagandiste anglais el au célèbre professeur Ernest Bozzano, la 
figure la plus éminente du spiritisme mondial. 

L'Union Spirite Française félicite les spirites espagnols pour 
leur belle activité que récompensera certainement le succès des tra- 
vaux du Congrès de Barcelone. 

USE 


Un remarquable ouvrage de l'éminent spirite 
Ernest Bozzano 


La Médiumräté Polyglotte (Xénoglossie), par Ernest Bozzano. (Un 
vol. 260 p., 12 fr. Editions Jean Meyer, Paris.). 

Voici une monographie de la plus haute importance, car par un 
ensemble de faits circonstanciés avec une précision scientifique, elle 
fait la démonstration de ce que Charles Richet a osé appeler « un 
vrai miracle », c'est-à-dire la possibilité pour un médium de parler 
ou d'écrire en trance des langues anciennes ou modernes qu’il ignore 
à l’état de veille normal. Il faut donc, pour aboutir à une interpréta- 
tion logique des faits xénoglossiques, recourir à l'hypothèse de Pin- 
tervention d'intelligences extérieures au médium el aux assistants. 
Seule l'hypothèse forcée de la « mémoire ancestrale » a pu, avec une 
exagération dont l'évidence crève tous les yeux des chercheurs come 
pétlents, êlre poussée en avant par quelques métapsychistes, ces for- 
geurs résolus de toutes subtilités capables d’évincer l’horrible hypo- 
thèse spirite ! 

Le sens, l’utilité de cette monographie n’ont pas besoin d’être da- 
vantage soulignés pour la preuve du spiritisme : Avez-vous quelque 
ami rétif à l'hypothèse spirite, mettez-lui sous les yeux ce recueil 
impressionnant de faits de médiumnité polyglotte, et demandez-lui 
de vous expliquer ces faits autrement que par l’intervention d’entités 
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étrangères au médium et aux expérimentaleurs. Son embarras vous 
donnera quelque douce satisfaction. 

La masse de faits est distribuée par le savant chercheur de répu- 
tation mondiale, l’illustre spirite Ernest Bozzano, en chapitres im- 
portants : automatisme parlant et médiumnité auditive (8 cas), écri- 
ture automatique (16 cas), voix directes (8 cas), écriture directe. Lau- 
teur a choisi des faits plutôt récents et dans une grande variété de 
langues. Il a passé ensuite en revue les hypothèses qu’on a proposées 
déjà pour élucider ces étranges phénomènes de langues inconnues 
parlées d’une façon paranormale pendant les séances médiumui- 
ques : eryptomnésie, télemnésie, télesthésie, auto-psychoextériorisa- 
tion, mémoire ancestrale, réservoir cosmique (clichés akhasiques), 
absolutisme divin, etc., hypothèses astucieuses, toutes gratuites, qui 
ne sont que des barricades dressées pour empêcher l'hypothèse spi- 
rite de se frayer un chemin. Charles Richet, plutôt que d'accueillir 
l'hypothèse du spiritisme, s'est rallié à l’explication de lavenir ! Ce 
qui n’est à peu près qu’un effet de rhétorique assez vain... 

« J'avais donc raison, — conclut Ernest Bozzano, — lorsque, dans 
l'introduction de cet ouvrage, j'ai affirmé que les manifestations de 
la xénoglossie prennent place parmi les plus importantes de la phé- 
noménologie métapsychique, puisqu'elles éliminent d’un seul trait 
toutes les hypothèses dont peuvent disposer ceux qui essaveraient 
de les expliquer sans s'écarter des pouvoirs inhérents à la subcons- 
cience humaine ; avec cette conséquence, que l'interprétation des 
faits en sens spiritualiste s'impose cette fois d’une façon rationnel- 
lement inévitable; c’est-à-dire que, grâce aux phénomènes de xéno- 
glossie, on doit considérer comme étant scientifiquement prouvée 
l'intervention dans les expériences médiumniques d’entités spiri- 
tuelles étrangères au médium et aux assistants ». (p. 232). 

L'ouvrage se termine sur un récent cas de xénoglossie dans la 
langue des Pharaons (cas Rosemary), qui compte peut-être comme 
le plus étonnant dans les archives de la xénoglossie. 

L'accueil mondial réservé à cette précieuse monographie doit 
nous réjouir intensément : L’argument xénoglossique est l’un des 
meilleurs outils de propagande spirite, car contre lui viennent 
s’'émousser les sophismes des métapsychistes comme le serpent vient 
s’user les dents sur la lime du fabuliste La Fontaine... 


R.S. 


Le Docteur Emile Calmette 


Un bref communiqué de presse a fait connaître au monde entier 
la fin humaine du médecin général Emile Calmette, survenue le 
14 mai dernier, à son domicile à Paris. 

„Né le 16 novembre 1851, à Epernay, élève du service de santé 
militaire, en octobre 1873, le médecin général Calmette a été direc- 
teur du service de santé des 3°, 15° et 19° corps d'armée. Il était passé 
au cadre de réserve en février 1917 et nommé Grand Officier de la 
Légion d'Honneur. 

Au point de vue technique, le docteur Calmette était l’auteur d'im- 
portants travaux scientifiques et bacteriologiques, en particulier sur 
le choléra, le paludisme, le scorbut et de nombreuses maladies épi- 
démiques. 

Fils de ses œuvres, travailleur acharné, le médecin général Cal- 
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mette honora la médecine et l’armée par sa haute science, son ex- 
trême bonté. Ii laisse un profond souvenir dans bien des cœurs. A la 
Maison des Spirites notamment, sa mémoire sera respectueusement 
entretenue; sa noble fin, comme sa longue et belle vie dont on ne peul 
se retenir d'admirer la féconde unité, seront rappelées en exemple 
à ceux qui suivent le sentier de l'effort et qui s'appliquent à servir 
un idéal. i 

Membfe de l'Union Spirite Française depuis de longues années, 
le docteur Emile Calmette, soucieux de montrer son attachement à 
la pensée et à l’œuvre de Jean Meyer auquel il fut lié par une vive 
et affectueuse amitié, accepta, aux côtés de M. Léon Chevreuil, prési- 
dent de l’'U.S.F. et de M. Raoul Montandon, président de la Société 
de Géographie de Genève et de la Société d'Etudes Psychiques, le 
litre de Président d'honneur de la « Société des Amis de la Maison 
des Spirites ». Au développement de cette société, il s’intéressa jus- 
qu'à ses derniers moments. Son amitié et ses conseils entourèrent 
particulièrement notre jeune secrétaire général, Hubert Forestier, 
dès la mort du vénéré Jean Meyer. C’est dire combien le spiritisme 
français doit à ce cœur vaillant dont la libération, si elle nous attriste 
permettra à sa grande âme de retrouver la paix dans la compagnie 
de ceux qui l’ont déjà précédé sur l’autre rive. 

Les membres du Comité de l’Union Spirite Française s'associent 
à ceux qui entourèrent de leur affection dévouée l’éminent médecin 
général Emile Calmette, pour élever leur pensée vers les lieux où sa 
brillante intelligence et son grand cœur survivent à l'expérience né- 
cessaire de la mort. 

U. S. F. 


Partie Administrative 


me Assemblée Générale de lU. S.F. du 11 Février 1934 


5 i Rapport moral sur le Bureau de Bienfaisance de PU. S. F. 
> par M. Hubert Forestier, Secrélaire général 


Mesdames, Messieurs, 


Inlassablement nos chères collaboratrices de l’ouvroir, celles qui 
a) entourent la directrice de notre œuvre de Bienfaisance, Mme Marie 
de Démare, se sont employées durant 1933, par un travail persévérant de 
Les tous les jours, à contribuer à la diminution du nombre, hélas, tou- 
jours croissant, des misères qui nous sont signalées ; car il en existe 
beaucoup, beaucoup à celte heure, dans notre grande capitale et dans 
nos provinces, mais que faire, lorsque manquent les moyens et que 
le zèle des bonnes âmes que sont Mesdames Couval, Hamon, Héri- 
vault, Lheureux, Ugman ne suffit point à fournir aux déshérités, nos 
frères, les chauds vêtements qu’elles confectionnent ou réparent 
pour eux ? 
Ey C’est vous dire, amis spirites, que vous avez l’occasion, par nous, 
LITE de participer à l’œuvre d’apaisement, de consolation nécessaire ; n’y 
manquez pas, je vous en prie, et, bien vite, envoyez à notre siège les 
choses dont vous ne vous servez plus, les vêtements de toute sorte 


1006 


encore convenables et que vous n’utilisez pas, le superflu quotidien 
qui procurera, à ceux qui souffrent, le nécessaire dont ils manquent ! 
Souvenez-vous ce que fut la joie de Noël pour les centaines de 
Per souffreteux, d’abandonnés, qui furent reçus chez nous et à chacun , 
Fe j desquels un paquet fut remis au nom de vous tous, au nom du Spi- 
rilisme consolateur ! Souvenez-vous du geste que, chaque jour, ac- j 
complissent deux bons samaritains, que vous connaissez, que vous E; 
admirez vous aussi : Mme et M. Victor Hautefeuille ! La Chaumière, i 
~ Les Layettes, Le Vestiaire, LAide Immédiate, Le Dispensaire, Les 
Taudis, permettent à ces volontaires du bien, des actes qui ne peu- 
à vent qu'émouvoir nos cœurs. De même leurs « Nids de Mers-les- 
E Bains », sauvent chaque année, de pauvres enfants qui partis ché- 
E tifs de notre tumultueuse capitale, reviennent après quelques se- 
‘20e maines de séjour au bord de l'Océan, joufflus, transformés, mécon- 
naissables au point de provoquer les larmes de reconnaissance des 


k parents venus les cueillir à leur retour dans le pénible Paris qu’ils 
LE n'ont pu quitter, eux, mais où ils ont souffert avec bonheur sachant 
à leurs pelits joyeux, en contact avec l’air vivifiant, soignés comme de 


pelits rois par Maman Marie (Mme Hautefeuille) et ses fidèles colla- 
borateurs et collaboratrices. 

Le Bon Samaritain organise sa Vente de Charité annuelle, à la 
Mairie de l'Elysée (3, rue de Lisbonne, Paris-8°), les samedi 10 et 
dimanche 11 mars prochains. Vous honorerez tous, je veux l’espé- 
rer, celte manifestation de votre visite et, en attendant, pensez, je 
vous prie, à envoyer à Mme Démare les objets utiles à orner les 
comptoirs que tiendra, comme chaque année, la Maison des Spirites. 

Je ne m'’étends pas davantage, souhaitant que, au cours de 1934, 
par le concours de tous, nous soyons en mesure d’alléger la souf- 
france en mettant, en outre, un peu de la lumière de nos certitudes 
dans les cœurs en détresse. 


Compte rendu financier du Bureau de Bienfaisance pour l’année 1933 
par M. Saint-Cène, trésorier 


Au 1” janvier 1933, l'avoir en caisse se montait à........ 669 75 
Du 1* janvier au 31 décembre 1933, les recettes se sont. 
ÉTÉMÉ CSS EE Et EE A A CE A 3.294 20 
RIT RE ES Re A TA 3.963 95 à 
PISTE DANSE Sr AT. OS ES AMEL à re E LORS 2.585 30 


1.378 65 


Les recettes proviennent 
1° Des collectes faites aux séances de travail et du produit 


L'ESÉLTONESS SOL SR ET ee De Re A LE] RS mes 
2° Des quêtes aux Conférences de la Maison des Spirites, 


SOLE RE ARE EN name à AT dE PRET AS LT 
M. Holtezhaner, à Montpellier........ TES 
M. Sandeaux, -à Meknès.............. 30° » 
M. Janot, à Mesnil-le-Roi............. 15 » 
M% Mame; a Rénnesein mere near 1 05 
MÆDidier,-à Marseillen : Se ns 20 » 
MrnétRournier cotParis vu... 10 » 
M. Huc, Daniel, NTIC RE Re 50 » 
MÉSCinière AEDES s Ara teso aey 5° » 
NEMPTUMIEr AMPOIMIONS MA ne 10 » 


M. Ferroud, à Chambéry.............. 
M. Brossy, à Saint-Etienne............ 
Mme Letourmy, à Royan.............. 
Mlle Bruneau, à Longué......:......…. 
NBA a LIDONENe eee 


Mme Thomas, Le Hom-Curcy......... 25 » A 

Mme Cabeillou, à Arthez.............. 3 » À a 

KOOTUN At PELSAMINO. LEE... LIENS ARS TETE ACES 905 05 ASA 
PO I A ET SN RTE RE 3.294 20 


Les dépenses comprennent : 


1° Secours remis ou envoyts pour une somme totale de.. 685 » 
PRETAS CNVOS des mandalb. RE Ee E ee sect 10 80 
3° Sommes remises à l’œuvre de M. Hautefeuille « Le Bon 
LL AR) Perle ge 2e do fe rte mn eue E s ee 1.000 » 
4° Remis pour l'asile Sainte-Germaine et l’œuvre du 
repos des Jeunes ouvrières parisiennes ............ 65 » 


5° Versé à Mme Démare pour la Bienfaisance et POuvroir.. 824 50 


Je m'associe à notre Secrétaire général pour remercier au nom 
du Comité directeur de PU. S. F. tous ceux qui nous aident dans 


cetle œuvre. 
E. SAINT-CENE. 


Maison des Spirites 


D'Octobre 1933 à Juillet 1934, la « Maison des Spirites » aura 
réalisé un bel et profitable effort tant pour le bien de ceux qui souf- 
frent sous l’action de l’épreuve et qui cherchent un sens à la vie 
que pour ceux qui, sans dédaigner la philosophie, s'attachent cepen- 
dant avec persévérance à l'observation des faits médiumniques. 

Tout en demeurant accueillante pour tous les visiteurs, pour tous 
nos amis spirites de France et de l'Etranger, désireux de connaître 
enfin la Maison des Spiriles à la vie de laquelle un grand nombre 
d'entre eux sont fiers de participer, les travaux seront, vers le 15 juil- 
let — comme chaque année à pareille époque — obligatoirement 
suspendus. Ils reprendront en octobre et nous ne manquerons pas 
alors de faire connaître le programme des travaux dès qu’il aura été 
élaboré. 

= Nous demandons à nos adhérents, durant cette période de va- 
cances, de s'efforcer de se documenter et lire particulièrement les 
livres des Maîtres Spirites : Allan Kardec, Léon Denis et Gabriel 
- Delanne. A ce propos, nous avons le plaisir de faire savoir à tous 
que les « Editions Jean Meyer » viennent de faire paraître le 68 mille 
de l’œuvre capitale de Léon Denis « Après la Mort »; un tel livre doit 
être dans toutes les mains ; c’est servir la Cause spirite que de le ré- 
_ pandre autour de soi. 
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Échos 


Le Congrès de la Fédération Européenne 
de la Société Théosophique 


Au début du mois d'Avril, s'est tenu en Espagne, à Barcelone, le 
Congrès de la Médération Européenne des Sociétés Théosophiques. Ge 
Congrès réunit environ 350 membres dont 120 représentants. 

Gette importante réunion fut présidée par M. Jinarajadasa dont la 
connaissance des langues latines et des races européennes firent une : 
grande impression. Les autorités gouvernementales espagnoles y parti- 
cipèrent el le ministre de l'Education Nationale assisla à la séance d'ou- 
verlure el y prononça un discours. 

Les questions examinées révèlent que nos frères théosophes sentent 
avec acuité les difficultés de l'heure présente : dans l'ordre économique, 
le Congrès étudia les rapports entre le capital et le travail; dans l’ordre 
social, ies rapports entre la culture et le progrès; dans l’ordre politique, les 
rapports entre les nations en état de compétition économique. L'impor- 
tante question des Etats-Unis d'Europe retint l'attention du Congrès pen- 
dant deux séances. : 

Dans un grand discours, M. Ferrer montra que ce qui s'oppose à l’éla- 
blissement d'une vraie démocratie spirituelle c'est l'absence, dans les 
écoles, d'une culture de l'âme, culture qui n’accompagne pas l'instruction 
technique. 

Les interventions de M. le professeur Marcault, furent très écoulées. 
Son exposé avec la collaboration de M. Peter Freeman, ex-membre du 
Parlemént anglais, sur les Etats-Unis d'Europe fut très remarqué. Il s’en 
dégagea que la Théosophie doit chercher à construire une unité spiri- 
tuelle au-dessus des divisions politiques et économiques et faire appel à 
la Jeunesse dans les sections et dans les congrès futurs. 

Le Congrès se termina à la satisfaction de tous. Le cadre magnifique 
de Barcelone, la mer, l'atmosphère sympathique de la grande cité espa- 
gnole firent de ce Congrès un grand succès pour nos amis théosophes. Le 
Uongrès de la Fédération Spirite Internationale se tiendra justement à 
Barcelone en septembre prochain; l'accueil favorable des autorités et de 
la population espagnole à nos frères de la Société Théosophique, fait bien 
augurer du Congres Spirite de septembre prochain. 

SULYAC. 


Avis 


C’est pour se conformer à la résoiution prise ie 8 avril 4933 par 
le Comité Directeur de PU. S. F., que le BULLETIN paraît avec un 
retard de plusieurs semaines et qu’il porte la mention : Juin-Juillet. 

Le prochain numéro, qui sera adressé aux adhérents vers le 
25 août, paraîtra pour les mois d’août et septembre, l'édition men- 
suelle ne devant reprendre qu’en octobre. 

Nous souhaitons d’ici là à tous nos lecteurs de pouvoir rencon- 
trer de nombreuses occasions de faire autour d’eux une bonne pro- 
pagande en faveur de la cause spirite. 


Le Gérant : Léon TERRIER. Imp. des Editions Jean Meyer, Etampes (S.-et-O.) 


Fédération Spirite Internationale 


(INTERNATIONAL SPIRITUALIST’S FEDERATION) 


COMITÉ EXECUTIF 
Président d'honneur : Lady CONAN DOYLE 

Windlesham-Crowborough, Sussex, England 

Président : Ernest W. OATEN 
Editeur de The Two Worlds, 18, Corporation Street, Manchester (England) 
Vice-Président : Hubert FORESTIER 
Secrétaire Général de l'Union Spirite Française, Rédacteur en chef de la 

Revue Spirite, 8, rue Copernic, Paris (France) 
Secrétaire Général : Jean RIVIERE 

Maison des Spirites, 8, rue Copernic, Paris (16°) 


Trésorier : Albert PAUCHARD 
Président d'honneur de la Société d'Etudes Psychiques, 12, rue Carteret, 
Genève (Suisse) 


4er Conseiller : M. BEVERSLUIS 
Rédacteur de la Revue Spirite Hollandaise Geest en Leven, Zuidwolde (Nederland) 
2° Conseiller : M. BRUNS 
Président de la Wahrer Weg, Heïindornstr, 1-11, Hanovre (Allemagne) 


a F. S. I. se compose des grands groupements fédératifs nationaux et so- 
cietes indépendantes de ces groupements. La cotisation annuelle se compose : 
1° D'une contribution fixe de 50 francs-or ; 
2° D'un droit de capitation de 10 centimes-or par membre et par an ; 
Des membres honoraires sont admis, la cotisation annuelle est de 25 francs-or. 


Pour tous renseignements, écrire au Secrélaire général, 8, rue Copernic, 
Paris (16°) 


ann Les Éditions Jean MEYER 


mettent en vente l’/nsigne officiel 
de la ‘‘ Fédération Spirite Internationale ” 


Insigne 
de la Fédération Spirite 
Jnternationale 


au prix de G fr. 
Franco : 7 fr. 


Deux modèles : en broche ou avec bouton 


i Tout Spirite doit posséder cet insigne 
qui est un moyen de reconnaissance 
près des personnes partageant nos idées 
que nous pouvons rencontrer. Ce petit 
insigne est appelé à rendre de grands 


NEA Services aux divers groupes et sociétés 


Spirites. 


Editions Jean Meyer (B.P.5.) 
8, rue Copernic 
Par s-XVIe 
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Sociétés Adhérentes à l'Union Spirite Française 


ANGERS. — Groupe Léon Denis, Mme CHEREAU, Présidente, 17, place Ste-Croix. 

ARRAS. — Fraternelle Spiritualiste d’Arras, M. Emile PECQUEUR, Secrétaire, 25, rue 
Fiorent-Evrard. 

ALGER. — Groupe « Lumière et Charité », M. TAB L. Ch., Président, chez M. 
ATHON, Secrétaire général, 7, place du Gouvernement. 

ANNECY. — Cercle d’Etudes Psychiques et Morales, M. À. PEYRESAUBES, Pre- 
sident, 5, rue de la Préfecture, 

AUVERS-SUR-OISE. — Groupe Régional d’Etudes Psychiques, M. JORET, Prési- 
dent, 25, rue Alphonse-Callé. 

BEZIERS. — Eor Re de Béziers, Mme DuceL, Présidente, 14, avenue de 
zelfort. 

BORDEAUX. — Cercle Agullana, Mme AGULLANA, Présidente, rue Ravez, 20. 

sa Groupe “ Jean de la Brède », Mme ESCALÈRE, Présidente, 79, 
rue Camille-Godard. 
— Les Amis Réunis, Mlle Coste, Présidente, Le Sphinx, avenue de 

la Préservation. 

CAMBRAI. — Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques, Groupe Fénelon, M. 
COLIGNON, Président, 67, Vieux-Chemin du Cateau. 

CARCASSONNE. — Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques, 
Secrétaire, M. BERGÉ, 54, rue Barbès. 

CHATEAUROUX. — Groupe Spirite de l’Indre, M. G. BAUDOIN, Secrétaire, 51, 

- Route de Châtellerault. 


DOUAI. — Foyer de Spiritualisme, M. MARIN, Président, 53, rue du Canteleux. 
DROME. — Orphelinat Allan Kardec, Mme MALOSSsE, Directrice, à Saint-Donat 
(Drôme). 


DUNKERQUE. — Union Spirite de Dunkerque, Président : M. J. BARRON, 38, 
rue de Soubise. 


GRENOBLE. — Société Psychique « Lumière et Charité », A. DOURILLE, Prési- 
dent, 15, rue Bayard. - 
LE HAVRE. — moder d’Etudes Psychiques, M. Soupay, Président, 95, rue 
ers. 
LE MANS. — Société d’Etudes Psychiques, M. DELALIN, Président, 6, rue Tascher. 
LILLE. — Fraternelle Spiritualiste, M. FLAHAUX, Président, 48, rue Ratishbonne. 
LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 


7, rue Terraille. 
== Société d'Etudes Spirites et Psychiques, M. FANTGAUTHIER, Président, 
1n, rue Longue. 
NANTES. — Société Nantaise d’Etudes Psychiques M. GIRAUDET, Président, 
86, route de Paris. 
NICE. — Société d’Etudes Psychiques, M. A. MATRAY, Secrétaire, 22, rue d'AI- 
sace-Lorraine. 
NORD (Département). — Fédération Spiritualiste du Nord, M. André RICHARD, 
trésorier, 53, rue du Canteleux, Douai. 
ORAN. — Union Spirite Oranaise, M. VIALA, Frésident, 3, boul. Galliéni. 
PERPIGNAN. — Le Réveil Spirite Perpignanais, M. Auguste BORREIL, Président, 
7, rue du Théâtre. 
PARIS. — Cercle Caritas, Mme SENSIER, Présidente, 3, rue Paul-Escudier (9°). 
—— Société Française d’Etudes des Phénomènes Psychiques, M. LEMOYNE, 
Président, 1, rue des Gâtines. 
ca Groupe Lumen, Mme LErRÈRE, Présidente, 91, Faubourg Saint- 
Martin (10°). : 
— La Phalange, M. Henri REGNAULT, Président, 12, rue Pomard, Paris-12°. 
ROANNE. — Union Spirite Roannaïse, M. Louis FARABET, Président, 7, rue Geor- 
ges-Ducarre. | 
ROCHEFORT-SUR-MER. — Cercle « Allan Kardec », Mme BRISSONNEAU, Prési- 
dente, 32, rue Guesdon. j 
ROUBAIX. — Cercle d’Etudes Psychiques et Spirites, M. TAELMAN, Président, 40. 
rue des Trente. - 
SAINT-ETIENNE. — Groupe Fraternel psychique, Mme CoGxeT, Présidente, 11, 
rue Brossard. 
SURESNES. — Société Devoir, Lumière et Charité, Mme CoNTANT, Vice-Prési- 
dente, 36, rue Emile-Zola. 
TOULOUSE. — Société d’Etudes Psychiques et de Morale Spirite, M TERNES 
Président, 10, rue Traversière St-Joseph. 
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Le Bulletin est servi gratuitement aux membres de l'Union, et, à raison 
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MAISON DES SPIRITES 
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8, rue Copernic, Paris (16°). — Téléphone : Passy 22-61 


Union Spirite Française 
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Vice-Présidenis : Ch. ANDRY-BOURGEO!S, E. PHILIPPE 
Secrétaire général : Hubert FORESTIER 
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L'U. S. F. a pour but : la coopération fraternelle des Spirites isolés ou consti- 
tués en groupes pour l'étude et la propagation de la Science et de la Philosophie 
spirites, et la mise en pratique des principes de solidarité qui s'en dégagent. 


Elle se compose : ; 

1° De membres titulaires, versant une cotisation minimum de 10 fr. par an, 
pouvant être rédimée par un versement, une fois fait, de 250 fr. ; 
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réndus des Journaux et Revues, Conférences, Congrès, ete., ainsi qu’une rubri- 
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La cause des progrès incessants 
du Spiritisme 


Parfois nous entendons des spirites, louablement remplis d'un 

zèle d'apôtre pour la bonne cause, nous dire : Oh ! combien la pro- 
pagande est lente ! C’est là une illusion qui repose d’abord sur le 
fait que parfois l’on considère encore le Spiritisme comme une secte 
fermée dont les progrès sont renfermés dans un nombre plus ou 
moins grand d'adeptes inscrits ; le considérer ainsi, c’est le faire 
descendre du rang élevé d’un vaste monument mondial qui tend à 
tout pénétrer pour transformer vers le progrès intellectuel et moral, 
noble mission que lui vaut son obéissance à la parole prophétique du 
Maître Allan Kardec : le Spirilisme sera scientifique ou ne sera 
pas. 
Le Spiritisme n’est pas une religion, c’est l’idée maîtresse qui 
émane des écrits des docteurs du spiritualisme moderne, c’est ce 
que proclama officiellement le Congrès Spirite International, tenu à 
Liége au mois d'août 1923, dans son compte rendu officiel, à la page 
195. Le Spiritisme, dit le Frère A. de Luca, rapporteur, n’est pas 
une religion el ne doit pas, en réalité, être considéré comme tel 
puisqu'il n’a ni dogme, ni temple, ni prêtre ; mais il les comprend, 
les englobe et les respecte toutes ; aussi les spirites doivent-ils être 
tolérants et laisser chacun libre d’harmoniser sa religion avec sa 
croyance au Spiritisme. En Occident, t'est d'autant plus aisé que les 
principales religions sont les diverses branches du Christianisme ; 
or, le Spiritisme d’Allan Kardec est l’enseignement christique abso- 
lument pur et débarrassé des pratiques plus ou moins spirituelles 
qu'y ont ajoutées les conciles et les siècles. (Compte-rendu officiel 
du Congrès International de Liége, août 1923). 

Le Spiritisme est une science, or comme telle il portera en lui 
le germe du progrès. En effet, la Science soulevant chaque jour un 
coin de voile qui cache la Vérité, agrandit indéfiniment le domaine 
intellectuel de l'humanité. Or, si tous vous viviez comme nous au 
sein des laboratoires, vous verriez que la Science devient chaque jour 
un adversaire de plus en plus redoutable- pour le Matérialisme 
qu’elle détruit pièce à pièce et ce que j'ai enseigné de vive voix et 
ce que j'ai écrit si souvent : Le temps vient, je puis dire maintenant 
il est venu, où un savant ne pourra plus se dire matérialiste sans 
risquer de se donner un brevet d'ignorance ; je le répète hautement 
aujourd'hui parce que c’est l’éclatante vérité. Croyez bien que si le 
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Spiritisme n'était que superstition et supercherie, nous tous qui 
considérons notre mission scientifique comme un sacerdoce, qui 
wavançons un fait qu'après lavoir scruté cent fois plutôt que dix, 
nous ne nous en occuperions pas. Or, tous les grands centres 
ont des institutions où des biologistes, des chimistes, des physiciens, 
etc., etc., scrutent le fait spirite, tels l'Institut Métapsychique Inter- 
rational de Paris, l’Institut Métapsychique International de Berlin, 
le Conseil des Etudes Métapsychiques de Bruxelles, le Laboratoire 
de Recherches Expérimentales de la Fédération Spirite de la Pro- 
vince de Liége, etc., ete. S'il en est ainsi, c’est que le fait spirite est 
un phénomène réel et sérieux et comme rien ne peut rester étran- 
ger aux investigations de la science, nous, ses représentants, nous 
sommes obligés par notre mission elle-même de nous en occuper. 
Ce n’est pas une idée préconçue qui nous a conduit au Spiritisme, 
mais les développements de la science elle-même. Certes, je com- 
prends le zèle apostolique des frères dévoués qui voudraient marcher 
plus vite, certes la propagande est nécessaire et ne doit pas être 
ralentie, mais qu'ils se tranquillisont. On a comballu l'idée de la 
rotation de la terre chère à &aliilés, la théorie microbienne de Pas- 
teur, etc., etc., actuellement nul n’osereit plus les nier, il en sera de 
méme dans l'avenir du Spiritisme. Je dis plus : comme ces der- 
nières vérités, il doit êlre.combattu; pour lui, c'est un bon signe, 
car toute œuvre durable s’élabore dans la douicur !!! Courage donc, 
mes amis, vous êtes sur la bonne voie, c’est un homme rompu depuis 
de longues années aux choses de la science qui vous le dit. Enfin 
le Spiritisme est une philosophie basée sur la science qui cuvre la 
porte à la divine doctrine du Christ qui dit : Aimez-vous les uns 
les autres, du divin Maître qui n’a pas dit : il est indispensable pour 
êlre un homme religieux de s’astreindre à des formes compliquées, 
mais bien ceci : On reconnaîtra que vous êles mes disciples si vous 
vous aimez les uns les aulres. Méditez bien ces paroles, mes frères, 
car elles seules peuvent sauver le monde désaxé ; celui qui les a pro- 
noncées, a pu dire de Lui : Je suis le chemin, la Vérité et la vic. 
Tels sont les sommets sur lesquels doit se tenir le Spiritisme véri- 
table. 
Dr. Marcel MONIER. 


(Rapport présenté au Congrès Nalional Belge, 1933.) 


Le V° Congrès Spirite International 


(Barcelone — 1” au 10 septembre) 


Lorsque ce numéro du « Bulletin » parviendra à nos adhérents, 
la délégation française s’apprêtera à quitter la France pour quelques 
jours afin de prendre une part active au V° Congrès triennal de la 
« Fédération Spirile Internationale », organisé avec grand soin par 
les membres éminents qui composent les Comités de la Fédération 
Spirite Espagnole. 

Une leltre individuelle accrédilera devant le Congrès, avec mis- 
sion de prendre part à toule réunion, assemblée, commission, et de 
voter au nom de l'Union Spirite Française, les personnalités sui- 
vantes 

M. Andry-Bourgeois, ingénieur des Mines et de Ecole supérieure 
d'Electricilé, président de la Société d'Etudes Psychiques de Paris 
et vice-président de «l’Union Spirite Française » ; 
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M. André de Possel, ancien résident de France, membre du con- 
seil d'administration, — fondateur de la « Société des Amis de la 
Maison des Spirites »; 

M. Louis Viala, président de l'Union Spirite Oranaise, membre 


de la S.A.MS.; 
M. le professeur Gabriel Gobron, rédacteur de la Revue Se 


membre de la S.A.M.S.; 

M. Edmond Alquier, membre de la S.A.M.S.; 

M. Fabriès, membre de l’Union Spirite Française ; 

Mme Hubert Forestier, membre de l’Union Spirite Française, el 
de la « Société Française d'Etude des Phénomènes Psychiques ». 

M. Andry-Bourgeoïis, sans se soucier des fatigues qui résulteront 
de cette dizaine de jours de travail, a bien voulu, pour répondre au 
vœu du comité directeur de l'U.S.F., réuni en mars dernier, accepter 
de présider notre délégation ; en son nom il prendra la parole et nous 
sommes par avance assurés qu’en collaboration avec ses collègues il 
saura soutenir, et défendre au besoin, avec la haute autorité que nous 
lui connaissons, la pensée kardéciste à laquelle les spirites latins 
demeurent fidèlement attachés. A ce propos, disons qu’à la demande 
du comité d'organisation du Congrès, notre secrétaire général, 
Hubert Forestier, donnera une conférence, le mardi 4 septembre. 
Il parlera sur : « Le Spiritisme des Maîtres français : Allan Kardec, 
Léon Denis, Gabriel Delanne ». Ce sera une fois encore pour M. 
Hubert Forestier l’occasion d'exposer avec chaleur et conviction, 
l’œuvre des trois hommes qui ont honoré et servi notre cause durant 
leur vie de dévouement, suscitant l’ardeur de disciples aussi actifs 
que le fut notre fondateur Jean Mever. 

En formant des souhaits très ardents pour le succès du Congrès 
de Barcelone, l'Union Spirite Française el tous ses membres se doi- 
vent d'adresser à leurs représentants leurs pensées les plus frater- 
nelles qui rayonneront également vers MM. Hubert Forestier et Jean 
Rivière, dont les titres de vice-président et de secrétaire général du 
Comité exécutif de la « Fédération Spirite Internationale » ne sont 
pas sans leur imposer, pour toule la durée du Congrès, des charges 
aussi lourdes que délicates. 

Bon succès, heureux travaux ! Puisse l'attention du monde se 
fixer durant ce début de septembre à Barcelone, où des hommes de 
bonne volonté, venus de tous les points de la terre, mettront en 
commun les résultats de leur longue expérience pour démontrer 
l'évidence de la survie et la consolante certitude de la communion 


des vivants et des morts ! 
U- S F 


Société des Amis de la Maison des Spirites 


Grâce à cette association, fondée le 17 octobre 1933, et réunissant 
plusieurs centaines de spirites sincèrement attachés à l'idéal de 
Jean Meyer, la Maison des Spirites a pu, à une heure particulière- 
ment critique, surmonter les difficultés et poursuivre son travail de 
rénovation et de recherches scientifiques. 

Voici venir le moment, pour tous les amis de la première heure, 
de renouveler leur geste pour 1934 ; les membres bienfaiteurs se 
souviennent que leur cotisation est de 200 francs, tandis que les 
membres actifs versent 100 francs. 

Le conseil d'administration de la « Société des Amis de la Maison 
des Spirites », que préside M. Robert Guétet, espère que tous 
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mettront autant d’empressement que l’année dernière à pareille 
époque pour répondre à cet appel et adresser, soit par chèque sur 
banque à l’ordre du trésorier, M. Georges Saviard, 8, rue Copernic 
à Paris (16°), soit par versement au compte de chèque postal de 
l'Association : Paris N° 822-79, le montant de leur participation 
en faveur du maintien de la Maison des Spirites, siège du mouve- 
ment spirite mondial et national. 

Que tous se hâtent de sorte que, dès la rentrée d'octobre, date 
d'expiration de validité de la carte de 1933, chacun d'eux possède 
celle de 1934 qui vient d’être réalisée à leur intention. 

Dans le désarroi actuel du monde, la « Maison des Spirites » a 
une mission d'éducation et de consolation à remplir ; que les spi- 
rites de toutes les nations l’aident donc de tout leur cœur, ils servi- 
ront ainsi la cause de l'humanité douloureuse. 


Signes de l'autre monde 


Mme Amélie Gacon, l’auteur de Contes et fables d'Outre-tombe, 
(Annecy, Imprim. l’Abeille, 1933), qu’elle affirmait lui avoir été dic- 
tés par le Dr. A. A..., décédé, mourut le 18 février 1933 dans la petite 
chambre qu’elle s'était réservée dans la maison de ses protégés, les 
époux B... Elle s’entretenait souvent avec Mme B... de la vie qui 
l’attendait dans l’Au-delà et elle lui dit, à plusieurs reprises, que le 
Dr. A. A..., à sa libération, l’emmènerait dans l’Eden au son des 
harpes éoliennes, Mme Gacon discutait aussi de la survie avec M. 
B... mais celui-ci n’en était pas du tout convaincu. Or, deux faits 
étranges eurent lieu après son décès, lesquels furent bientôt et fidè- 
lement rapportés à une dame voisine et amie, Mme P... Cette derniè- 


re en ayant fait part à son tour à M. Ch. Marteaux, celui-ci lui de- 


manda de prier les époux B... de lui en faire parvenir une relation 
écrite et sighée. Le mari seul répondit dans les termes suivants 


« Cétait dans la nuit du 18 au 19 février 1933, nuit froide et triste. 
Triste, puisque la neige recouvrait le sol et qu'un vent violent souf- 
flait; triste, puisque veillée funèbre. En effet, Mme A. Gacon avait 
rendu le dernier soupir le 18 février, à 8 heures du matin. Cette nuit- 
ià donc, j'élais de veillée. À minuit, je restai tout seul dans la cui- 
sine, ma famille étant allée se reposer, et je n'’allongeai sur une 
chaise longue, près dun bon feu. A deux heures du matin, je som- 
meillais quand soudain, je me sentis comme doucement bercé dei 
gauche à droite et de droite à gauche et, malgré moi, je ne bougeais 
pas pendant ces quatre ou cinq bercements. Enfin, je me lève et 
regarde autour de moi : personne ! Et, soudain, je pensai à Mme 
Gacon. Pallai voir dans la chambre montuaire ; mais tout y élait en 
place el rien wy avail bougé. Cette pensée qui vint en moi était la 
conséquence de nos controverses, toujours amicales et affectueuses. 
C’est ainsi qu'un jour elle m'avait dit : « Joseph, je vous en donne- 
rai un jour la preuve (de ma survie). » A-t-elle tenu parole ? Et 
depuis ce jour, je pense souvent à cet état de choses en me disant : 
« Illusion, ou réalité ? » 

Signé : Joseph B.. 
Annecy-le-Vieux (Hie-Savoie). » 


Voici maintenant le deuxième fait 
Quelques heures auparavant, donc le jour même du décès, Mme 
B..., se trouvant vers 17 heures dans sa cuisine, voulut faire une 
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tisane pour sa petite-fille que le décès de Mme Gacon avait fort 
impressionnée. Quand elle eut ouvert la porte du placard elle enten- 
dit soudain les sons pleins de pureté d'une musique délicieuse tels 
qu’elle wen avait jamais entendus de pareils. Elonnée, et se deman- 
dant s'ils n'étaient pas dús à quelque T.S.F. des maisons voisines, 
elle se retourna vers son mari at ses enfants ; mais elle les vit assis 
sur leurs chaises, tranquilles et indifférents, sans qu'ils aient l'air 
de préter une attention quelconque à cette musique. Alors, elle 
regarda de nouveau vers le fond du placard el de nouveau Vuir 
mélodieux recommença à se faire entendre ; puis, peu à peu, les 
sons s’affaiblirent et finirent par disparaître. Elle seule les avail 
donc entendus et elle comprit alors que la défunte avait réalisé Ven- 
nonce qu'elle lui avail faite. 
D’après la relation de Mme P... 
21 Janv. 1934 Charles MARTEAUX. 


: Justice 


Sous ce litre, le Bulletin de la Fédération Spiritualiste du Nord : 
« La Vie », a publié, le 1* août, l’informalion suivante : 


« Nos lecteurs se rappelleront qu’au printemps 1933 un nommé 
Dulier — qui a pris le pseudonyme de Kardec — a donné dans toute 
la France des conférences contre le Spiritisme. 

Au cours de ses réunions, entre autres au Théâtre municipal 
de Douai, le 19 avril 1933, Dulier tint de tels propos contre M. Hubert 
Forestier, secrétaire général de l’Union Spirite Française, que celui- 
ci, s'étant jugé diffamé, porta plainte devant la correctionnelle. 

Dans un jugement en date du 26 avril 1934, le tribunal de Douai : 
« déclarant Dulier, dit Kardec, atteint et convaincu du délit qui lui 
est reproché, le condamna à payer la somme de cinq cents francs à 
M. Hubert Forestier à titre de dommages et intérêts, ordonna aux 
frais de Dulier l'insertion du jugement dans trois journaux locaux 
et le condamna en outre à tous les dépens. » 

Cette affaire ayant été plaidée à nouveau en appel, le 23 juin 1934, 
la Cour a rendu le 30 juin un arrêt quiconfirme dans toutes ses dis- 
positions la première jurisprudence. ; 

Le comité de la Fédération Spiritualiste du Nořd est particulière- 
ment heureux de ces jugements qui arrêteront peut-être les calom- 
nies et les mensonges si facilement répandus contre les spirites. 


Par ailleurs, nous avons lu dans « Le Cri de Lyon », du 27 juillet, 
cette note : 


« Les membres des cercles spirites de Lyon (et ils sont nombreux 
puisqu'on en compte plus de 30.000 connus) seront heureux d’ap- 
prendre que le nommé Dulier, qui se dit descendant d'Allan Kardec 
et qui, sous ce nom de Kardec, fait des conférences contre le spiri- 
tisme et vit de cette industrieuse combine, vient d’être condamné 
par la 12° chambre correctionnelle de Paris pour diffamation envers 
M. Forestier, secrétaire général de l’Union Spirite. 

‘Et ce procès a permis une fois de plus de dénoncer la duplicité 
de Dulier, qui attaque le spiritisme et prétend que tout n’est que 
fumisterie dans les sciences occultes, tandis qu’il affirme avoir ap- 
Dos des communications médiumniques sa filiation avec Allan 

ardec... » 
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Mon âme, sois paisible 


Mon âme, sois paisible en cette heure du soir, 
Où le chant du grillon s'élève vers l'Espace, 
Et comme le croyant devant un ostensoir, 
Recueille-toi devant le Mystère qui passe !... 


Mon âme, sois paisible en cette heure du soir, 
Où tant de souvenirs qui rôdent nous effleurent, 
Et contemple le ciel qui s'ouvre à ton espoir, 
Sans écouter les bruits de la ville, qui meurent... 


Mon âme, sois paisible en cette heure du soir, 
Où s’exhale l’haleine odorante des roses 

Dont les calices sont comme des encensoirs, 

Et jouis de la paix qui règne sur les choses... 


Mon âme, sois paisible en cette heure du soir, 
Où l'Infini avec la Terre communie, 

Où les étoiles qui s’allument font pleuvoir 
Des reflets d’or parmi la rivière endormie... 


Mon âme, sois paisible en cette heure du soir, 
Oublie en cet instant tes regrets et tes peines 

Pour adorer Celui dont le secret pouvoir 

Fait battre un cœur ardent en ta poitrine humaine ! 


Gaston DELAVIÈRE. 


Échos 


Le Congrès de Barcelone vu du Brésil. 


Dans le Correio do Parana (Directeur : P. Tacla, 9 juin 1934), Mariona 
Rango d'Aragona, publia un article sur le Congrès de Barcelone et le 
Brésil. Il faisait remarquer que 73 ans avant, le clergé d’une Espagne 
fanatique brûlait les œuvres d'Allan Kardec que fête cette année le public 
d'une Espagne libérée de l'Inquisition moyen-âgeuse 

« Pourront voir le jour des milliers et des milliers d'Apôtres du Spi- 
ritisme, Allan Kardec en demeurera toujours comme la « pierre angu- 
laire » parce que c'est à lui que nous devons cette codification des élé- 
ments de notre doctrine en ses six ouvrages non dépassés et indépas- 
sables. Il fut prédestiné par la volonté de Dieu pour lancer le mot de 
rédemption spirituelle par-dessus toutes les religions séculaires. » 

L'auteur montre que le Bien est le facteur et propulseur de la com- 
munauté universelle des âmes, que létat actuel du monde nécessite de 
l'audace dans la pensée, que la terre des Torquemada et des Gusman est 
devenue un « autel » et un « observatoire » du spiritisme, qu'une démo- 
cratie terrienne doit mettre en déroute l'oppression religieuse et l’orgueil 
clérical, et par un régime de libre discussion, en finir avec l'infirmité: de 
l'ignorance. Tel est, selon, l’auteur, le sens du Congrès de Barcelone, qui 
doit dépasser en importance historique tous les précédents, 
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' Les mains de feu. 


L'Encyclopedia of Psychic Science cite des cas extrêmement intéres- 
sants de mains de fantômes laissant une empreinte à vif. Dans la « Ulster 
Gazelte » (30 décembre), le Rév. ©. W. du Toit, pasteur de l'Eglise Hollan- 
daise Réformée de Hepperlown, rapporte le fait suivant 

En 1888, une famille du nom de Steenkamp gérait une maison entre 
Potchefstroom et Klerksdorp à laquelle les troqueurs avaient coutume de 
faire étape pour se reposer et se rafraîchir. La famille se composait des 
parents et d'un fils et dune fille déjà grands, gens simples et craignant 
Dieu. La veille du jour où la fille devait se marier, le père mourut subi- 
tement et la cérémonie fut remise. Steenkamp fut enterré près de la 
maison. 

Environ un an plus tard — la fille s'étant mariée dans l'intervalle -— 
la mère et le fils étaient assis seuls un soir, lorsqu'un coup fut frappé à 
la porte. Pensant trouver un voyageur attardé, le fils alla ouvrir mais ne 
vit personne. Un peu plus tard, nouveau coup : cette fois le fils trouva 
derrière la porte l'apparition de son père décédé, bien visible dans lobscu- 
rité. 

Le fantôme dit : « Vous voulez quitter votre mère, mais vous ne le 
devez pas, car c'est une pauvre veuve qui ne peut vivre sans vous ». Le 
fils fut atterré car il nourrissait depuis longtemps en secret l'intention 
d'essayer de faire fortune ailleurs. Il promit à l'esprit de rester. L'appa- 
rition reprit : «- Donnez-moi votre main ». Le fils enveloppa sa main 
dans un mouchoir, puis le vivant et le mort se serrèrent la main. Le mort 
récita le 134° psaume : « Bénissez l'Eternel, vous tous qui vous tenez 
pendant la nuit dans la maison de l'Eternel », puis s’éloigna pour dispa- 
raître à l'endroit de sa tombe. 

En développant sa main, le fils vit que l'empreinte de la main du 
mort était marquée sur le mouchoir, nette dans tous ses détails, jusqu'à 
une marque au pouce. 

Dans une récente étude sur les « Cas de Marques et Empreintes de 
brûlures sur les mains » (dont il est question dans « Zeitschrift für 
Seelenben, nov.-déc. 1933), Ernest Bozzano fait remarquer que ni l'hallu- 
cination, ni la télépathie, ni la cryptesthésie, ni la clairvoyance ne peu- 
vent rendre compte du phénomène. La Science n'offre pas d'autre expli- 
cation que la vibration. En supposant que les vibrations des courants 
employés par les désincarnés pour se rendre visibles et tangibles soient 
considérablement plus fortes que les vibrations de la matière vivante et 
végétale, elles agiraient vraisemblablement sur celle matière comme la 
chaleur, produisant comme des marques de brûlures. (Light, 19 janvier 
1934.) 


La photographie psychique d’un athée. 


Ali del Pensiero (n° 11, 1933, p. 31), à propos des extras, écrit : 

« Le Rév. William Reid, pasteur protestant, a fait une minutieuse 
enquête pour la Société de Recherches Psychiques de Glasgow : Il a exciu 
comme douteux possibles les professionnels el, limitant volontairement 
ses recherches parmi les amateurs, il a découvert un bon nombre de té- 
moins honnêtes. Une dame lui narra que son père, athée, sur son lit de 
mort, lui avait dit : « S'il y a un Dieu, comme on le dit, je lui demanderai 
qu'il me laisse revenir et je chercherai à me faire voir ». 

« Cinq mois après la mort du père, ses fils firent photographier sa 
tombe et à leur surprise il apparut sur le cliché, au moment du dévelop- 
pement du négatif, le visage même du père. 

« Le Rév. William Reid, après avoir rapporté de nombreux témoi- 
gnages et des preuves de caractère scientifique et philosophique, finit 
par dire : « Ma conclusion, c'est que tout en admettant qu'il y ait des 
photographies psychiques produites frauduleusement, je suis cependant 
obligé de conclure qu'il y en a aussi d’authentiques. » 


Les faux billets empêchent-ils les bons de circuler ? 
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© O L’interviéw de Mme Conan Dyle par un journaliste italien. 

E. Quadrone, au cours du voyage d'études chez les spirites de Londres 
(décembre 1933), a rapporté (La Nazione, Florence; La Stempa, Turin) 
une interview de Mme Conan Doyle. 

On sait que l'illustre écrivain avait délaissé la littérature pour ia 
propagande sur tous les continents de la philosophie spirite : Cette pro- 
pagande lui aurait coûté 200.000 sterlings. 

Les fils de Conan Doyle racontèrent au journaliste italien le fait sui- 
vant : En 1932, ils devaient participer à une course avec une puissante 
Mercédès. Au moment de monter dans la voiture, l’un deux entendit la 
voix du père l’avertissant de ne pas prendre part à la course, qu'une 
avarie se produirait au moteur. La chose parut peu probable car la 
Mercédès avait été minutieusement vérifiée une heure avant par les 
meilleurs mécaniciens anglais. Il crut que cet avertissement était une 
hallucination et sauta au volant. Mais une douleur violente le saisit à Ja 
cheville et il fut obligé de s'asseoir sur le pré. Un nerf déplacé ? En 
tout cas, il dut renoncer à la course. Le” frère prit alors le volant, mais 
au bout d'une courte distance, la voiture, échappant à la direction, sortit 
de la route et s’en fut dans un pré. Une avarie s'était bel et bien produite, 
comme annoncée. 


Dédié aux professionnels de l’anti-spiritisme. 


Dans La Ricerca Psichica (p. 449), les professionnels de l'anti-spi- 
ritisme pourront méditer utilement sur de petits passages . 

Celui où il est dit que Mrs Gibbons Grinling, pendant 3 ans, à raison 
de 3 séances par semaine, n’obtint aucun résultat positif dans ses séances 
spirites tenues en pleine obscurité ; 

Celui où il est dit que le publiciste Hannen Swaffer, avant que d'écrire 
son livre : Le retour de Northcliff, fut deux années sans obtenir aucun 
résultat positif dans les séances organisées par lui avec son groupe. 

Sans doute, on cherchait la « voix directe », ici et là. Mais qu'importe ! 
frauder pour frauder... Pourquoi alors ces silences, batteurs de monnaie, 
qui d'avance avez réponse à tout ? 

Pendant un an, le Rév. P. Duncan vient de connaître aussi cette « sé- 
cheresse », après quoi les phénomènes se sont enfin produits et lont 
récompensé de sa ténacité et de son dévouement à la Vérité. 


SULYAC. 


Informations 


Nous rappelons que c’est pour se conformer à la résolution prise 
le 8 avril 1933 par le Comité-Directeur de lU.S.F. que le présent 
« Bulletin » porte la mention : Août-Septembre. 

Le prochain fascicule paraîtra autour du 10 octobre, il contiendra 
les renseignements qui permettront à nos adhérents de connaître 
le programme des travaux de ia « Maison des Spirites » pour la 
période Octobre 1934 à Juillet 1935. 

En attendant la reprise des réunions, séances et conférences, la 
« Maison des Spirites » reste fraternellement ouverte aux spirites 
des provinces françaises ou de l’étranger qui, passant par Paris, 
peuvent désirer la visiter. i 
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Sociétés Adhérentes à l’Union Spirite Française 


e 

ANGERS. — Groupe Léon Denis, Mme CHEREAU, Présidente, 17, place Ste-Croix. 

ARRAS. — Fraternelle Spiritualiste d’Arras, M. Emile PECQUEUR, Secrétaire, 25, rue 
Florent-Evrard. 

ALGER. — Groupe « Lumière et Charité », M. Tam L. Ch., Président, chez M. 
ATHON, Secrétaire général, 7, place du Gouvernement. 

ANNECY. — Cercle d’Etudes Psychiques et Morales, M. A. PEYRESAUBES, Pré- 
sident, 5, rue de la Préfecture. 

AUVERS-SUR-OISE. — Groupe Régional d’Etudes Psychiques, M. JORET, Prési- 
dent, 25, rue Alphonse-Callé. 

BEZIERS. — Foyer Spirite de Béziers, Mme DucEL, Présidente, 14, avenue de 

elfort. 


BORDEAUX. — Groupe « Jean de la Brède », Mme ESCALÈRE, Présidente, 79, 
rue Camille-Godard. 
— Les Amis Réunis, Mlle CosTe, Présidente, Le Sphinx, avenue de 
la Préservation. 
CAMBRAI. — Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques, Groupe Fénelon, M. 
CoLIGNON, Président, 67, Vicux-Chemin du Cateau. 
CARCASSONNE. — Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques, 
Secrétaire, M. BERGÉ, 54, rue Barbès. 
CHATEAUROUX. — Groupe Spirite de l’Indre, M. G. BAUDOIN, Secrétaire, 51, 
Route de Châtellerault. 
DOUAI. — Foyer de Spiritualisme, M. MARIN, Président, 53, rue du Canteleux. 
DROME. — Drphe ma! Alan Kardec, Mme Marosse, Directrice, à Saint-Donat 
rôme). 
DUNKERQUE. — Union Spirite de Dunkerque, Président : M. J. BARRON, 38, 
rue de Soubise. 
GRENOBLE. — Société Psychique « Lumière et Charité », A. DOURILLE, Prési- 
dent, 15, rue Bayard. 
LE HAVRE. — Soler d’Etudes Psychiques, M. Soupay, Président, 95, rue 
ers. 
LE MANS. — Société d’Etudes Psychiques, M. DELALIN, Président, 6, rue Tascher. 
LILLE. — Fraternelle Spiritualiste, M. FLAHAUX, Président, 48, rue Ratisbonne. 
LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 
7, rue Terraille. 
= Société d'Etudes Spirites et Psychiques, M. FANTGAUTHIER, Président, 
in, rue Longue. 
NANTES. — Société Nantaise d’Etudes Psychiques M. GIRAUDET, Président, 
86, route de Paris. 
NICE. — Société d’Etudes Psychiques, M. A. MAaTRAY, Secrétaire, 22, rue d’Al- 
sace-Lorraine. 
NORD (Département). — Fédération Spiritualiste du Nord, M. André RICHARD, 
trésorier, 53, rue du Canteleux, Douai. 
ORAN. — Union Spirite Oranaise, M. VIALA, Président, 3, boul. Galliéni. 
PERPIGNAN. — Le Réveil Spirite Perpignanais, M. Auguste BORREIL, Président, 
7, rue du Théstre. 
PARIS. — Cercle Caritas, Mme SENSIER, Présidente, 3, rue Paul-Escudier (9°). 
== Société Française d’Etudes des Phénomènes Psychiques, M. LEMOYNE, 
Président, 1, rue des Gâtines. 
— Groupe Lumen, Mme LErRèRE, Présidente, 91, Faubourg Saint- 
Martin (10°). 
— La Phalange, M. Henri REGNAULT, Président, 12, rue Pomard, Paris-12°. 
ROANNE. — Union Spirite Roannaise, M. Louis FARABETr, Président, 7, rue Geor- 
ges-Ducarre. 
ROCHEFORT-SUR-MER. — Cercle « Allan Kardec », Mme BRISSONNEAU, Prési- 
dente, 32, rue Guesdon. 
ROUBAIX. — Cercle d’Etudes Psychiques et Spirites, M. TAELMAN, Président, 40, 
rue des Trente. 
SAINT-ETIENNE. — Groupe Fraternel psychique, Mme CoGner, Présidente, 11, 
rue Brossard. ; 
SURESNES. — Société Devoir, Lumière et Charité, Mme ConTanT, Vice-Prési- 
dente, 36, rue Emile-Zola. 
TOULOUSE. — Société d’Etudes Psychiques et de Morale Spirite, M TERNES 
Président, 10, rue Traversière St-Joseph. 
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BULLETIN 


DE 


l'Union Spirite Française 


Le V° Congrès Spirite International 


de Barcelone (1) 


Du 1% au 10 septembre s’est donc tenu, à Barcelone, le V° Con- 
grès Triennal de la Fédération Spirite Internationale. Disons-le tout 
de suite, ce fut un grand succès pour notre cause. 

La réunion fut très cordiale. L'Amérique du Sud et l'Amérique 
du Nord avaient envoyé de très nombreux délégués et des échanges 
de vue eurent lieu dans un esprit de bonne volonté, de mutuelle 
compréhension, comme il se devait dans un Congrès spirite. 

Il faut louer tout d’abord les organisateurs de ce Congrès et à 
leur tête M. Esteva-Grau, dont le dévouement et la compétence se 
montrèrent chaque jour, au cours du Congrès. Les séances journa- 
lières du matin, de l’après-midi et du soir eurent lieu dans un cadre 
magnifique : le Palais des Projections, situé sur la colline de Mont- 
juic, l’un des plus beaux quartiers de Barcelone. 

Le Gouvernement de Catalogne, qui s'intéresse beaucoup aux 
questions spirites, et qui fut, à maintes reprises, représenté par ses 
délégués, aida considérablement le Congrès. Grâce aux autorités 
gouvernementales, les délégués spirites purent être reçus à l’Hôtel- 
de-Ville et à la Présidence où des toasts chaleureux furent pronon- 
cés, d’une part par les autorités, d'autre part, par le Vice-Président 
de la Fédération Spirite Internationale, M. Hubert Forestier. 

Ce Congrès réunissant les chefs spirites de beaucoup de pays, 
nous eûmes le plaisir d'y rencontrer les représentants des nations 
suivantes : Angleterre, Hollande, Cuba, Mexique, Suisse, Belgique, 
Brésil, Indes, Afrique el de presque tous les Etats du Sud de 
l'Amérique. 

La France, c’est-à-dire L'Union Spirile Française, était digne- 
ment représentée par les délégués, dont nous avons fait connaître 
les noms dans notre précédent numéro. 

Il nous est agréable de remercier ici M. Andry-Bourgeois, — 
dont nous avons plaisir à reproduire ci-après l'important discours — 
qui, sans se soucier des fatigues de ce long voyage et des tracas des 
discussions du Congrès, a su, par son autorité et sa compréhension 
des questions psychiques, imposer dans plusieurs cas, le point de 
vue de notre délégation à Barcelone et en particulier défendre la 
pensée kardéciste. 


l1) Le format réduit du Bulletin ne nous permet pas de donner un long compte rendu du 
Congrès, mais pour être agréable aux adhérents de PU.S F., le numéro d'octobre de la “ Revue 
Spirite ” sera adressé à toute demande contre 2 fr, en timbres postes. 
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Un autre grand succès du Congrès fut la Conférence de M. Hu- 
bert Forestier qui, le mardi 4 septembre, a parlé sur : « Le Spiri- 
lisme des Maîtres français : Allan Kardec, Léon Denis, Gabriel 
Delanne », devant un très bel auditoire. Ecouté très attentivement, 
notre Vice-Président a su montrer les grandes lignes de direction 
de la pensée spirite française, qui sait à la fois allier la précision 
scientifique avec les plus belles envolées philosophiques et morales. 

Deux sections avaient été nommées. L’une scientifique et que 
dirigea avec compétence M. Andry-Bourgeois ; l’autre philosophique, 
dirigée par M. Ernest W. Oaten, ancien Président de la Fédération 
Spirite Internationale. Les conclusions de ces Commissions seront 
publiées dans La Revue Spirite et dans le compte rendu du Congrès. 

Le Comité directeur de la F.S.I. a reçu d'importants change- 
ments. M. Oaten, Président depuis six ans de la Fédération, a quitté 
son poste, pour être remplacé par le professeur Asmara, Président 
de la Fédération Spirite Espagnole. 

Le Professeur Asmara est une grande figure dans le spiritisme 
espagnol qu’il a rénové et qu’il dirige avec autorité. 

Les postes de conseiller ont été également attribués à nos amis 
Berry, Lhomme, directeur de La Revue Spirite Belge, et Beversluis, 
de Hollande. 

L'intérêt général de la discussion et des conclusions de ce 
Congrès montre une préoccupation constante de la part des spirites 
de dégager le spiritisme de certains éléments qui l’ont encombré et 
qui nuisent à son essor, de donner à ses recherches une précision 
scientifique plus rigoureuse encore et enfin, d'apporter au monde 
des solutions spirituelles à la crise qu’il traverse. 

Je l’ai dit maintes fois au cours de ce Congrès, les spirites ne 
sont pas des économistes qui apportent un plan déterminé, ils repré- 
sentent une force spirituelle, un dynamisme de pensée et d'idéal que 
le monde ne peut négliger. 

Le Congrès s’est terminé par un brillant banquet que présidaient 
les autorités gouvernementales et où des discours intéressants ont été 
prononcés. 

Il faut remercier ici encore nos amis espagnols de l'effort qu’ils 
ont fourni pour faire de ce Congrès la brillante manifestation de 
propagande et d'éducation morale qu’il a été. 

JEAN RIVIERE, 


secrétaire général de la F.SI. 


Conclusions du Congrès Spirite International de Barcelone ('? 


Le Comité Exécutif de la Fédération Spirite Internationale pro- 
pose au Congrès spirite, réuni à Barcelone, du 1% au 10 septembre 
1934, après lecture des rapports, mémoires, documents, et après 
l’audition des discours se rattachant aux questions vitalés du spiri- 
tisme, à sa propagation et à sa réorganisation, de voter les conclu- 
sions suivantes 

Le spiritisme est une philosophie qui repose sur des données 
scientifiques précises et dont les principes fondamentaux sont ainsi 
énoncés 


(1) Nous publierons dans un prochain numéro le texte des propositions et motions votées 
par le Congrès. 
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1° — Existence de Dieu, intelligence et cause suprême de toutes 
choses ; 

2° — Existence de l'âme reliée pendant la vie terrestre au corps 


physique périssable par un élément intermédiaire appelé 
périsprit ou corps éthérique. 


3° — Immortalité de l’âme, son évolution continuelle vers la 
perfection par des stades de vie progressifs- 
4° — La possibilité de communication, par la médiumnité, 


entre le monde visible et l'invisible, soit entrei les vivants 
et les morts. 
5° — Responsabilité individuelle et collective entre tous les 
êtres suivant la loi de causalité. 
Ces conclusions furent adoptées à mains levées par l’Assem- 
blée. 


Discours de M. Andry-Bourgeois 
INGENIEUR DES MINES 
& DE L'ECOLE SUPERIEURE D'ELECTRICITE 
VICE-PRESIDENT DE L'U. S. F. 
PRESIDENT DE LA SOCIETE D'ETUDES PSYCHIQUES DE PARIS 


Mesdames, Messieurs, 
Le Cinquième Congrès de notre Fédération spiritualiste internationale tient ses 
assises pacifiques dans la belle ville, si moderne, de Barcelone, chez nos amis et frères 
Espagnols, de l’autre côté des majestueuses Pyrénées, la seule barrière naturelle qui 


nous sépare d'eux, notre culture et notre compréhension — sinon notre psycholo- : 


gie — celto-gréco-latine étant la même. 

Nous sommes heureux de dire, sans faire ici de politique, que l’état de liberté 
dont jouit l'Espagne permet justement ce Congrès de l'Esprit-libre. 

Je suis venu à Barcelone, en octobre 1906, il y a 28 ans, déjà, et je suis 
ravi d'y revenir, tellement le souvenir enchanteur qu'elle m'a laissé dure encore à 
mon âge. 

Nous croyons et sommes convaincus que notre credo spiritualiste, basé sur 
les faits et l'observation, sur la science psychique, celle de notre âme immortelle peut 
sauver le monde, l'humanité, du doute, du matérialisme envahissant et destructeur de 
tout progrès moral, de toute évolution psychique. 

Notre croyance, basée sur les faits bien contrôlés, sur les preuves de la survie, 
peut convenir à tous les hommes de bonne volonté, car elle parle, sinon fait appel, 
à leur cœur et à leur raison, quelle que soit leur race, la couleur de leur peau, 
leur religion ou même leur opinion politique. Notre Credo en la réincarnation, 
partagé ici-bas par 800 millions d'êtres humains, c’est-à-dire en la nluralité des 
existences de l'âme, et en la pluralité des mondes, fait obstacle à la guerre infâme, 
fratricide des peuples, des races et des classes, puisque nous sommes tous frères, 
issus du même Père, en l'Esprit : Dieu. Nous venons de Lui et nous reteurnons à 
Lui, par nos progrès, par le mérite personnel de nos efforts et de nos actions pour 
élever; secourir nos frères en humanité. L'homme restant seul l'artisan, l'arbitre de 
sa destinée, de son éternel devenir. 

Oui, nous croyons et sommes convaincus par des preuves à l'appui, venues de 
toutes les parties du monde, que dans certains cas, rares, il est vrai, nous pouvons 
à l’aide de sujets, de sensitifs dénommés médiums, communiquer avec nos chers 
disparus et cela longtemps après leur décès, leur départ terrestre, comme j'en ai eu 
moi-même la preuve, pour mon père qui s’est matérialisé, en partie, devant moi, 
onze ans après sa mort. Je fus l'observateur et le médium. 

L'Esprit, déjà un peu avancé, sait se servir, par idéoplastie, de l'énergie bio- 
psychique extériorisée que lui fournit le médium en transe, pour se matérialiser, 
faire des apports ou produire des effets physiques de télékinésie ou transport d’objet 
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sans contact. Voilà pourquoi le médium est utile, indispensable et pourquoi sans 
« son pouvoir psychique >» — plus ou moins développé — nous n'obtenons rien. 

C'est donc là le point principal de notre croyance spirite que nous pouvons 
communiquer avec les morts, ou mieux : que leur Esprit immortel peut se mani- 
fester à nous — croyans ou incroyants — de différentes. manières, que vous con- 
naissez tous ici, plus ou moins. 

Vous voyez déjà, chers Congressistes et amis, que nous sommes loin de la 
croyance naïve et populaire que le spiritisme n’a pour objet que de faire tourner 
les tables, pour appeler des Esprits toujours illustres. 

Cela, ce fut le début du spiritisme, il ne faut pas en médire, ni le renier, car 
il nous a permis, par de longues étapes, d'arriver, grâce aux expériences répétées 
et aux travaux suivis de chercheurs illustres, tels : Allan Kardec, Léon Denis, Gus- 
tave Geley, Gabriel Delanne, en France ; sans oublier les éminents psychistes ou spi- 
rites étrangers, au développement actuel qu'a pris dans le monde : « Le Spiri- 
tualisme scientifique », dont ce Congrès tenu dans la belle patrie du génial Miguel 
Cervantes de Saaverra, nous prouve la puissance évolutive, 

Avant notre dernier Congrès international, tenu à La Haye, chez nos amis 
hollandais, en septembre 1931, nous avons eu la grande douleur de perdre un 
homme de toute bonté, notre cher et grand ami Jean Meyer, qui a quitté cette terre, 
le 13 avril 1931, après avoir accompli son œuvre, sa mission bienfaitrice, pendant 
de nombreuses années, comme directeur de La Revue Spirite, de 1916 à sa désincar- 
nation en 1931, après avoir fondé par sa générosité de mécène éclairé et l’Institut 
Métapsychique International de Paris et la Maison des Spirites, de la rue Copernic, 
siège de l'Union Spirite Française et de la Fédération Spirite Internationale, dont il 
fut à la fois le dévoué Vice-Président. 

Nous ne pouvons oublier tout ce qu'il a fait pour notre cause, c'est pourquoi 
je me permets de le rappeler ici, en ce Congrès, pour que nous ayons tous en nos 
cœurs un sentiment, sinon un souvenir de reconnaissance émue pour cet homme 
généreux et sincère. 

Notre dévoué Secrétaire Général, M. André Ripert, à son tour, a dû aban- 
donner, au début de 1932, <a fonction délicate dans notre Fédération Spirite Inter- 
nationale, terrassé par la maladie et se retirer à la campagne, attendant avec une 
stoïque résignation, son passage à une meilleure vie. 

Mais la lumière spirituelle ne peut s'éteindre ici-bas, et son flambeau a été 
repris, avec vigueur, par deux jeunes cerveaux, déjà mürs pour cette noble tâche 
M. Hubert Forestier, le fils spirituel de Jean Meyer et formé par cet homme de bien, 
a repris la place de son bienfaiteur comme rédacteur en chef de La Revue Spirite et 
comme vice-président de notre Fédération. 

Dans les derniers mois de l'an 1933, M. Hubert Forestier a même encore 
intensifié le mouvement spirite, en France, en y créant « La Société des Amis de 
la Maison des Spirites », pour permettre de continuer la grande œuvre de Jean 
Meyer. 

Les premiers résultats obtenus, très satisfaisants, ont prouvé que notre chère 
maison avait de nombreux et sincères amis, dévoués et généreux pour notre noble 
cause. 

Quant à M. Jean Rivière, il s’est attelé vaillamment à sa tâche de Secrétaire 
Général de notre Fédération. Vous avez déjà pu apprécier la valeur de son rapport ; 
ses études personnelles de sociologie et d'économie politique lui ont permis d'ap- 
porter à ce Congrès d’intéressantes précisions sur l’état économique actuel du monde 
et les solutions que nous autres, spirites, préconisons. 

Nous devons avoir une pensée de gratitude pour le docteur Emile Calmette, 
récemment désincarné, en juin 1934. Membre distingué de l'Union Spirite Fran- 
çaise depuis de longues années, le Médecin général de haute valeur professionnelle, 
pour montrer tout son attachement à l’œuvre de son ami Jean Meyer, accepta 
d'être Président d'honneur de la « Société des Amis de la Maison des Spirites ». 
Son amitié et ses conseils entourèrent particulièrement notre jeune et sympathique 
Vice-Président Hubert Forestier, dès la mort du regretté Jean Meyer. Le Spiritisme 
français doit beaucoup à ce noble cœur, dont le principe immortel a retrouvé la 
paix dans la compagnie de ceux qui l'ont déjà précédé sur l’autre rive. 
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Ceux qui restent sur cette planète de souffrance continuent heureusement la 
bonne lutte contre le matérialisme toujours debout. 

M. Hubert Forestier, dans l'important compte-rendu actif et moral qu'il a 
communiqué à l'Assemblée Générale de l'Union Spirite Française, en février 1934, 
nous a indiqué ce que furent les travaux des diverses sociétés françaises affiliées à 
notre Fédération nationale. 

Ces nouvelles satisfaisantes prouvent que nos idées sont toujours en progres- 
sion en France, et que l'étude de la noble science de l’âme soulève un grand intérêt 
dans tous les milieux, ce qui doit nous encourager à persévérer, nous autres, 
Membres de l'Union Spirite Française. 

La Société d'Etudes Psychiques de Paris, dont le siège se trouve 8, rue Coper- 
nic, a donné sa réunion générale de fin d'exercice, le 29 juin dernier. Vingt-cinq 
personnes ont répondu avec empressement à la convocation de con dévoué secré- 
taire général, l’ingénieur-électricien Henri Mathouillot, l'obcervateur sagace des 
« ondes psychiques > et des phénomènes curieux bien contrôlés de momification de 
petits animaux morts récemment, des poissons stérilisés furent présentés. 

Le docteur Moner montra à l’Assemblée fort intéressée un nouvel appareil 
très simple, pour détecter les radiations humaines. Un rapport spécial sera publié 
sur sa conception et son fonctionnement. 

Nous ne pouvons, en tant que président de cette Société d'Etudes scientifiques, 
que féliciter bien sincèrement le docteur Moner et notre Secrétaire général Henri 
Mathouillot pour leur activité, zèle et dévouement pendant toute la saison 1933- 
1934. Les études reprendront fin septembre prochain. 

Vous voyez donc que cette Société d'Etudes des Phénomènes psychiques ne 
cesse aussi, elle, de progresser en prenant comme hypothèse de travail « la Thèse 
Spirite > que l'Esprit reste individualisé après son départ du corps charnel et peut 
se manifester dans certaines conditions par le canal d’un médium car, dans certains 
cas ou phénomènes, toute autre hypothèse — que celle spirite — reste infructueuse. 
Voilà ce qui nous sépare des métap:ychistes. 

Aujourd’hui, du reste, des phénomènes de télékinésie si bien étudiés par 
d'éminents savants, les photographie: transcendantales d’extras ou de décédés (dis- 
parus) avec des appareils et des plaques repérées et contrôlées ; les empreintes digi- 
tales, obtenues à Boston par Mrs Margery Crandon, de personnes décédées, sous 
le contrôle de l'esprit de feu son frère Walter : les « Cross-Correspondankes > ou 
« correspondances croisées > recueillies en grand nombre un peu partout sur la Terre, 
surtout depuis la mort du grand « Myers >, immortel auteur de « La personna- 
lité humaine >, ces phénomènes ont permis à l'illustre et probe savant Sir Oliver 
Lodge, dans sa 83° année de vie, d'affirmer — dans un message radio-diffusé — 
à la face du monde surpris : « que la mort n'existait pas > et que nous avions 
enfin les preuves suffisantes, convaincantes, de la survie du principe psychique, pen- 
sant, qui nous anime et nous dirige pendant cette vie. 

Que dire, qu’'ajouter de plus à cette honnête et loyale affirmation ? Sinon 
que le Spiritisme, bien compris, sans sectarisme, ni mysticisme, s'appuyant unique- 
ment sur la science d'observation et le contrôle des faits psychiques anormaux peut 
et doit conduire l'humanité, encore en enfance, à une meilleure et plus sûre com- 
préhension de sa haute destinée et le pourquoi de sa venue, de son esprit en la 
chair, sur cette planète d'évolution et de réparation, de progrès et de paiement 
libérateur. Donc à élever les hommes et à faire qu'ils s'aiment enfin sincèrement 
« les uns les autres >», comme le désirait de tout son noble cœur « le divin mé- 
diateur ». 

Il est donc utile, indispensable, que tous les trois ans, de semblables congrès 
puissent réunir, en un même lieu, pendant quelques jours, tous les hommes de 
bonne volonté, convaincus de la puissance de l'Esprit, accourus de toutes les parties 
du monde, pour communier en une même croyance, celle de la Survie de notre âme 
immortelle en un corps glorieux, rayonnant de lumière, de justice et de vérité, ket 
surtout, ensuite, de faire partager cette noble croyance, basée sur des preuves psycho- 
logiques indéniables, à tous leurs frères en humanité souffrante, pour les aider, par 
l'amour et l'Espérance, à mieux porter leur fardeau, leur croix terrestre, généralement 
mérités par nos Vies antérieures. 
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Maison des Spirites 


La Maison des Spirites va reprendre ses travaux interrompus depuis 
les vacances. La première réunion a été fixée au lundi 15 octobre. Voici 
d'ailleurs le programme de chaque semaine, conforme à celui de l’année 
dernière, ce qui permettra à nos adhérents de revoir 

Les lundis, à 15 heures : M. Dominicq, qui terminera ses causeries 
par le développement des médiums ayant donné des preuves de leurs 
capacités ; 

Les mercrédis, à 15 heures : Mme G... si dévouée à l'œuvre spirite et 
dont les voyances ont tant de fois apaisé et éclairé de grandes douleurs ; 

Les jeudis soir, à 21 heures : Mme Perrot et Mme Mathieu, bien con- 
nues à Paris et si appréciées ; 

Les vendredis, à 15 heures : M. Henri Mathouillot, dont le cours de 
psychisme à la forme si nouvelle est tant attendu par tous, débulants, 
initiés et scientifiques ; : ! 

Mme B. Detey, dont la réputation n'est plus à faire, succédera. sans 
transition à M. Henri Mathouillot ; 

Enfin, les samedis, à 45 heures , ce sera le tour des causeries si ins- 
tructives de M. Fernand Delanoue, suivies des séances expérimentales de 
Mme Luce Vidi, le médium populaire. M. Delanoue traitera aux dates ci- 
après, les sujets suivants 

20 Octobre : Intuition ou Inspiration. 

3 Novembre : Forces spirituelles et forces naturelles. 


10 — : Pour améliorer le Psychisme humain. 

47 — : Les apports spirituels de VUnivers. 

24 — : Notre collaboration à l’œuvre de la Nature. 
* 


Comme nous l’a déjà annoncé la Revue Spirite de septembre, notre 
secrétaire général, M. Hubert Forestier inaugurera le dimanche 28 octo- 
bre, à 15 heures, le cycle des grandes conférences de quinzaine par ce 
sujet d'actualité : « Le Spiritisme Consolateur ». 

Celle-ci sera suivie, le 25 novembre, à 15 heures, de la conférence de 
M. Jean Rivière, secrétaire général de la « Fédération Spirite Interna- 
tionale » : « Les Secrets du Sorcier noir (Le Psychisme et les Pri- 
mitifs) ». 

Puis, M. Jean Booss, traitera, le 9 décembre, à 15 heures, ce sujet : 
Magie Blanche et Magie Noire. 

Que chacun sache, en effet, que le dimanche 11 novembre étant fête 
nationale, aucune réunion ne peut avoir lieu ce jour-là. 

Comme on le voit, la Maison des Spirites revivifiée par son arrêt an- 
nuel, fait une réouverture des plus intéressantes. 

* 


* * 


Il est bon de rappeler que la Maison des Spirites est cordialement 
ouverte à tous, toutefois, il est d'usage que les personnes désireuses de 
suivre les réunions régulièrement, s’abonnent à La Revue Spirite et adhè- 
rent en même temps à l'Union Spirite Française. On sait combien est 
modeste cette contribution demandée à nos visiteurs pour leur permettre 
de s'instruire par la lecture des articles contenus mensuellement dans 
La Revue Spirite et d'être tenus au courant des travaux, conférences, ete... 
L'adhésion à l'U.S.F. est demandée afin que chacun aide moralement et 
matériellement notre grande fédération nationale à poursuivre les buts 
pour lesquels elle a été créée par notre vénéré fondateur, Jean Meyer 
grouper les sociétés de Paris, de province et des colonies afin de soutenir 
les intérêts du spiritisme français au sein de la Fédération Spirite In- 
ternationale et s'employer par tous les moyens en son pouvoir à la dif- 
fusion de l’idée spirite dans notre pays. ` 
f 


*x 
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La « Société des Amis de la Maison des Spirites » dont les statuts 
sont à la disposition de nos lecteurs, doit également susciter l'intérêt de 
tous ceux qui peuvent devenir soit Membre Bienfaiteur, soit Membre 
Actif. On peut écrire à son Président, M. Robert Guétet, 8, rue Copernic, 
Paris (XVI°) en joignant un timbre pour la réponse. 


* 


* * 


Le plus grand silence doit être observé dans les séances et réunions. 
Nous rappelons qu'un sincère désir d'étudier les questions psychiques, 
au triple point de vue : scientifique, moral et philosophique, doit seul 
guider les assistants. ; RON: 

L'admission aux séances n'est accordée qu'après étude des ouvrages 
appropriés. ET rag 

Le directeur des séances et la personne préposée à la délivrance et à 
la vérification des cartes d'entrée, ont, seuls, qualité pour juger de l'op- 
portunité d'accorder ou même de supprimer, lorsqu'elle est donnée, cette 
faculté d'admission. y ; 

L'entrée des séances est interdite aux personnes arrivant cinq minu- 
tes après l'heure fixée. me 

Les consultations et séances sont gratuites; une participation aux 
frais de 1 franc, pour les abonnés à La Revue Spirite et les membres de 
l'Union Spirite Française, et de 2 francs pour les personnes étrangères, 
est seulement demandée à la réunion du samedi de Mme Luce Vidi et aux 
grandes conférences des deuxième et quatrième dimanches. à 

Si, en outre, nous prions nos visiteurs de nous apporter leur aide en 
faveur de notre action de propagande, c'est que nos seuls moyens ne 
sauraient suffire devant la lourdeur de nos charges. 


La Libération de M. Albert Pauchard 


Ce nom, internationalement connu, évoque pour un grand nombre de 
membres de l’U.S.F., une personnalité de premier plan appartenant au 
mouvement spirite depuis près d’un demi-siècle. 

Venu très tôt au Spiritisme, Albert Pauchard, fut l'ami du Maître 
Léon Denis, de Gabriel Delanne, de Jean Meyer, de Georges Mélusson, 
de Raoul Montandon et d'Hubert Forestier avec lesquels il collabora 
étroitement durant toute sa vie vouée à la diffusion de notre idéal et au 
soulagement de la souffrance. Doué de précieuses facultés guérissantes, 
il s’appliqua en effet à répandre les bienfaits de cette « force spirituelle » 
sur ceux, innombrables, qui firent appel à lui. Aimé de tous ceux qui 
l’'approchaient, il a quitté notre douloureuse vallée, le 3 juillet dernier, 
sans souffrance. Comme Allan Kardec, son cœur qui avait battu pour une 
noble et grande cause, a brutalement cessé de vivre et son âme s'est 
libérée, laissant la consternation chez tous ses amis. Sa sœur, Mlle An- 
toinette Pauchard, son aînée et sa collaboratrice de toujours, fut parti- 
culièrement affectée par ce départ si inattendu, mais, heureusement, ses 
profondes convictions spiritualistes vinrent à son secours en éclairant 
sa douleur des radieuses certitudes affirmées et démontrées par la doc- 
trine des Esprits. 

. Albert Pauchard a été, durant douze ans, président actif de la « So- 
ciété d'Etudes Psychiques de Genève; en 1930, désireux de se retirer, ce 
fut M. Raoul Montandon, l'éminent savant suisse qui lui succéda alors 
qu'il était nommé président d'honneur. De 1924, jusqu'à sa fin humaine, 
Albert Pauchard a occupé le poste de trésorier de la Fédération Spirite 
Internationale. À la demande de M. Hubert Forestier, Mlle Antoinette 
Pauchard, soucieuse de servir à la fois la cause spirite et la mémoire de 
son frère, a bien voulu accepter de lui succéder. Disons que le Congrès 
Spirite International de Barcelone en a été profondément heureux et que 


| 
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le Comité général a reporté avec gratitude à Mlle Antoinette Pauchard, 
la confiance si complète el si déférente qu'il avait en Albert Pauchard, 
fidèle ami de l'Union Spirite Française et de la « Maison des Spirites » 
aux destinées desquelles il s'intéressa affectueusement. 

Aussi le Comité de l'U.S.F. considère-t-il à cette heure comme un 
devoir d'entretenir le souvenir d'Albert Pauchard, homme de bonne vo- 
lonté et spirite au grand cœur. 

U Sak 


Échos 


= 


Les Latins, les Anglo-saxons et la Réincarnation. 


La Luz del Porvenir (pp. 231-4) a reproduit de « La Revue Spirile », 
le substantiel article de M. Hubert Forestier sur la pénétration de l'idée 
réincarnationniste dans les milieux anglo-saxons, malgré de très fortes 
résistances. Ayant relaté les polémiques autour d'une interview de Jean 
Meyer par Le Journal au lendemain du Congrès Spirite International de 
Londres, le Directeur de La Revue Spirite montre, d'une manière fort 
précise, quelques sympathies anglaises nettement formulées en faveur de 
la doctrine des vies successives : Sir William Barret, Professeur à l'Uni- 
versité de Dublin; Sir Oliver Lodge, Recteur Honoraire de l'Université de 
Birmingham; Stainton Moses, Professeur à l'Université d'Oxford ; Fré- 
déric Myers, l’auteur du livre classique : La Personnalité Humaine. Ces 
hautes personnalités ont témoigné d'une manière irréfutable, loin des 
querelles et des orgueils de races, leur acceptation de la théorie de la 
réincarnation (Myers serait venu dire, il est vrai, qu'il s'est trompé). 

Mais voici mieux : L'esprit fameux « Power » qui, en Angleterre, parle 
par le truchement du médium Meuring Morris, et le guide « Lady Nona » 
qui anime le médium Rosemary, vont affirmant la nécessité et l'existence 
des vies successives. Ainsi s'opère une véritable « révolution » dans le 
public anglais qui, à ce jour, était fort peu habitué à des messages spi- 
rites confirmant l'évolution palingénésique. 

Ainsi les îles britanniques vont peut-être retrouver finalement les 
croyances de leurs premiers habitants, la littérature celtique étant four- 
millante — avant l'œuvre de destruction des premiers chrétiens — d’affir- 
mations et d'allusions à l’enchaînement de nos vies terrestres : loi de 
cause et d'effet ? 

SULYAC. 


Avis 


Nos adhérents doivent se rappeler que nous tenons à leur dis- 
position et ce, à titre absolument gracieux, des brochures de pro- 
pagande, telles que : Le Spiritisme à sa plus simple expression, 
d'Allan Kardec, Le Pourquoi de la Vie, de Léon Denis. 

Que ceux d'entre eux, soucieux d'aider à la propagation de la 
consolante doctrine des Esprits, susceptible d'éclairer l’humanité 
à l'heure si trouble que nous vivons, demandent au Secrétariat Gé- 
néral de l’U.S.F., 8, rue Copernic, Paris, l’envoi des exemplaires dont 
ils peuvent avoir emploi près de leurs amis ou dans leurs rela- 
tions. 


ne, 
Le Géran: : Léon TERRIER, Imp. des Editions Jean Meyer, Etampes (S.-et-O.) 


: Fédération Spirite Internationale 
(INTERNATIONAL SPIRITUALIST’S FEDERATION) 


en 


.. … . COMITÉ EXECUTIF. 
o. (Président d'honneur : Lady Conan Do 
ao ' Windlesham-Crowbôrough, Sussé: 
> .: Rréstdeñt : Ernest W.:OATEN sa a 
Editeur de The To. Worlds, 48; Gorporation Street, Maniche der (England) 

sa = Vice-Président : „Hubert FORESTIER :, 

Ad tuée Général de. 2 ho Spirite Française, Rédacteur. en ‘chef dela’ ` 
Revue Spirite, 8, rue Copernic, Paris sk mil É 
è ‘Secrétaire Général : Jean RIVIERE. 
3 Maison, des Spirites, 8, rue Copernic, Paris (6) 
Trésorier : Albert PAUGHARD 


. Président d'honneur de la Société d'Etudes Psychiques, 42, ‘rue Carteret, 
Genève (Suisse) ` k 


4° Conseiller : M. BEVERSLUIS : | 
Rédacteur de la Revue Spirite Hollandaise Geest en Leven, Zuidwolde: (Nederland) 


2° Conseiller : M. BRUN 
Président de la Wahrer Weg, Heindornstr, 4- 11, Hanovre (Allemagne) 


La F. S. I. se compose des grands groupements fédératifs nationaux et so- 
ciétés indépendantes de ces groupements. La cotisation annuelle se compose : 

1° D'une contribution fixe de 50 francs-or ; 

2° D'un droit de capitation de 10 centimes-or par membre et par an ; 

Des membres honoraires sont admis, la cotisation annuelle est de 25 francs-or. 


Pour tous renseignements, écrire au Secrétaire général, 8, rue Copernic, 
Paris (46°) 


En Les Editions Jean MEYER 


Insigne mettent en vente l’Insigne officiel 
de le Fédération Spirii de la ‘Fédération Spirite Internationale” 
Internationale au prix de G fr. 


Franco : 7 | fr. 


Deux modèles : en broche ou avec bouton 


AN, 
SEK 
7 
Editions Jean Meyer (B.?P.5.) 


8, rue Copernic 
Par:s-XVIe 


Tout Spirite doit posséder cet insigne 
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près des personnes partageant nos idées 
que nous pouvons rencontrer. Ce petit 
insigne est appelé à rendre de grands 
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Sociétés Adhérentes à l’Union Spirite: Française 


F ss 
ALGER. — Groupe « Lumière- ét pa , MTAIB L. Ch., Président, ‚chez. M. 


} “ATHON, Secrétaire général, "h place du Gouvernement. ' 

ANNECY. — Cercle d’Etudes Psychiques -et . Morales, M: A. PEYRESAUBES, Pré- 
sident, 5, ruė ae la Préfecture. - 

AUVERS=SUR:OISE.: = ‘Groupe qe ‘d'Etudes Psychiques, ‘M. JORET, Prési- 
dent, 25, rue Alphonse-Callé. 

BEZIERS. — Foyer Spirite de Béziers,- Mme- DUCEL, Présidente, 14, avenue de 
elf 


BORDEAUX. — Groupe “ Jean de la Brède », Mme ESCALÈRE, Présidente, 79, 

rue Camille-Godard. 
sr Les Amis Réunis, Mlle Costa; Présidente, Le Sphinx, avenue de 

la Préservation. ʻoe 

CAMBRAI. — Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques, Groupe Fénelon, M. 
CoLIGNÖN, Président, 67, Vieux-Chemin du Cateau. 

CARCASSONNE. — Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques, 
Secrétaire, M. BERGÉ, 54, rue Barbès. 

CHATEAUROUX. — Groupe Spirite de PIndre, M. G. BAuUDoIN, Secrétaire, 51, 
Route de Chatellerault. 

DOUAI. — Foyer de Spiritualisme, M. MARIN, Président, 53, rue du Canteleux. 

DROME. — ser cr T AR Kardec, Mme MALOSSsE, Directrice, à Saint-Donat 

rôme 

DUNKERQUE. — Union Spirite de Dunkerque, Président : M. J. BARRON, 38, 
rue de Soubise. 

GRENOBLE. — Société Psychique « Lumière et Charité », A. DOURILLE, Prési- 
dent, 15, rue Bayard. 


LE HAVRE. — Société d'Etudes Psychiques, M. Soupay, Président, 95, rue 
iers. 

LE MANS. — Société d’Etudes Psychiques, M. DELALIN, Président, 6, rue Tascher. 

LILLE. — Fraternelle Spiritualiste, FLAHAUX, Président, 48, rue Ratisbonne. 


LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 
1, rue Terraille. 


= Société d'Etudes Spirites et Psychiques, M. FANTGAUTHIER, Président, 
10, rue Longue. 
NANTES. — Société Nantaise d’Etudes Psychiques M. Girauper, Président, 
86, route de Paris. 
NICE. — Société d’Etudes Psychiques, M. A. MATRAY, Secrétaire, 22, rue d’Al- 
sace-Lorraine. 
NORD (Département). — Fédération Spiritualiste du Nord, M. André RICHARD, 
trésorier, 53, rue du Canteleux, Doual. 
ORAN. — Union Spirite Oranaise, M. ViaALA, Président, 3, boul. Galliéni. 
PERPIGNAN.. — re Réveil Spirite Perpignanais, M. Auguste BORREIL, Président, 
7, rue du heat âtre. 
PARIS. — Cercle Caritas, Mme SENSIER, Présidente, 3, rue Paul-Escudier (9°). 
== Société Francaise d’Etudes des Phénomènes Psychiques, M. LEMOYNE, 
Président, 4, rue des Gâtines. 
— Groupe Lonen. Mme LEFRÈRE, Présidente, 91, Faubourg Saint- 
Martin (10°). 
La Phalange, M. Henri REGNAULT, Président, 12, rue Pomard, Paris-12+. 
ROANNE. — Union Spirite Roannaise, M. Louis FARABET, Président, T rue Geor- 
ges-Ducarre. 
ROCHEFORT-SURS) MER. — Cercle « Allan Kardec », Mme BRISSONNEAU, Prési- 
dente, 32, rue Guesdon. 
ROUBAIX. — Cercle d’Etudes Psychiques et Spirites, M. TAELMAN, Président, 40, 
rue des Trente. 
SAINT-ETIENNE. — Groupe Fraternel psychique, Mme CoGneT, Présidente, 11, 
rue Brossard. 
SURESNES. — Société Devoir, Lumière et Charité, Mme CONTANT, Vice-Prési- 
) dente, 36, rue Emile-Zola. 
TOULOUSE. — Société d’Etudes Psychiques et de Marale Spirite, M. TERNES 
Président, 10, rue Traversière St-Joseph. 
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| Le Spiritisme à Lyon 


Nous avons plaisir à insérer ci-après, le message que M. J. 
Fantgauthier a bien voulu, en sa qualité de Président de la « Société 
d'Etudes Psychiques et Spirites de Lyon », adresser aux membres 
du V° Congrès de la Fédération Spirite Internationale. La lecture de 
ce document instruira nos adhérents sur le mouvement spirite å 
lyonnais. | 


La Ville de Lyon, patrie du maître Allan Kardec, que nous véné- | 
rons tous à juste titre, faillirait à son devoir si elle n’était pas pré- | 
sente à ce Congrès Spirite International. í 

La S.E.P.S. qui réunit dans son sein un nombre respectable de 
spirites lyonnais, salue, avec émotion et une respeclueuse sympa- 

Ihie, les délégués éminents des fédérations spirites nationales accou- | 
rues de tous les pays, pour travailler en commun à l’amélioration | 
de la condition humaine. 

Lyon, ville mystique, siège de toutes les croyances, rassembla au 
xvIr siècle certains hommes de haute intelligence, que l’on pourrait 
considérer comme les précurseurs de la conceplion spirite contem- | 
poraine. | 

Don Martinez de Pasqualy comptait à Lyon l’un de ses meilleurs 
adeptes, Jean-Baptiste Willermoz, auquel il révéla les secrets de la 
magie cérémonielle sur une base chrétienne (le Martinézisme com- 
prenait, entre aulres, des Elus Coëns, sortes de prêtres formant une 
classe secrète d'initiés supérieurs qui subissaien(t un entraînement 
physique et mental, pour développer leurs facultés supranormales : 
et entrer directement en communication avec les esprits : les céré- ; 
monies comprenaient des luminaires, des cercles, des invocations 
et des prières selon un rituel gradué et intangible). 

J.-B. Willermoz (1730-1824), fidèle disciple de Martinez de Pas- 
qualy, joua un grand rôle dans la franc-maçonnerie à partir de 1752. 
Ecœuré du désordre, des intrigues et de la dégénérescence de la 
Maçonnerie Ordinaire, Willermoz avait comme but principal de réta- | 
blir l’ordre maçonnique sur des bases sérieuses et il s'efforça de. 
recruler, au sein des loges, par une sélection opportune, des gradés 
supérieurs voués aux praliques et aux études transcendantes. Il 
fonda plusieurs loges martinistes, et, en 1778, il créa la classe très 
secrète des « Grands Profès », lors du Grand Convent de Lyon, dans 
lequel il joua un rôle très important ; c’est encore Willermoz qui 
inspira le célèbre Convent de Wilhemsbad, en 1782, et, malgré la 
vive résistance des [lluminés Bavarois, c’est le mysticisme marti- 
niste-chrétien qui l’emporta, après 34 séances activement menées 
par les Lyonnais. 
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La destinée étrange de Cagliostro améèna le mystérieux Sicilien 
à Lyon où il suscila de grands enthousiasmes, par quelques guéri- 
sons sensalionnelles, qu'il obtint dès son arrivée ; il fonda la loge 
« La Sagesse Triomphante », ef, en 1785, il fit édifier le Temple des 
Brotteaux, auquel il donna son fameux riluei «de la Maçonnerie 
Egyptienne ». 

Louis Claude de Saint-Martin, que Pon considère comme le conti- 
nuateur de Martinez de Pasqualy, trouva à Lyon, où il fit de nombreux 
‘et longs séjours, des initiés avec lesquels il travailla en très grand 
secret à la réalisation de « La Chose ». Sa répugnance pour la magie 
‘cérémonielle lui fit abandonner les pratiques et le rituel des Elus 
‘Uoëns pour se consacrer, exclusivement, à une théurgie privée Ges 
‘cercles, des luminaires et des cérémonies rituelles. Saint-Martin 
préférait le côté passif et contemplatif, en demandant, à la prière el 
à l'humilité, ses plus grandes consolations. Illuminé par ses entre- 
liens avec l’Invisible, il a toujours mis ses facultés au service de 
Dieu et de la Charité. Mystique, toujours conscient, sous le contrôle 
entier de ses facultés, il ne doit pas être confondu avec la passivité 
de la plupart des médiums spirites : s’il ne fonda aucune loge, sa, 
méthode fit école et ses écrits sont de ceux qu’un spirite peut S'ins-. 
pirer. a 

C'est à Lyon que vécul Jean Bricaud, qui succèda en 4948 à 
Papus comme Grand Maître de POrdre Marliniste ; il avait ramené 
cet ordre à sa saine tradition : en s’éteignant, en 1934, il y à à peine 
quelques mois, le spiritualisme chrétien a perdu, en lui, une écla- 
tante lumière que dissimulait, cependant, une grande modestie. On 
doit à Jean Bricaud des travaux qui sont à lire. 

, Lyon eut d’autres gloires, : le Maitre Philippe (4849-1905), thau- 

maturge renommé, créa une école de magnétisme el de théurgie. Il 
énseignait la théorie de la vie consciente et de la responsabilité des 
cellules de nos différents organes. Malgré plusieurs jugements qui 
le condamnèrent à un chiffre respectable d’amendes, il exerça la, 
profession de magnétiseur, la plus grande partie de sa vie. Il obtint 
des guérisons, dites miraculeuses ; on l’appelait « Le Père des Pau- 
vres ». Appelé à la cour de Russie, il fut comblé d’honneurs par 
l'Empereur ; il y fonda une loge martiniste. | 

Plus près de notre époque, le grand Guérisseur Alphonse Bouvier, 
une des plus belles gloires du magnétisme curatif, l’un des fonda- 
teurs de notre Société, exerça, lui aussi, sa bienfaisante influence 
fluidique, auprès des malades lyonnais, pendant cinquante ans. 

C'était un travailleur acharné, un autodidacte qui travailla sous la | 
conduite des maîtres et qui s’est éteint, en 1931, laissant des regrets 
unanimes. 

Georges Mélusson que la plupart des congressistes connaissaient 
pour lavoir vu jouer un rôle apprécié aux Congrès Spirites Interna- 
tionaux, fonda, à Lyon, le groupe spirite que nous dirigeons main- 
tenant. Vice-président de l’Union Spirite Française, ce fut un propa- 
gandiste ardent de la conception spirite que des milliers de faits; 
observés par lui-même avaient contraint — car c'était un matéria- 
liste — de se rallier. Libéré en 1932, là, encore, nous avons perdu 
une élite de premier plan. i y i 

Tous ces souvenirs démontrent, suffisamment, que Lyon devait 
être un foyer d'élection pour le spiritisme. Né en 1805, rue Sala, 
Rivail, qui devait devenir plus tard le maître Allan Kardec, 

d y étudia le magnétisme dès l’âge de 19 ans, mais ce mest qu’en 
1854, comme l'on sait, qu'il entendit parler pour la première fois 
des tables tournantes ; l'accueil qu’il y réserva, tout d’abord, postule 
que, s’il étudia le magnétisme à Lyon dès 1824, il ne fit païtie d'au- 
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cune société secrèle et d'aucune loge martiniste qui aurait pu le 
prédisposer à s'intéresser aux sciences occultes. Ar 

Dès la parution du « Livre des Esprits » et de la « Revue Spi- 
rile», des groupes se formèrent à Lyon, et quand le Maître vint les 
visiter, le 19 septembre 1860, il fut surpris de constater les progrès 
magnifiques du spiritisme naissant, chez ces ouvriers de la première 
heure ; au banquet qui lui fut offert, il prononça un fort beau dis- 
cours dont on peut rappeler quelques passages : « Je savais bien 
« que Lyon. comptait beaucoup de spirites, mais j'étais loin de me 
« douter que le nombre en fût aussi considérable. Mais si Lyon se 
« distingue par le nombre, il ne le fait pas moins par la qualité, ce 
« qui vaut mieux encore. Partout, je n’ai rencontré que des spirites 
« sincères, comprenant la doctrine sous son véritable point de vue... 
« Nulle part, je n'ai vu qu'on s’occupât du spiritisme par curiosité, 
« nulle part, je n’ai vu qu'on se servit des communications pour des 
« sujets futiles ; partout le but est grave, les intentions sérieuses. 
« Honneur done aux spirites lyonnais d'être aussi largement entrés 
« dans cette voie progressive, sans laquelle le spiritisme serait sans 
« objet. Cet exemple ne sera pas perdu, il aura ses conséquences ; et 
« ce n’est pas sans raison, je le vois, que les Esprits m'ont répondu, 
« l’autre jour, par l’un de vos médiums les plus dévoués, quoique 
« l’un des plus obscurs, alors que je lui exprimais ma surprise 
« — Pourquoi ten. étonner ? Lyon a été la ville des martyrs, elle 
« fournira des apôtres au Spiritisme. Si Paris est la tête, Lyon sera 
« le cœur. » 

En effet, l’histoire du Spiritisme à Lyon contient, sinon des apô- 
tres, du moins une liste déjà longue de cœurs vaillants qui se dépen- 
sèrent pour la cause spirite, jusqu'à leur libération. 

I y avait des groupes spirites dans tous les quartiers, et la 
Société Spirite Lyonnaise tint longtemps ses réunions dans un sous- 
sol. A cette époque (en 1875) les obsèques spirites, considérées comme 
enterrement civil, devaient avoir lieu au lever du jour, à l’heure où 
l’on enlevait les immondices de la ville ; ils ne pouvaient être suivis 
que par deux cents personnes au maximum. 

Léon Denis, Gabriel Delanne venaient souvent faire de behes 
conférences à Lyon. Aujourd'hui, quatre grandes Sociétés, régies par 
la loi du 1° juillet 1901, vivent et prospèrent en toute liberté, comme 
associations déclarées ; les ouvriers de la première heure, ceux qui 
saluaient, en 1860, Allan Kardec, peuvent se réjouir ; le sillon qu'ils 
ont tracé s’est élargi et c’est par milliers que se comptent les spirites 
à Lyon. Ce ne sont pas des sectaires qui imposent leur point de vue ; 
fidèles au spiritisme Kardeciste, ils sont surtout charitables et tolé- 
rants et pratiquent, pour la plupart, le magnétisme curatif. Solides 
dans leurs convictions, que des amis invisibles foftifient sans cesse 
par leurs conseils et leurs appuis, ils traversent l'étape de la vie sans 
impatience, satisfaits de la condition sociale actuelle qui est faite: 
à chacun deux, apportant chaque jour leur petite pierre à l'édifice, 
déjà si imposant, de la Connaissance. 

Si le témoignage de leur foi peut être un encouragement àux 
congressistes de Barcelone, ils seront heureux de la leur avoir expri- 
mée, rappelant que si le spiritisme Kardeciste se réclame, avec rai- 
son, d’être scientifique, il reste surtout la doctrine du cœur, la Grande 
Doctrine du Christ. i 

Haut les cœurs, unissons-nous, soutenons-nous, aidons-nous dans 
la recherche du bien et du beau pour le triomphe de la Justice et de 
la Vérité, et pour la diffusion toujours plus grande de la Philosophie 
Spirite, telle que nous l’enseigna Allan Kardec. 


J. FANTGAUTHIER. 
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Les propositions et motions de Barcelone 


Nous vivons une triste époque. De graves évènements se sont 
déroulés en Espagne et notamment en Calalogne, depuis la fin de 
l’inoubliable réunion de Barcelone et le retour dans leur pays, de 
nombreuses délégations qui, avec tant de joie, se retrouvèrent à loc- 
casion de cette brillante manifestation. Nous ne pouvons que le dé- 
plorer sincèrement. 

Nous avons, dans notré précédent numéro, reproduit les conclu- 
sions formulées par le Congrès ; nous devons maintenant faire con- 
naîlre les Propositions et Motions qui rallièrent les suffrages una- 
nimes des congressistes. Les voici dans leur ordre d'examen 

1° Pour LA Paix. — Le Congrès est d'avis que les désaccords 
internationaux ne doivent jamais être résolus par la guerre. 

En conséquence, le Congrès adresse un appel à toutes les nations 
pour résoudre les différends au moyen de l'arbitrage. 

Il invite toutes les nalions à réduire immédiatement leurs armc- 
ments comme un pas vers la fraternité des peuples et l'abolition de 
la guerre. 

2° ANIMISME. — Le Congrès recommande lélude de lanimisme 
ainsi que celui de la médiumnilé, comme moyen d'aborder scienti- 
fiquement l'étude de l’âme. 

3° Corps ÉTHÉRIQUE. — Les Spirites du monde entier, après avoir 
éludié les rapports qui leur ont été présentés, demandent : que des 
personnes qualifiées étudient le corps éthérique qui donne vraiment 
la clé de beaucoup de phénomènes médiumniques. Cette étude doil 
être poursuivie par tous les moyens scientifiques que les laboratoires 
nous offrent. 

4° GUÉRISON SPIRITE: — Vu l'importance universelle de la médium- 
nité guérissante, le Congrès recommande l'étude de tous les aspects 
de cette modalité de la médiumnité, ainsi que l’épuration de ses pra- 
liques. 


5° Epucation. — Le Congrès recommande aux spirites l’éduca- 
tion de l’enfance et de la jeunesse en accord avec l’idéal spirite. 
6° PROPAGANDE. — Le Congrès recommande la propagande spirite 


de tout genre en livres, brochures, revues et conférences radiodifiu- 
sées ou non, recommandant aux Fédérations el aux Sociétés l’étude 
et l'examen de tout ce qui est soumis au public. 

Pour faciliter les relations entre les spirites du monde, le Congrès 
leur recommande l'étude et l'emploi de l'Esperanto. 


7° SocrozoGre. — Le Congrès sympathisant avec la tendance que 
l’on observe au fond des différentes idéologies avancées pour détruire 
les vieilles coutumes et inaugurer un nouvel état de choses plus juste 
et plus humain, sollicite l'attention de tous les spirites pour que, 
dans leur rayon d'action, ils travaillent à la critique et à la réforme 
de l’actuelle organisation économique sociale, recherchant une meil- 
leure distribution de la richesse produite. 


8° Mouvement CAODAÏSTE. — Sur proposition de M. Gabriel 
Gobron, instructeur en France du Caodaïsme (ou bouddhisme rénové 
ou spiritisme annamite), le V° Congrès Spirite International, réuni à 
Barcelone (1* au 10 septembre 1934) prie très respectueusement le 
Gouvernement français de bien vouloir — se rappelant les promesses 
solennelles faites en mars 1933 au Parlement français par le Prési- 
dent Sarraut, alors Ministre des Colonies — établir en faveur des 
Caodaïstes un statut aussi libéral que celui dont jouissent les Anna- 
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mites convertis aux cultes chrétiens ou restés fidèles aux autres 
sectes bouddhiques dans les pays de l’Union Indochinoise. 


DVU. S. F. salue, une fois encore, les organisateurs du Cinquième 
Congrès triennal de la «Fédération Spirite Internationale », nos 
amis Espagnols et les hautes personnalités qui, avec une si claire 
compréhension de l'idéal spirite, unirent leurs efforts en vue du 
succès espéré et obtenu. 


b 


Partie Administrative 


PROCES-VERBAL DE LA REUNION DU COMITE DE L'U.S.F. 
DU LUNDI 12 MARS 1934 (1) 


M. Léon Chevreuil, président, ouvre la séance à 14 h. 50. 

Sont présents : Mme Démare, MM. Andry-Bourgeois, Bertin, 
Bodier, Boos, Bourdon, Chardon, Hubert Forestier, Gautier, Richard, 
Jean Rivière, Eugène Philippe, Saint-Cène et Saviard. 

Sont représentés par M. Paul Bodier : MM. Fantgauthier et Le- 
moyne ; par M. Hubert Forestier : MM. Paul Courquin, Fontenay, 
Gaston Luce, Louis Maillard, J. Malosse, Marty, Henri Regnault et 
Mme Ducel. 

Les procès-verbaux de la réunion du 10 février et de assemblée 
générale du 11 sont approuvés après lecture. 

On passe aussitôt à l’élection du Bureau pour 1934-35. Les mem- 
bres sortants sont réélus, et le Bureau reste ainsi composé 

Président : M. Léon Chevreuil ; 

Vice-Présidents : MM. Andry-Bourgeois et Eugène Philippe ; 

Secrélaire général : M. Hubert Forestier ; f 

Trésorier : M. Saint-Cène ; 

Secrétaire adjoint : M. Gautier. 

M. Hubert Forestier fait savoir à ses collègues le don nouveau et 
généreux de M. Léon Chevreuil à la Maison des Spirites. M. Léon 
Chevreuil a en effet offert une de ses plus belles toiles représentant 
une enfant moribonde montrant du doigt à sa mère, douloureusement 
atlristée, ceux qui, de l’autre monde, viennent à elle et que son état 
si proche de la libération lui permet d’entrevoir. Le peintre a su 
exprimer, à l’aide de son grand talent et avec un réalisme impres- 
sionnant, cette scène dont la vision. ne pourra que faire réfléchir les 
nombreux visiteurs de la Maison des Spirites, qui ne manqueront 
pas de s'arrêter longuement devant ce tableau. La légende : Tu ne 
les vois donc pas ! particulièrement appropriée, complète, avec force, 
la pensée de M. Chevreuil. 

Le Comité, par la voix du Secrétaire général, ne manque pas 
d'exprimer sa déférente reconnaissance à M. Léon Chevreuil tant 
pour son nouveau geste que pour la noble pensée qui lui a fait réali- 
ser une œuvre si en accord avec les certitudes spirites. Sur la pro- 
position de M. Richard, l'édition d’une carte postale reproduisant 
cette toile est envisagée, et les Editions Jean Meyer seront sollicitées 
pour réaliser ce souhait dans un but de propagande. 

Revenant sur la cérémonie du 65° anniversaire de la désincarna- 
tion du Maître Allan Kardec, qui se déroulera selon la coutume 
devant son dolmen au Père-Lachaise, le Comité prie M. Paul Bodier 


(1) Approuvé en séance du 13 octobre 1934. 
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qui accepte, de bien vouloir représenter l'Union Spirite Française 
el parler en son nom. ` 

Un échange d'idées s'engage ensuite sur les travaux du prochain 
(Congrès Spirite de Barcelone, où M. Andry-Bourgeois, entouré des 
membres de la délégation qui seront plus tard désignés par le Bu- 
rewu, aura mandat de représenter et soutenir la pensée spirite kar- 
déciste. ' 

Il est ensuite question de la création d’un organe spirite popu- 
aire. Sur ce point le Comité réserve son opinion et reporte à une 
séance ultérieure l'examen de la proposition de M. André Richard. 

La séance est ensuite levée à 16 heures. 


Maison des Spirites 

d FF 
F 

Nous avons publié dans notre précédent numéro le programme 
des réunions qui, chaque semaine, depuis le 15 octobre, se tiennent 
à la Maison des Spirites. Nous n’y reviendrons donc pas à celte 
heure, nous nous contenterons. d'inviter nos adhérents à conduire 
leurs amis à ces travaux afin d’éveiller leur attention sur les grands 
problèmes qui nous intéressent. 
F V- an me 
Hilton 
For 


LAES 


Si le 11 Novembre (Fête Nationale), aucune conférence ne sera 
‘donnée à la Maison des Spirites, disons qu'il en sera de même le 
dimanche 23 décembre, par suite de la proximité des fêtes de Noël. 
Les dates à retenir sont donc ies suivantes 

Le dimanche 25 novembre, à 15 heures, M. Jean Rivière, secré- 
taire général de la « Fédération Spirite Internationale », parlera 
sur : Les Secrets du Sorcier Noir (LE PSYCHISME ET LES PRIMITIFS). 

Le dimanche 9 décembre, à 15 heures, M. Jean Boos traitera. de 
Magie blanche et Magie noire. 

Le dimanche 13 janvier, à 15 heures, M. Henri Mathouillot expo- 
sera : Les Lois de la Réincarnation. 

Le dimanche 27 janvier, à 15 heures, M. Paul Bodier entretiendra 
son auditoire des : Grands Apôtres français du Spiritisme Kardéciste, 


(e 
* k 


Nous rappelons que les consultations et séances de la Maison 
des Spirites sont gratuites pour les abonnés à « La Revue Spirite » 
et les membres de l'Union Spirite Française. Une participation de 
1 franc est demandée à ces derniers, sur présentation de leur carte, 
seulement à la réunion du samedi à 15 heures et aux conférences 
des deuxièmes et quatrièmes dimanches, tandis que les personnes 
étrangères acquittent un droit de 2 francs, également à titre de parti- 
cipation aux frais. 

Seuls les membres bienfaiteurs ou actifs de la « Société des Amis 
de la Maison des Spirites ont faculté d'entrer librement sur pré- 
sentation de leur carte spéciale justifiant de leur qualité d'amis de 
rœuvre de Jean Meyer. 


pips 
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M. Auguste Taelman 


La moÿt vient d'enlever à nos amis du Nord un propagandiste très 
estimé du Spiritisme. 

M. Auguste Taelman est, en effet, décédé subitement à Roubaix 
le lundi 3 septembre, à l’âge de 61 ans. 

Spirite de longue date, il était un des fondateurs du Cercle 
d'Etudes: Psychiques de Roubaix, dont il ékait resté le censeur, et 
avait contribué puissamment, en 1928, à la constitution de la « Fédé- 
ration Spiritualiste du Nord » où il étail très écouté et aimé. Possé- 
dant une grandeur d'âme à toute épreuve et une sûreté de vues peu 
ordinaire, Auguste Taelman avait conn'aissance à un suprême degré 
de son devoir, qu'il accomplissail simp jement et rigoureusement sans 
se laisser arrêter par aucune autre considération. 

Grâce à ses fortes qualités, il lutta victorieusement contré les 
influences extérieures qui essayèrent de paralyser le mouvement 
spirite qu'il avait créé à Roubaïs et parvint à établir solidement son 
œuvre. 

A notre époque où la moralité générale est très douteuse, l’on 
était heureux de pouvoir êlre en contact avec celui qui fut un brave 
et honnête homme. i 

Auguste Taelman étail de ceux qu'il est impossible de remplacer: 
cette déclaration est le plus bel hommage que lon puisse rendre au 
regretté disparu. 

A. R. 


Échos 


Le départ de deux Chercheurs. 


Le Spiritualisme mordial et Ia Recherche Psychique viennent de subir 
une double perte par la transition presque simultanée du Juge Ludwig 
Dahl, de Norvège, et d'a Docteur Walter Franklin Prince, de Boston, U.S.A. 

Le Juge Dahl a éf 6 le protagoniste du Spiritualisme non seulement en 
Norvège, mais dans’ toute la Scandinavie ; et la publication en anglais de 
son livre « We are, here » (Nous sommes ici) a fait connaître son nom et 
son œuvre dans fous les pays de langue anglaise. Un des traits frappants 
de son témoigna ge en faveur du Spiritualisme est qu'il a été donné alors 
qu'il était en activité comme Juge et ce fait, autant que nous le savons, 
m'a porté auclin préjudice à sa carrière professionnelle. C'est là une cir- 


constance torit à l'honneur du peuple norvégien. 


Le Docteur Prince était un homme d’un caractère tout différent et — 
particulièrement dans les dernières années — il a été plus connu comme 
critique Sans merci des expériences psychiques et des expérimentateurs 
que Comrne un investigalteur constructeur. Et pourtant il a édifié une 
œuvre, Comme le prouvent ses livres : « Le Cas de Patience Worth » et 
« Témoignages remarquables de faits psychiques »; et il méritait bien 
l’honne:ur d’être choisi comme Président de la S.P.R. anglaise pour 1931- 
32. Dans les cercles américains de Recherches Psychiques, sa disparitiom 
amepera inévitablement des changements importants. 


Perception extra-sensorielle. 


Il y a quelques semaines, écrit « Light », nous avons attiré l'attention 
sur l'importance des investigations sur la Télépathie et la Clairvoyance 
entreprises par le Docteur J. B. Rhine, professeur-associé de Psychologie 
à la Duke Université, Durham, Caroline du Nord et, décrites dans une 
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brochure intitulée « Perception Extra-Sensorielle » éditée par la S.P.R. 
de Boston. 

Dans « The Listener » du 22 août, M. H. F. Saltmarsh déclare qu'à son 
avis « le Docteur Rhine a fait ie travail le plus important accompli jus- 
qu'à ce jour dans les recherches psychiques; il a établi la réalité de la 
perception extra-sensorielle sur la base ferme de la probabilité mathé- 
matique ». 

C'est peut-être oublier les travaux de Crookes, de Crawford et d’'au- 
tres.. mais comme début d'investigation universitaire effective, le travail 
du Docteur Rhine prendra une imperlance qu'il ne possède pas en soi. 

Ce que le Docteur Rhine a fait a été de démontrer, par une série d'en- 
viron 100.000 expériences avec des étudiants, que la « perception exira- 
sensorielle (c’est-à-dire la Télépathie et la Clairvoyance) est un fait réel 
et démontrable ». 

Cependant, les Spiritualistes s'excusent de faire remarquer que tout 
ce que font les savants est de reconnaître et d'étudier l’origine d'une fa- 
culté que les Spiritualistes ont pratiquement employée depuis plus d'un 
demi-siècle et que les Devins et les Prophètes ont utilisée de tout temps 
La « Perception Extra-Sensorielle » n’est pas un fait nouveau dans lex- 
périence humaine; c'est seulement un nouveau sujet d'étude universitaire. 


SULYAC. 


Aux Adhérents de PU. S.F. 


Le Comité de l’Urion Spirite Française s’est maintes fois rendu 
compte de l'intérêt que les membres adhérents de cette association 
nationale lui témoignent. Nombreux sont ceux qui, au montant mo- 
deste de la cotisation annuelle, fixé comme l’on sait à 50 francs, 
pour les Membres Bienfaiteurs et 10 francs pour les Membres 
Adhérents, ont ajouté quelques francs supplémentaires dont la 
propagande a pu, heureusement, profiter. 

Puisse leur exemple être suivi à cette époque de renouvelle- 
ment des cotisations ! Le compte de chèque postal de l’U.S.F. est: 
Paris n° 271-99. 

A chacun d’aider le Trésorier à remplir sa tâche difficile par un 
envoi immédiat qui évitera un appel prochain et des dépenses 
qu’il est préférable d'éviter. 


a —— ——"———————]—————— "mm 
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SPIRITES, 


. Affirmez le Spiritisme par ses œuvres 


P L'ORPHELINAT ALLAN KARDEC “ 


; "Société fondée à Lyon, en 1904, par arrêté eipic 


Dans un coin magnifique de la Drôme, au sein d'une vérita- 
ble famille, de chères petites orphelines vivent et se développent 
sous la protection spirituelle du fondateur du Spiritisme. Ce sont 
de futures mamans qui sauront inculquer, plus tard, à leurs en- 
fants les grands principes qui sont à la base du Spiritisme. Aidez- 
les à grandir en versant chaque année la modeste cotisation de 
Membre Bienfaiteur : 10 francs minimum. 


Adressez toute la correspondance à : 


Madame J. MALOSSE, Directrice 
à SAINT-DONAT (Drôme) 


Insigne 
de la Fédération Spirite 
Jnternationale 


Editions Jean Meyer (B.P.5.) 
8, rue Copernic 
Par s-XVIe 


Les Editions Jean MEYER 


mettent en vente l’Insigne officiel 
de la ‘‘ Fédération Spirite Internationale ” 


au prix de G fr. 
Franco : 7 fr. 


Deux modèles : en broche ou avec bouton 


Tout Spirite doit posséder cet insigne 
qui est un moyen de reconnaissance 
près des personnes partageant nos idées 
que nous pouvons rencontrer. Ce petit 
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Réflexions 


Je songe à toutes les mains. 

Outils de Dieu, outils de l’homme, par lesquels sont faits tous les 
autres outils. Machines que dirige le cerveau, que linstinct guide, 
yue l'habileté anime, symboles spirituels. 

Mains agiles, mains actives, mains de la vieille femme assise au 
soleil, tricotant sans relâche tandis que son esprit est ailleurs ; 
mains du virtuose qui courent et bondissent sur le clavier et dont la 
danse fait jaillir des flots d'harmonie ; mains du violoniste, qui 
semblent tâter la ligne exquise des notes ; mains du joueur de flûte, 
qui laissent ruisseler de fluides mélodies ; mains mouvantes du chef 
d'orchestre ; mains dociles des musiciens qui leur obéissent. 

Mains qui parlent. Mains des sourds et muets qui figurent des 
mots. Mains levées dans la stupeur, abandonnées dans le désespoir, 
tordues dans l’angoisse, pressées sur les yeux de la honte, ou sur 
les oreilles pour les fermer à des paroles redoutées. 

Mains qui expriment toutes les émotions, que l’amitié joint, que 
la colère crispe, que la menace brandit, nouées en poings, qui dres- 
sent leur index pour la réprimande ; que l’irritation tiraille de mou- 
vements nerveux ; Mains qui se tendent pour l'accueil et s'agitent 
pour ladieu, qui appellent, qui promettent, qui supplient, tantòl 
ailées comme des papillons, laniôl graves et immobiles. 

Mains qui tiennent la plume, qui font vivre les touches de la 
machine à écrire, qui composent les pages, qui mettent en mouve- 
ment les presses. 

Mains créatrices, qui dessinent des esquisses, peignent des ta- 
bleaux, sculptent des statues, bâtissent des maisons, font des vête- 
ments, filent et tissent ; qui creusent la terre, taillent le bois, plient le 
fer, manient le ciseau, la scie et le marteau. 

Mains de ceux qui font les humbles et pénibles besognes du 
monde. Mains de la servante qui récure le plancher et traque la 
sournoise invasion de la poussière ; mains gonflées de la laveuse 
de vaisselle ; mains fortes et rouges de la blanchisseuse qui bat, 
savonne et tord le linge ; mains musclées qui tiennent le fer, le 
manche du balai, les plumeaux et les torchons, qui remuent les 
pots et les casseroles. 

Mains qui gouvernent la soupape de la locomotive, le volant de 
l'automobile, les leviers de l'avion. Mains qui donneraient la mort si 
elles avaient une seconde d'inattention ou de maladresse. 

Mains qui tendent la corde de Parc, qui pressent la gâchette du 
revolver, manipulent le fusil militaire, chargent les canons de cam- 
pagne, balancent le boudin de sable, et le tuyau de plomb, frappent 


1034 


avec le coup de poing américain, le poignard ou la massue. Mains 
du crime, individuel ou collectif. 

Mains qui firent cingler le fouet sur de malheureux esclaves, le 
martinet sur les dos nus des marins, qui infligérent la torture aux 
hérétiques, qui crucifièrent le Christ. Mains de haine. 

Mains des jolies femmes, qui peignent et enroulent les cheveux, 
poudrent les visages, avivent d’un adroit crayon la bouche ou les 
sourcils, qui nouent des rubans, dräpent des écharpes, arrangent, 
perfectionnent la toilette. 

Mains potelées et lisses ; vieilles mains, sèches, veinées et ru- 
gueuses. Mains soignées, douces comme du velours ; mains cal- 
leuses, déformées, dures comme du cuir. Tendres mains gantées ; 
mains brunes, couturées, mutilées. 

Mains qui bêchent, qui labourent, qui sèment ; mains qui pous- 
sent la brouette, qui tiennent la fourche et le râteau ; mains qui font 
les jardins et cultivent les champs ; mains qui soignent le bétail 
et récoltent le blé. 

Mains des mères qui caressent les joues rondes de leurs petils 
enfants, mains fraîches qui se posent sur un front brûlant de fièvre, 
mains aimantes dont les doigts s’enlacent. 

Mains ployées dans la prière, mains levées, solennelles, pour 
hénir ou étendues, implacables, pour la malédiction. 

Mains travailleuses, mains aux fonctions infinies, mues par les- 
prit, imprégnées d'âme, sémaphores vivants de la vie. 

Mains innombrables, palpilantes comme des oiseaux, sous le:- 
quelles naissent les constructions géantes, les monuments, les ponts, 
ies chemins de fer, toutes les merveilles du monde. 

Mains croisées, enfin, sur la poitrine. 

Le repos, enfin, et, au-delà de la mort, la nuée des mains éthérées 
qui font des signes d'accueil, les mains de ceux qui nous ont 
précédés. 


Frank CRANE. 
(Dimanche Illustré, juin 1927.) 


Le Spiritisme facteur d'évolution 


L'événement le plus modeste en apparence, mais le plus*impor- 
tant par ses conséquences, qui ait pris naissance dans la seconde 
moitié du siècle dernier, n’est pas du domaine scientifique propre- 
ment dit, qui compte pourtant à son actif de remarquables décou- 
vertes. Nous voulons parler du Spiritisme. 

D'abord ignoré de la foule, volontairement délaissé et même gaussé 
par les savants officiels, vilipendé par une classe d’intéressés, il ne 
tarda pas à faire son chemin, et quel chemin ! ÿ 

Au fait, que dit le spiritisme qui soit contraire aux enseignements 
du Christ ? Charité, fraternité, altruisme, humilité, oubli des injures, 
etc. 

Mais où éclate la raison de son foudroyant succès, c’est dans les 
commentaires touchant l’immortalité personnelle et dans l’affirma- 
tion des vies successives. Connue de temps immémorial, tout juste 
transparente dans certains récits des Evangiles, cette notion était res- 
tée le secret des fraternités occultes, ou bien enfouie sous des textes 
rebutants, tel celui de la Kabbale. . 

Que les néo-platoniciens laient connue et divulguée, elle wen est 
pas moins restée lettre morte jusqu’à nos jours, du moins pour la 
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foule qui devait s’en tenir au dogme abstrus de la résurrection des 
corps. 

C’est alors que rompant avec les dogmes, faisant fi de tout le 
fatras philosophique, éclate le message spirite. 

Ecoutons cette annonce, qui ouvre les prolégomènes du « Livre 
des Esprits » 

« Les esprits annoncent que les temips marqués par la Provi- 
« dence pour une manifestation spirituelle sant arrivés.. » 

De tels accents, qui résonnent comme une prophétie, n'avaient 
plus retenti depuis des siècles ; celui qui s’en fait Pécho s'exprime 
au nom d’entités spiriluelles, ses guides, qui lui dictent leurs ins- 
tructions ; Cest un homme de haute moralité, médecin de profes- 
sion, éducateur par tempérament, travailleur obstiné qu'intéresse 
vivement la question du magnétisme, alors en vogue, el qui reçoit 
par la voie médiumnique la prière, ou lordre, de se mettre au ser- 
vice de ses frères en humanité. Nous âvons nommé Allan Kardec. 
Il se met à l’œuvre qui est immense, et il la conduira jusqu’au bout 
au détriment de sa santé qui décline, car il sait que ses jours sont 
comptés, si bien que le temps sera juste suffisant pour laccomplis- 
sement de la tâche assumée. (1) 

Disons ici que, quelque retentissement qu'ait eu le message, la 
doctrine kardéciste n’eût peut-être pas connu cette énorme diffusion 
sans les efforts de l’homme généreux et dévoué qui a quitté, voici 
quelques années, ses collaborateurs pour un monde certainement 
meilleur, et qui consacra à la propagande sa vie et ses moyens 
Jean Meyer. 

Est-il téméraire de nous demander pourquoi les « lemps mar- 
gués... sont arrivés » ? ; 

Qu’observons-nous à ce moment dans cette partie nord-occiden- 
tale de notre terre où a retenti annonce ? 

Aux Elats-Unis d'Amérique où s’est produite, et répétée, la pre- 
mière manifestation fantômale typique, un grand mouvement de 
curiôsité prend naissance, s’élend et gagne l'Angleterre ; de tous 
côtés se créent des cercles d’expérimentation. 

En France, les disciples de Messmer pullulent un peu partout, 
ignorant ou méprisant le danger, ils donnent des séances publiques 
de magnétisme. Le baron du Potet raconte, non sans émotion, les 
incidents tragiques dont il fut à la fois témoin et acteur. Les tables 
tournantes affolent ou délectent la plupart des milieux — celles de 
Jersey sont célèbres, qu’anime l'esprit Symbole et où il trouve une 
corde digne de sa lyre. (2) 

L'heure n'est-elle pas venue d'éclairer toutes ces manifestations, 
de guider ces curieux qui ont trouvé un instrument dont ils ignorent 
le maniement et le danger, et en même temps faire d’une doctrine 
strictement ésotérique, un enseignement clair à la portée de tous ? 

L'on peut supposer que telle fut l'intention des hautes entités 
spirituelles qui veillent aux destinées de la race, car quelques années 
plus tard, jugeant sans doute le terrain suffisamment préparé, la 
science occulte entre en scène par la fondation de la Société {héoso- 
phique, sous l’impulsion de laquelle paraissent notamment : la 


(1) Nous voyons une prédiction analogue concernant cet apôtre mr de la 
doctrine, Léon Denis, qui, devenu aveugle et ayant d'abord refusé pour cette 
raison la présidence du Congrès spirite international de 1925, finit par céder aux 
insistances de ses guides spirituels, et ne fut jamais plus vibrant qu'en cette cir- 
constance solennelle. 

(2) Cependant en Autriche, de Reichenbach s’est livré à des expériences re- 
marquables, qui seront reprises, par Carl du Prel et brillamment continuées et 
développées en France, par de Rochas, mais qui ne touchent pas le public, 
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« doctrine secrète », vaste monument qui explique el dépasse la 
Bible, l’Isis dévoilée, l’Initiation — qui fit sensation — etc... 

D'autre part, la science occulte nous dit que la race est parvenue 
à la partie inférieure de son cycle (fin de l’évolution) et sur le point 
de commencer la partie ascendante (évolution). Nous pouvons donc 
nous demander si, pour aborder cette immense el formidable rampe, 
la grande majorité, encore tout embuée de matérialisme, n'aurait 
pas besoin d’une accélération spirituelle — celle que précisément 
annonce le message ? 

Troisième hypothèse enfin, qui rentre dans le cadre des précé- 
dentes, et tirée du fait de l’évolution scientifique : Plus d’un occul- 
tiste affirme en effet que les savants seraient à la veille de libérer 
une énergie d’un ordre de grandeur inconnu à ce jour. D'où péril 
certain, dont il faut préserver ceux qui peuvent l'être par le moyen 
d’un influx spirituel, et éviter, qui sait, le retour de la lutte gigan- 
tesque qui se termina par le cataclysme primitif de l’Atlantide et la 
migration des bons initiés (Rishis). 

Quoi qu’il en soit des intentions célestes, des nécessités de l’heure, 
Févénement spirite n’en conserve pas moins, à notre sens, sa haute 
signification ; il reste le refuge de tous ceux qui n’ont pu trouver 
ailleurs la certitude de l’immortalité personnelle, il se place sous le 
signe de la charité, de la fraternité et ne propose d’autre dogme que 
celui de l'amour universel, synonyme d'amour divin. 

Qu'un autre message plus éclatant vienne à se manifester, il 
inclura nécessairement celui-ci, puisqu'il sera évolutif, et nous le 
suivrons. 

Est-ce à dire que nous sommes liés ? En aucune manière, chacun 
suit sa voie dans la mesure où il est libre ; tous ceux que passionne 
la science de la destinée sont engagés plus ou moins loin sur lune 
des voies qui mènent au but et qui toutes sont comprises dans lim- 
mense plan d'évolution tracé pour les races. Si la pensée et l’œuvre 
de l’homme sont purement allruistes, peu importe la doctrine, le 
frère aîné qui veille et qui voit trouvera le moyen de l’aider, l’éclai- 
rer, le consoler. L'exemple est d'hier : A l’un de nos frères qui cla- 
mait sa révolte contre l’idée de souffrance, l'esprit Symbole, qui 
déjà inspirait le poète exilé, lui répond en un poème grandiose qui 
est tout ensemble une Genèse ef un Magnificat (n'est-ce pas là une 
conscience cosmique plutôt qu'une « tombe qui parle »?) 

Un autre de nos frères, qui mène en ce moment un dur combat, 
reçoit ces mots si consolants : 

« Homme, tu n'es point seul. » 

Nous voulons, pour terminer, dire un mot de la conclusion rési- 
gnée — et profondément occulte, que tire E. Bozzano de son article 
de la Revue de juillet, p. 308 

« Effectivement, que se produirail-il si les médiums ne trichaient 
© Jamais... » 

Sans doute, sans doute, le mal (4) côtoie le bien, Pombre naît de la 
lumière, la réaction de l’action, et c’est ainsi que nous voyons dans 
celle faiblesse de certains médiums Pune des mille manifestations 
de ce dualisme dont la raison nous échappe. Nous savons seulement 
que nous nous dirigeons vers le but et que plus énergique sera l'ac- 
tion positive, plus rapide sera l’évolution. À ceux qui en saisissent 
l'importance de tendre leur volonté dans ce sens, et notre éminent 
critique n’y manque point pour sa part. 

Quant à l’homme isolé qui veut fermement se libérer de ja chaine 
des futures réincarnations, il le peut s’il est capable de l'effort pro- 


(1) Concédons aux maîtres de la sagesse que le mal n'existe pas en soi, qu'il 
n’est que l'ignorance; ce qui ne change rien au sens. 
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portionné à la tâche, qui est considérable, puisqu'il doit, en une exis- 
tence ou partie d'existence terrestre, développer une somme d'éner- 
gie généralement répartie sur des centaines. 

Ne serait-on pas tenté de voir là une analogie entre ce fait ef la 
définition même du travail mécanique que l’on exprime souvent 
ainsi : « Ce que l’on gagne en force on le perd en vitesse, et inverse- 
ment, » Mais dans ce travail qui est pour nous un produit de trois 
facteurs : Force, Espace, Temps, nous ignorons, sinon la nature, 
du moins la grandeur du premier, et n’avons d’ailleurs aucun moyen 


de la mesurer. 
G. BRUNET, 
Ingénieur E.C.P. 


Conte de Noël 


Dans la chambre aux volets clos, l'aube fait filtrer une raie 
blanche. Sept heures du matin. La chatte Babiole s’étire, miaule. 
Assise, droite, yeux agrandis et fixes, elle regarde la porte, derrière 
la porte dirait-on ! 

Au fond du berceau, le bébé aussi a remué ; ses petites mains 
semblent étreindre quelque chose dans lair. Un souffle agite ses 
cheveux, mousse blonde qui l’auréole. 

Jeanne s'éveille. L'heure de se lever approche... Ah ! relisons la 
dernière lettre de Louis, parvenue hier soir, glissée sous l’oreiller ! 
Pour la journée qui commence, ce sera un bon viatique ! 

A quoi songe-t-elle, sa lecture terminée, les yeux fixés sur le 
berceau... Si c'était la dernière lettre !... Il faudrait, privée de son 
compagnon de route, continuer seule la vie! Seule élever le petit 
être, en faire une bonne et brave fille normande, lui enseigner ie 
courage, la ténacité, la bonne humeur de la race ! 

Elle frissonne, mais sourit en même temps, comme réconfortée 
par un encouragement mystérieux. 

» Oui, murmure-{-elle, s’il le fallait, Louis, tu pourrais compter 
sur moi. » 

Au dehors, les cloches sonnent ; les cloches de Noël ! Cloches 
familières du village. Le vent d'est apporte les vibrations éloignée: 
des cloches de Beaumont, de Cherbourg, de Valognes.. Peut-être 
plus affaibli encore, le son de celles qui, là-bas, sur la ligne de feu, 
à Reims et à Soissons, lancent leurs notes claires ou graves, mariant 
leurs voix aux échos imperceptibles des cloches de Lorraine et d’AI- 
sace, qui montent vers le ciel comme une prière et une espérance. 

Jeanne écoute et se recueille. Sa foi naïve de paysanne, foi sans 
vain ornement, foi sans littérature, lui remémore les paroles du 
Livre où il est écrit : « Je suis la Résurrection et la Vie, et quiconque 
croit en Moi vivra dans lElernité. » 


(Mercure de France, 15-12-1929.) André MOUFFLET. 
La Maison des Spirites et la Propagande 


Plus que jamais la « Maison des Spirites » est devenue un centre 
d'Etudes instructives, morales et scientifiques, et nous demandons 
è tous nos fidèles auditeurs de comprendre combien est puissant 
notre effort actuel et de nous aider à le soutenir de tout leur cœur 
et dans la mesure de leurs moyens particuliers. 

C’est ainsi que grâce au concours de la « Société des Amis de la 
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Maison des Spirites » et la « Caisse de Propagande de la Revue Spi- 
rite », notre secrétaire général, M. Hubert Forestier, donnera devant 
le microphone de l’un des plus grands postes français de radio-dif- 
fusion : Radio-Toulouse, des causeries sur la doctrine spirite. La 
première de ces causeries est fixée au JEUDI 17 JANVIER, à 19 h. 50 ; 
elles se continueront tous les quinze jours pendant la période d'hiver 
si tous nos adhérents nous y aident. Que tous les spirites, posses- 
seurs d’un poste, convient à l'écoute leurs parents et amis suscep- 
libles de tirer profit de nos enseignements, ils serviront la propa- 
gande de leur idéal. 


* 


* £ 


Les prochaines grandes conférences seront faites au siège de 
PU.S.F., à la Maison des Spirites, par les conférenciers ci-après 
désignés. Ils traiteront, dans l’ordre, les sujets suivants qu'ils ont 
bien voulu nous faire connaître, ce dont nous les remercions 

Le dimanche 13 janvier, à 15 heures, M. Henri MATHOUILLOT 
Les Lois de la Réincarnation. 

Le dimanche 27 janvier, à 15 heures, M. Paul Bopter : Les grands 
Apôlres français du Spiritisme Kardéciste. 

Nos adhérents sont priés de faire savoir autour d’eux les dates 
de ces conférences, d’un très haut intérêt. 

* 


* * 


Nous rappelons que les consultations et séances de la « Maison 
des Spirites » sont gratuites pour les abonnés à «La Revue Spirite » 
et les membres de l'Union Spirite Française. Une participation de 
1 franc est demandée à ces derniers sur présentation de leur carte, 
seulement à la réunion du samedi à 15 heures et aux conférences 
des deuxièmes et quatrièmes dimanches, tandis que les personnes 
étrangères acquittent un droit de 2 francs, également au titre de 
participation aux frais. 

Seuls les membres Bienfaileurs ou Actifs de la « Société des 
Amis de la Maison des Spirites » ont faculté d'entrer librement sur 
présentation de leur carte spéciale justifiant de leur qualité d'amis 
de l'œuvre de Jean Meyer. 


Échos 


Sir Oliver Lodge et le Corps Ethérique. 


C'est là le titre de l’article publié par Sir Oliver Lodge dahs le « Sun- 
day Graphic » du 26 août et dont voici l'analyse : 

« Entre l'esprit et la matière, il doit y avoir un lien intermédiaire, où 
ils ne pourraient agir l'un sur l’autre. Ce lien est l’éther et tant que la 
philosophie men tiendra pas compte elle trouvera un abîme insondable 
et infranchissable entre l'esprit et la matière. 1 

« Nos corps sont composés de matière et d'éther. Lorsque la matière 
est usée et tombe abandonnée, le corps d'éther peut continuer à exister. 
Mais il ne sera plus sensible pour nous. 

« Les morts sont autour de nous, mais nous sommes aveugles et sourds 
à leur égard comme nous le sommes à l'égard des ondes du sans-fil ». 

Au sujet du corps spirituel dont parle Saint Paul, le grand savant 
précise 
« Ce dont il parlait est un corps adapté à l'état futur d'existence, de 
même que notre corps matériel est adapté à la vie que nous menons sur 
cette planète. Qu'est-ce qu'un corps ? Un instrument de, manifestation. 
Pourquoi un esprit a-t-il. besoin d'un instrument ? Je ne puis le dire. 
Je ne sais pourquoi. J'accepte le fait. Il semble avoir besoin d'un instru- 
ment avant de pouvoir se manifester dans le monde matériel et je sup- 
pose que c'est là un fail permanent, non un fait temporaire, 
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« Le terme « esprit dégagé du corps » (disembodied spirit) peut être 
employé, mais strictement “parlant je doute qu'il puisse y avoir un esprit 
sans corps, c'est-à-dire un esprit tout à fait séparé de lunivers physique. 
Vous pouvez avoir un esprit désincarné — un esprit sans corps de chair, 
abandonnant la chair. Pouvez-vous avoir un esprit sans corps, abandon- 
nant tout corps ? Non, je pense que l’on a toujours besoin d’un corps. 

« Ceux qui sont de l’autre côté nous disent qu'ils ont des corps aussi 
réels et substantiels que les nôtres et par lesquels ils peuvent converser 
les uns avec les autres et se montrer les uns aux autres. La même puis- 
sance constructive qui a fait le corps de matière travaille à édifier le 
corps d'éther. Les deux sont semblables de différents points de vue. C'est 
pourquoi les esprits se reconnaissent entre eux. Le tout se tient très bien. 

«… Chaque individu a un futur infini ouvert devant lui. La race n'a 
peut-être pas un avenir infini, mais un long, très long avenir devant elle. 
La terre a existé cent millions d'années autant que nous le pouvons savoir 
et peut durer encore cent mille millions d'années et ce qui peul se pro- 
duire dans cette durée, qui le peut imaginer ? 

« Je suis sûr que l'humanité a le pouvoir de s'élever à des hauteurs 
non encore atteintes, même sur cette planète, et que nous, en tant qu'in- 
dividus, monterons plus haut encore dans lavenir infini qui est devant 
nous ». 

Le Docteur Quade expérimente le médium Mai Kalamees. 

En nov. 1933 (Zeitschrift fuer Parapsychologie, pp. 202-8), le Docteur 
Quade entra, grâce à M. Johanson, expérimentateur éprouvé à Reval, Riga, 
Helsingfors, Stockholm, en relations avec Mme Mai Kalamees, de Reval, 
médium, 57 &ns. 

M. Johanson a créé à Reval une Société d'Etudes Psychiques et est ar- 
rivé à faire de Mme Mai Kalamees une extraordinaire voyante dans l'art 
du diagnostic : Des centaines de témoignages, souvent confirmés par les 
médecins, en font foi. Dans son sommeil, elle donne des indications igno- 
rées même de spécialistes tel le docteur K... qui la questionna sur la repro- 
duction d'une orchidée tropicale, alors qu'elle est la fille d'un porcher et 
n'a qu'une éducation villageoise à la 1880-90. Elle a « retrouvé » la réin- 
carnation malgré son protestantisme assez vif, et annoncé des réincar- 
nations qui sont des cas assez vraisemblables, pour ne pas dire plus. Le 
docteur Quade a pu conduire avec elle une série d'expériences dont il se 
propose de donner le compte rendu. 


p L’attentat de Marseille et les astrologues. 

Nous lisons dans La Stampa (Turin, 11 octobre 1934) 

La nouvelle de la tragédie de Marseille répandue dans la journée du 
10 à Prague a causé une grande émotion, l'attentat ayant été prophétisé 
il y a un mois par une revue d'occultisme. Nous avons pu nous procurer 
un exemplaire de Psiche, tiré dans les premiers jours de septembre et 
édité par le célèbre occultiste K. Weinfurter, et à la page 143 nous avons 
lu textuellement 

Nous pouvons prédire que le 9 octobre sera une journée lerrible, 
spécialement pour une très grande personnalité. » (Barthou ? Le roi 
Alexandre ?). e 

La lugubre prophétie qui s'est tristement réalisée, fait souvenir d'une 
autre dù même genre : Au début de l’année, les astrologues connus, M. 
Privet et ©. Kernlez ont publié un almanach où il est dit entre autres 
choses 

« La France, dans la seconde moitié de l’année, perdra tragiquement 
une grande personnalité politique. » 

Nous ne chicanerons pas sur la justesse de ces prophéties. Mais le 
simple bon sens nous les fait apparaître comme fragmentaires, incom- 
plètes, et pour dire le mot, d'une certitude relative : Barthou ? Le roi 
Alexandre ? 

Un jeune homme considère la Réincarnation. 

Le grave problème des vies successives provoque maintes polémiques. 
Le parli- -pris de certains a fort à faire; que répondre en effet, a un ap- 
préciateur de bonne foi comme M. James M. Mclintock, de Glasgow, qui a 
écrit dans « The Light » cette page que nous voulons soumettre à nos 
lecteurs 

Je ne puis comprendre pourquoi nos aînés sont si amers sur ce sujet. 


b. cé Jus à Pat: dom re RÉ ee, du te m tps Lést Las Ga ciali a bit mnt pe dé 
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C'est une théorie qui vaut la peine d'être examinée. Inutile de se fâcher, 
var si la théorie de la réincarnation est absurde, elle tombera d'elle-méê- 
me. Mais est-elle vraiment absurde ? Les jeunes spiritualistes de mon 
àge sont extrêmement intéressés. La Réincarnaltion tient une grande place 
dans les croyances des Spiritualistes de France et du Continent et si nous 
l'examinons honnêtement nous devons admettre que cette conception est 
très belle et raisonnable, Nous pouvons douter des preuves du système 
qu'ils soutiennent, mais les théories avancées sont logiques et saines. Il 
serait très difficile de prouver que la Réincarnation west pas. Il est d'au- 
tre part aussi difficile de prouver qu'elle est. Il est, dans bien des cas, dif- 
ficile de prouver le retour des esprits et la survie. Si la Réincarnalion est 
vraie, combien plus difficile de prouver cette vérité encore plus subtile. 

Je crois qu'il y a quelque chose dans cette idée de la Réincarnation. 
Il est évident que les hommes ne sont pas tous sur le même niveau de 
développement mental ou moral et qu'une seule vie est une expérience 
bien courte. Les arguments en faveur de la Réincarnation sont nombreux 
et dignes d'examen. 

L'une des principales objections à la Réincarnation est que le relour 
à la lerre dans un corps physique est une idée repoussante. Peut-être ; 
mais en sera-t-il de même après un millier d'années ? après avoir pro- 
gressé à travers les sepl sphères, n’aura-t-0on pas envie de revenir à la 
matière pour prendre la mesure du progrès accompli ? 

Un autre argument est qu'il y a des milliers, probablement des mil- 
lions d’autres planètes où l'homme peut aller. Mais c’est là encore la Réin- 
carnalion. Pourquoi aller sur une autre planète quand il y a encore tant 
à faire sur celle-ci ? Ne sommes-nous pas liés aux destinées de la terre? 

Si la Réincarnation n'est pas, où élions-nous avant notre naissance ? 

Jusqu'à ce qu’une théorie soit énoncée qui élimine la Réincarnation, 
celle-ci doit être prise en considération comme la seule qui soit une solu- 
tion logique et valable. Nous ne réglerons le problème de la Réincarnation 
qu'en lui faisant face et non en l'ignorant. 
Une villa hantée à Rome. 

La Nazione (Florence, 27 juillet 1934), a publié un long article sur les 
mystérieuses apparitions dans une villa princière de Rome, depuis 8 mois, 
presque chaque soir, et étudiées, nous dit-on, par deux professeurs de 
physique, deux médecins, un psychiâtre. 

En décembre 1933, le professeur L. Gavagnin qui y logeait, entendit 
vers 2 heures du matin, des bruits de porte ouverte et fermée violem- 
ment. Levé pour observer, il vit s'ouvrir la porte de nouveau et défiler 
trois formes monacales à travers diverses pièces. Ce fut le début de ma- 
nifestations spontanées : Déplacements d'objets sans contact, communi- 
cation par billets écrits avec les trois sœurs, achèvement de traductions 
de perse et de sanscrit commencées par l’orientaliste qu'est le professeur 
Gavagni et laissées sur une table, ete. Divers témoins, le portier, le chien 
même qui garde la propriété ! paraissent avoir vu les apparitions maté- 
rialisées traverser la maison et le pare. 

Selon La Nazione, des séances spirites auraient été organisées dans la 
villa Elika (Porte Saint-Jean) au temps des puissants médiums Paladino, 
Politi, Suarquerillo. Des investigations scientifiques seraient décidées par 
le professeur L. Gavagnin. 

SULYAC. 


Pour les affligés et les petits 


L'Union Spirite Française et la « Maison des Spirites » ne fail- 
liront point à leur traditionnelle distribution de Noël et du Premier 
de PAn. Sous leurs auspices, Mme Marie Démare, directrice du 
« Bureau de Bienfaisance », répartira à des familles nombreuses 
connues et particulièrement dignes d'intérêt les colis composés 
de vêtements, de légumes secs et de douceurs pour les enfants 
et les vieillards dans la mesure de l'effort de chacun. Mme Marie 
Démare reçoit : 8, rue Copernic, Paris (XVI°‘) avec gratitude tous les 
envois susceptibles de lui permettre d’organiser, avec le concours 
dévoué des dames de l’Ouvroir, cette distribution si utile. 

Merci d’avance ! 

U.S.F. 
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Sociétés Adhérentes à l’Union Spirite Française 


ANGERS. — Groupe Léon Denis, Mme CHEREAU, Présidente, 17, place Ste-Croix. 
ARRAS. — Fraternelle Spiritualiste d’Arras, M. Emile PECQUEUR, Secrétaire, 25, rue 
Sa Florent-Evrard. À 

ALGER. — Groupe « Lumière et Charité », M. Tars L. Ch., Président, chez M. 
ATHON, Secrétaire général, 7, place du Gouvernement. 

AUVERS-SUR-OISE. — Groupe Régional d’Etudes Psychiques, M. JORET, Prési- 
dent, 25, rue Alphonse-Callé. ; 

BEZIERS. — Foyes Spirite de Béziers, Mme DuceEz, Présidente, 14, avenue d 

elfort. 


BORDEAUX. — Groupe “ Jean de la Brède », Mme ESCALÈRE, Présidente, 79, 
rue Camille-Godard. ; f 
> Les Amis Réunis, Mile CosTE, Présidente, Le Sphinx, avenue de 
la Préservation. v 
CAMBRAI. — Cercle d’Etudes des Phénomènes Psychiques, Groupe Fénelon, M. 
CoLIGNON, Président, 67, Vieux-Chemin du Cateau. y 
CARCASSONNE. — Société de Culture Morale et de Recherches Psychiques, 
Secrétaire, M. BERGÉ, 54, rue Barbès. 
CHATEAUROUX. — Groupe Spirite de l’Indre, M. G. BAUDOIN, Secrétaire, 54, 
Route de Châtellerault. 
DOUAI. — Foyer de Spiritualisme, M. MARIN, Président, 53, rue du”Canteleux. 
DROME. — Speo Allan Kardec, Mme MALOSsE, Directrice, à Saint-Donat 
Drôme). . 
DUNKERQUE. — Union Spirite de Dunkerque, Président : M. J. BARRON, 38, 
rue de Soubise. 
GRENOBLE. — Société Psychique « Lumière et Charité », A. DOURILLE, Prési- 
dent, 15, rue Bayard. 
LE HAVRE. — Société d’Etudes Psychiques, M. Soupay, Président, 95, rue 
Thiers. 
LE MANS. — Société d’Etudes Psychiques, M. DELALIN, Président, 6, rue Tascher. 
LILLE. — Fraternelle Spiritualiste, M. FLAHAUX, Président, 48, rue Ratishonne. 
LYON. — Fédération Spirite Lyonnaise, M. PEYTHIEUX, Secrétaire général, 
; 7, rue Terraille. 
= Société d'Etudes Spirites et Psychiques, M. FANTGAUTHIER, Président, 
10, rue Longue. 
NANTES. — Société Nantaise d’Etudes Psychiques M. GIRAUDET, Président, 
86, route de Paris. 
NICE. — Société d’Etudes Psychiques, M. A. MATRAY, Secrétaire, 22, rue d'Al- 
sace-Lorraine. 
NORD (Département). — Fédération Spiritualiste du Nord, M. André RICHARD, 
trésorier, 53, rue du Canteleux, Douai. 
ORAN. — Union Spirite Oranaise, M. Viala, résident, 3, boul. Galliéni. 
PERPIGNAN. — Le Réveil Spirite Perpignanais, M. Auguste BoRREIL, Président, 
7, rue du Théâtre. 
PARIS. — Cercle Caritas, Mme SENSIER, Présidente, 3, rue Paul-Escudier (9°). 
— Société Française d’Etudes des Phénomènes Psychiques, M. LEMOYNE, 
Président, 1, rue des Gâtines. 
— Groupe Lumen, Mme LeErFRÈRE, Présidente, 91, Faubourg Saint- 
Martin (40°). 
— La Phalange, M. Henri REGNAULT, Président, 12, rue Pomard, Paris-12*. 
ROANNE. — Union Spirite Roannaïse, M. Louis FARABET, Président, 7, rue Geor- 
ges-Ducarre. = 
ROCHEFORT-SUR-MER. — Cercle « Allan Kardec », M. GAUFFRIAND, Prési- 
. dent, 32, rue Guesdon. 


ROUBAIX. — Cercle d’Etudes Psychiques et Spirites, M. Bessène, Président, 40, 
-rue des Trente., 

SAINT-ETIENNE. — Groupe Fraternel psychique, Mme CoGneT, Présidente, 11, 
rue Brossard. ` 

SURESNES. — Société Devoir, Lumière et Charité, Mme ConNTANT, Vice-Prési- 
dente, 36, rue Emile-Zola. 

TOULOUSE. — Société d’Etudes Psychiques et de Morale Spirite, M TERNES 
Président, 10, rue Traversière St-Joseph. 
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